
Duels d'artillerie à Beyrouth
Malgré l'arrivée des Casques verts

Malgré le remplacement des for-
ces syriennes par des «Casques verts»
dans une partie de Beyrouth, de vio-
lents duels d'artillerie continuaient
hier à opposer Palestiniens et chré-
tiens autour du camp de réfugiés de
Tel Zaater, dans le sud-est de la ca-
pitale. Les dirigeants palestiniens ont
averti que ces tirs pouvaient compro-
mettre le nouveau cessez-le-feu. Au
cours des dernières 24 heures, on
estimait à 80 tués le bilan des com-
bats.

Le commandant Jalloud, premier
ministre libyen, qui était à Damas,
s'est rendu immédiatement à Bey-
routh par hélicoptère et a conféré
aussitôt avec les dirigeants palesti-
niens et les représentants de la gau-
che libanaise pour empêcher l'exten-
sion des combats.

La radio musulmane a annoncé
que l'aéroport de Beyrouth serait
rouvert aujourd'hui, après 16 jours
de paralysie. Des Casques verts li-
byens et syriens ont pris position à
l'aérogare, sur la route de l'aéroport ,
et sur la route de Saida.

Le commandant Hussein Awad,
chef de l'armée du Liban arabe, a si-
gnalé de son Q. G. sur la route du
Sud que 50 camions de Syriens s'é-

taient repliés comme prévu .dans l'ac-
cord.

La composition de la force arabe
n'était pas connue avec précision,
mais diverses observations, notam-
ment à l'aéroport , permettaient de
constater que les Casques verts sy-
riens étaient beaucoup plus nom-
breux que les Libyens. D'autre part ,
le général égyptien Ghoneim a été
nommé chef desdits Casques verts.

(ap)

La formation d'un nouveau gouvernement
risque d'être extrêmement difficile

Le Parti communiste italien sort des élections législatives avec des gains
sans précédent, mais il n'a pu supplanter la démocratie-chrétienne, qui
maintient ses positions de 1972, comme premier parti italien. Ces élections
tant observées de l'étranger n'auront pas donné à l'Italie les moyens clairs
de résoudre la grave crise économique qu'elle traverse. Si les forces poli-
tiques se trouvent profondément modifiées, leur physionomie générale n'est
pas vraiment renversée. La formation d'un nouveau gouvernement risque
donc d'être difficile, et ce gouvernement sera probablement aussi faible
que ceux qui l'ont précédé. Tels étaient les enseignements tirés hier par les
observateurs après l'annonce des résultats définitifs des élections italiennes.

Après les élections italiennes

Le parti communiste, s'il ne réus-
sit pas la percée spectaculaire re-
doutée par certains, espérée pa'r

d'autres, apparaît comme le prin-
cipal gagnant de la consultation. Il a
obtenu 34,4 pour cent des suffrages
contre 27 ,2 aux élections de 1972.

Les démocrates-chrétiens ont re-
trouvé exactement leur pourcentage
de 1972 : 38,7 regagnant le terrain
perdu aux élections régionales de
1976.

Le désarroi des socialistes
Malgré leur recul, les socialistes

restent la troisième formation par-
lementaire avec moins de 10 pour

Umberto Agnelli , frère  du grand
patron de la Fiat , a été élu sénateur
sur . une., liste chré tienne-démocrate.
Il devrait jouer un - "grand rôle lors

de la nouvelle législature,
(bélino AP)

cent des suffrages. Ils peuvent en
principe bloquer une majorité chré-
tienne-démocrate sans leur partici-
pation.

Ce tableau laisse l'avenir politique
de l'Italie devant ses incertitudes.
Si les socialistes ne reviennent pas
sur leur refus de coopérer avec un
gouvernement qui exclut les commu-
nistes — ce refus est à l'origine de
la dernière crise gouvernementale et
des élections anticipées de dimanche
et lundi — la recherche d'une ma-
jorité de gouvernement à Rome ris-
que d'être laborieuse.

Ces élections auront précipité la
crise intérieure dans le Parti socia-
liste italien , crise illustrée par la
démission de M. Saragat, imité par
M. Giovanni Mosca , secrétaire-ad-
joint. M. Mosca, en annonçant sa dé-
mission, a dema'ndé que ce revers
électoral soit l'occasion d'une auto-
critique.

? Suite en dernière page

LES RESULTATS DEFINITIFS
Au Sénat

Voici les résultats définitifs des
élections sénatoriales italiennes.

Le nom du parti est suivi du nom-
bre de sièges obtenus sur les 315
à pourvoir , du nombre de sièges ob-
tenus en 1972 , du totai des voix , du
pourcentage actuel et du pourcen-
tage de 1972.

Démocrates-chrétiens 135 (135)
12.215.036 38,8 (38,1) ; communis-
tes 116 (91) 10.631.871 33,8 (27 ,6) ;
socialistes 29 (33) 3.208.382 10,2

(10,7) ; MSI 15 (26) 2.088.318 6,6
(9 ,2) ; sociaux démocrates 6 (11)
965.478 3,1 (5 ,4) ; libéraux 2 (8)
436.506 1,4 (4,4) ; républicains 6 (5)
845.629 2,7 (3,0) ; Lib.-rép. combiné
2 (0) 334.908 1,1 (0) ; Sudtiroler
Volkspartei 2 (2) 158.605 0,5 (0 ,4) ;
dém.-chré.-Aoste 1 (0) 22.912 0,1
(0) ; démocrates prolétariens 0 (0)
78.055 0,2 (0) ; radicaux 0 (0) 265.420
0,8 (0) ; com.-socialistes 1 (0) 52.908
0,2 (0). ""V

En 1972, le Parti communiste de
Sardaigne avait remporté trois siè-
ges. Il n'a pas présenté de candi-
dats cette année. En 1972 la coali-
tion du Val d'Aoste avait obtenu
un siège.

A la Chambre des députés
Les élections à la Chambre des

députés ont donné 38,7 pour cent des
voix à la démocratie-chrétienne (le
même pourcentage qu 'en 1972), 34,4
pour cent (27 , 1) aux communistes,
9,6 pour cent (9 ,6) aux socialistes,
6,1 pour cent (8 ,7) aux néo-fascis-
tes, 3,4 pour cent (5 , 1) aux sociaux-
démocrates, 3,1 pour cent (2 ,9) aux
républicains, 1,5 pour cent (0) aux
démocrates prolétariens, 1,4 pour
cent (0) aux radicaux , 1,3 pour cent
(3,9) aux libéraux , 0,5 pour cent (0 ,4)
au parti populaire sud-tyrolien et
0,1 pour cent à diverses formations.

La répartition des sièges se pré-
sente comme suit : DC 263 sièges
(266 en 1972), communistes 227 (179),
socialistes 57 (61), néo-fascistes 35
(56), sociaux-démocrates 15 (29), ré-
publicains 14 (15), démocratie prolé-
taire 6 (0), libéraux 5 (20), radicaux
4 (0), parti populaire sud-tyrolien 3
(3), et divers 1 (1). (ap)

Condamnations des
autonomistes corses

Dans la capitale française

Le Dr Edmond Simeoni a finale-
ment été condamné hier à cinq ans
d'emprisonnement, dont deux avec
sursis, pa'r la Cour de sûreté de
l'Etat qui a également fait béné-
ficier du sursis ses co-inculpés dans
l'affaire d'Aleria.

La Cour n'a pas retenu les chefs
d'inculpation de tentative de meur-
tre, complicité de meurtre et pri-
se d'otages. Elle a fondé son arrêt
sur la participation à bande armée
en vue de s'opposer à l'autorité de
l'Etat et a appliqué les dispositions
de la loi « anticasseurs ».

En dehors du Dr Simeoni , la pei-
ne la plus forte a été prononcée con-
tre Marcel Lorenzoni , condamné à
quatre ans avec sursis. Jean-Louis
Andrea'ni , Jean-Jacques Paoli , Jac-
ques Fieschi, Alain Peraldi et Au-
gustin Pirrolini sont condamnés à
un an de prison avec sursis.

Les accusés ont accueilli le verdict
avec calme.

Toutefois les partisans des auto-
nomistes corses qui se trouvaient
dans la salle ont d'abord réagi en
entonna'nt l'hymne autonomiste
avant de prendre à partie les gen-
darmes assurant la protection du
tribunal. Les avocats des condam-
nés ont dû intervenir pour apaiser
les esprits et éviter des incidents.

Le procès a duré cinq semaines
et quelque 150 témoins ont été en-
tendus par les magistrats, (a'p)

La philosophie de Ringo
OPINION 

Un philosophe français disait : « Je
pense donc je suis ».

Notre siècle, ou du moins une cer-
taine presse actuelle et diverses mass
média ont changé tout cela.

Un monsieur qui collabore à ces
dernières et qui s'appelle Ringo vient
de proclamer : « Si je commence à
penser, je suis foutu. »

Or Ringo, ce n'est pas rien. Il n'est
pas encore membre de l'Académie
française, mais, faut-il le rappeler ,
c'est le mari de Sheila.

Et l'audience du couple Ringo-
Sheila est énorme. Les yeux qui se
mouillent aux récits de leurs tristes
mésaventures comme les cœurs qui
s'attendrissent à l'ouïe de leurs chan-
sons, cela compte par millions. Il se-
rait hasardeux d'affirmer que les
causeries familières de M. Giscard
d'Estaing sont plus écoutées et les
remarques philosophiques de M. Ga-
raudy davantage prises au sérieux par
la majorité des Français.

En outre Ringo est le symbole de
toute une presse d'outre-Jura , qui
tire à des millions d'exemplaires et
qui considérerait comme un crime
de ne pas suivre sa philosophie.

Quand on les entend, ces maîtres
à penser du « Je ne pense pas de
peur d'être foutu » ont d'ailleurs d'ex-
cellents arguments et même une so-
lide méthode.

La méthode n'exige pas beaucoup
d'explications. Elle consiste simple-
ment à appliquer les règles les meil-
leures et les plus faciles pour arron-
dir son porte-monnaie en écrivant.

Quant aux arguments , ils vont de
« nous faisons rêver et nous distray-
ons » à « pourquoi ne pas vendre des
récils imaginaires plutôt que des re-
cettes de cocktails Molotov ? »

Il y a pourtant en France de dé-
testables esprits critiques et conser-
vateurs qui considèrent que le « Je
pense donc je suis » était tout de
même préférable au « Je ne pense pas
de peur d'être foutu ». Us estiment
que la presse qui suit l'éthique et
la morale de Ringo exploite le sen-
timent de solitude qu'éprouvent beau-
coup de jeunes et de vieux dépaysés
par notre société actuelle. Us sont
d'avis que, de temps à autre, cette
presse devrait se rappeler qu'elle a
tout de même un certain devoir d'é-
ducation. Enfin , les plus violents af-
firment qu 'ils discernent un profond
mépris à l'égard des lecteurs dans les
jo urnaux à la Ringo.

C'est sans doute à cause de gens de
cet acabit qu'a pris naguère naissan-
ce cette horrible anecdote : « Dans
une petite ville du Midi, une bande
de jeunes filles achètent toutes les
tomates sur le marché. Le vendeur
rigole : « Je vois, c'est pour la repré-
sentation de Sheila, ce soir ». Alors,
le chef de la bande s'exclame : «Vous
n'y êtes pas du tout, c'est moi Shei-
la ».

Ah ! comme il vaut mieux s'éloi-
gner de tous ces personnages qui
n'ont pas su du passé faire table
rase et se laisser bercer par les
chansons et les récits du plus illus-
tre couple de France ! Ah ! quel rêve
d'entendre un jo ur Sheila chanter le
crépuscule des Dieux !...

Mais il y a parfois des moments
où nous nous demandons s'il ne fau-
drait pas rétablir une censure de fer
sur la radio, la TV et sur une certaine
presse. Car nous devons humblement
l'avouer , malgré son succès, nous
n'arrivons pas à nous faire à la phi-
losophie de Ringo.

Willy BRANDT

Londres accueille M. Giscard avec faste
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— par P. LEGROS —
C'est dans un éclatement de couleurs

et de musique que la Grande-Bretagne
a accueilli hier le président et Mme
Giscard d'Estaing.

L'apothéose de cette première jour-
née a été la traversée du coeur histo-
rique de la capit ale dans des landaus
découverts . Sous un soleil très chaud ,
que quelques rares nuages ne parve-
naient pas à assombrir, la foule se
pressait sur plusieurs rangs de part et
d'autre d'un parcours long comme plu-
sieurs fois  les Champs-Elysées. Rien de
comparable sans doute avec la multi-
tude qui, il y a seize ans, avait salué le
général de Gaulle , lors de sa visite of -
ficielle. Mais il y avait plus de monde
que pour beaucoup de chefs d'Etat
récemment invités à Londres.

Il y a des degr és dans le protocole
des visites d'Etat. Pour M. et Mme
Valéry Giscard d'Estaing, c'est le plus
grand faste  qui avait été retenu. Les
Britanniques tenaient à bien faire les
choses.

? Suite en dernière page
M. Giscard d'Estaing en compagnie de la reine Elizabeth d'Angleterre

(bélino AP)

/ P̂ASSANT
Eh bien, respect pour le peuple ita-

lien !
U vaut mieux que ses gouvernants

et ses politiciens.
En effet. Lorsqu'on songe que près

de cinq millions d'émigrés ont fait le
voyage — et quel voyage ! — pour
aller déposer leur bulletin de vote
dans l'urne, et que la participation au
vote atteint plus de 90 pour cent, cela
dénote un esprit civique exemplaire,
en plus d'un amour profond du pays.

Certes l'enjeu était de taille.
Et l'on peut bien dire que l'avenir de

la Péninsule se jou ait ce jour-là. Il
est probable que dans des circonstan-
ces semblables, même le 60 pour cent
des indifférents, des flemmards et des
j emenfoutistes fédéraux, secoueraient
leurs puces pour se déplacer. Et puis
il faut bien considérer qu'on ne dé-
range pas le citoyen ou la citoyenne du
« bel paese » toutes les trois semaines,
comme c'est bientôt le cas en Suisse.
On ne leur demande ni si la soupe doit
être plus ou moins salée ni si la cein-
ture doit être accrochée par devant
ou par derrière. Bref on cultive moins
chez nos bons amis et voisins du Sud
la course aux urnes, et les plantations
d'initiatives et de référendum en série
que chez nous.

Ceci explique un peu cela.
En revanche si l'on songe à l'exemple

qu'ont donné des millions de braves bou-
gres qui n'ont pas mille lires en poche aux
richards qui ont exporté leurs capitaux
en Suisse ou en Allemagne, on ne peut
que s'incliner et saluer bien bas. Qu'ils
aient voté pour une Démocratie chré-
tienne usée jusqu'à la corde ou pour un
communisme exorcisé à la fois du Pape
et de Moscou, les Italiens ont prouvé
qu'ils ont encore des convictions et
qu'ils les affirment. La liberté pour
eux n'est pas oreiller de paresse. Elle
associe les droits aux devoirs, dont le
premier est de participer à la vie et à
l'avenir de leur belle patrie. Le peuple
de la Péninsule n'est pas un chien
crevé se laissant emporter au fil de
l'eau. Mais bien une passion et un
cœur réagissant au signal du danger.

Quel que soit donc le résultat final
il faut souhaiter que l'exemple en de-
meure et que le résultat ne soit pas
estompé par la déliquescence politi-
carde ou politicienne.

C'est le vœu que je forme en toute
sincérité et amitié.

Le père Piquerez

A COUVET

Bombe politique
Lire en page 9

A SAINT-IMIER

Renard enragé
Lire en page 11

A BERNE

Le National fait une
fleur aux hôteliers

et restaurateurs
Lire en page 13
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Le poids
du franc suisse

Lire en page 14



La lutte contre la pollution des mers
Le monde...

reste surtout un beau thème de discours
Les deux derniers accidents sur-

venus à des pétroliers, l'« Olympic
Bravery » échoué au large d'Oues-
sant, et P« Urquiola » incendié au
large de la Corogne, ont fait de
nouveau apparaître la gravité du
péril qui menace les mers du globe.
Dans les deux cas pourtant, il ne
s'est échappé qu'une quantité rela-
tivement minime de pétrole des na-
vires naufragés. On n'ose pas ima-
giner ce que pourrait être le dé-
sastre si venait à s'écouler la plus
grande partie du pétrole d'un super
tanker de 500.000 tonnes.

Ce gigantisme des navires — indis-
pensable prétend-on — pour abaisser
le coût du transport du brut , ce mo-
teur du monde moderne, nous met, en
fait , sous la menace d'une véritable
catastrophe écologique qui , malgré tou-
tes les précautions prises, ne manquera
pas un jour de se produire.

La pollution des mers atteint déjà des
proportions qui remettent en cause l'é-
quilibre biologique de la planète. Les
hommes de science et les spécialistes
de la mer, comme le Commandant
Cousteau, n'ont pas cessé de dénoncer
vigoureusement le danger. On a réuni ,
à ce sujet, de nombreuses conférences
internationales mais la lutte contre la
pollution reste surtout un sujet de
beaux discours pour hommes politiques
tandis que les mesures prises effective-
ment ne sont nullement à l'échelle de la
montée des périls.

La pollution est partout. Des masses
d'eaux polluées par le mercure se for-

ment près des cotes américaines et
européennes. De fortes concentrations
de ce métal ont été enregistrées près
du littoral occidental de l'Irlande. Des
quantités particulièrement grandes
existent dans la couche superficielle
des eaux baignant les côtes du Por-
tugal. Cet élément nocif est partout
présent dans les parties orientales et
centrales du courant nord-atlantique.
On se souvient que l'ingestion de pois-
sons ayant absorbé une dose anormale
de mercure a provoqué la mort de
nombreux Japonais ; les déversements
de l'usine responsable ont depuis lors
été stoppés mais, dans de nombreux
points du globe où le mercure existe
dans des proportions anormales, un
danger certain subsiste dans l'alimen-
tation , le mercure s'éliminant diffici-
lement du corps.

IL Y A DES RÈGLEMENTS...

Dans l'Atlantique nord , la concentra-
tion des détergents synthétiques et des
pesticides chlororganiques, produite pat
le déversement des rivières, dépasse
souvent de beaucoup les normes admis-
sibles. Les masses d'eau polluée vien-
nent principalement des côtes de l'A-
mérique du Nord et de l'Europe. La
pollution des eaux littorales est sur-
tout intense près des centres indus-
triels importants, dans les embouchu-
res des fleuves, ainsi que dans les
régions de grand trafic maritime ou
d'extraction du pétrole. Il est à peine
besoin de souligner le danger que cons-
titue dans ce sens, l'exploitation gran-
dissante du pétrole dans la mer du
Nord. Malgré toutes les précautions
prises, les déversements accidentels ne
sont pas rares.

Mais il y a bien d'autres causes à la
pollution des mers : le déversement
des déchets industriels, comme ce fut
le cas des « boues rouges » dans la
mer Thyrrénienne, le nettoyage des
citernes par les pétroliers et surtout
l'absence d'épuration des eaux usées,
qui pose un problème permanent sur
les plages. On a observé que dans
les parties les plus polluées des côtes,
les lits de varech sont beaucoup moins
profonds, ce qui semble dû à la réduc-

tion de la pénétration de la lumière
dans l'épaisseur de l'eau, qui n'est
plus assez limpide.

...MAIS ILS NE SONT PAS
RESPECTÉS

La productivité de l'eau marine bais-
se considérablement dès que l'eau est
polluée : ainsi , l'atrophie du plancton
est plus rapide là où la teneur en
mercure est élevée. C'est tout un cycle
naturel qui est brisé et joue sur les
êtres vivants.

Les solutions sont évidemment entre
les mains des hommes : l'interdiction
des déversements industriels, la multi-
plication des stations d'épuration près
des grandes agglomérations, un contrôle
sévère de la flotte pétrolière, tout cela
peut contribuer à un retour à la nor-
male hautement souhaitable si l'on veut
maintenir le potentiel alimentaire des
mers et leur simple agrément pour
les touristes.

Encore faut-il que ces règlements
internationaux sévères soient édictés et
surtout respectés. Dans ce domaine, on
est encore bien loin de compte. (JRD)

Pour Madame...
Un menu

Emincé de bœuf
Pommes de terre nature
Choux-fleur gratiné
Clafoutis aux pommes
CLAFOUTIS AUX POMMES

Peler et couper en lamelles 5 grosses
pommes. Verser dessus 1 jus de citron
et 4 c. à s. de sucre et laisser macérer.
Mélanger et battre 6 œufs avec 2
tasses de lait. Beurer un plat à gratin
et y déposer les pommes. Parsemer de
100 g. de noisettes grillées ou de raisins
secs trempés. Verser la liaison sur le
tout. Cuire 30 minutes à four préala-
blement chauffé.

A La Chaux-de-Fonds, du Cirque à cent pour cent
A l'occasion de leur 58e tournée à

travers toute la Suisse, les frères Knie
ont à nouveau mis sur pied un pro-
gramme international entièrement re-
nouvelé. Sachant depuis longtemps
combien le public suisse apprécie le
Cirque authentique, ils ont sélectionné
dans cette optique 45 des artistes, des
clowns et des dresseurs d'animaux les
plus célèbres d'Europe et d'ailleurs.
Leur spectacle justifie ainsi pleinement
la qualification de « Cirque à 100 pour
cent ».

Le numéro présenté au double tra-
pèze volant par les neuf Los Palacios,
du Mexique, passe à juste titre pour
une sensation mondiale. Six de ces au-
dacieux artistes, sous le titre Los Ro-
bertos, se distinguent de façon fantas-
tique au trampolin. Lothara, lui, se
présente comme le plus jeune et le
plus prodigieux funambule d'Allema-
gne. De leur côté, les Rios Brothers, qui
nous viennent du Lido de Paris en
première suisse, sont les plus parfaits
interprètes des jeux icariens. Et avec
Mitko Dimitrov, c'est le triomphe de
la gymnastique aérienne bulgare la
plus intrépide.

Après des années de succès en Amé-
rique du Nord , trois attractions-vedet-
tes suisses reviennent chez les Knie :
Pio Nock, l'inoubliable clown, et son
partenaire Mario, Miss Isabella — la
nouvelle étoile au trapèze solo — et
Fred Roby, le ventriloque le plus talen-
tueux et le plus original du monde
du show. Et l'on applaudit aussi le
tandem clownesque idéal que forment
Rolf Knie jun. et Gaston.

Mais il n'est pas de bon programme
de Cirque sans numéros d' animaux. Le
couple de dompteurs Teresa et Henry
Wawrzyniak, du Cirque d'Etat polonais ,
présente des tigres, des lions, des ours
bruns et un boxer. Les ours des Rup-
pert's déclenchent à chaque coup l'en-

L'éléphant et la belle...

thousiasme. La famille Knie inscrit
aussi à son actif de nouveaux numéros
de dressage étincelants. Germaine et
Louis Knie réunissent dans l'arène
plusieurs éléphants d'un poids total de
15.000 kilos. Un éléphant africain joue
au funambule. Rolf Knie jun. fait en-
trer dans la piste « Zeila », le seul
rhinocéros blanc qui ait encore jamais
été dressé, et constitue ainsi, avec des
zèbres, des dromadaires, des lamas et
des ânes tachetés, un remarquable ta-
bleau exotique. Gâtés, les amis des
chevaux le sont aussi. Rolf Knie jun.
fait revivre, avec des étalons lipizzans,
les jeux du Cirque de la Rome antique
et Ben Hur. Son frère Frédy Knie jun.
présente en même temps 30 étalons
sur une piste de 12 mètres. Haute
école classique enfin , sur l'air de « Ca-

Haute école classique à la perfection , Frédy senior et Fréd y junior

valerie légère », avec les deux Fredy
Knie — père et fils — qui se retrou-
vent ainsi après quatorze ans.

Accompagné par les productions de
l'orchestre polonais du Cirque, sous la
baguette du maestro Stanislav Kapisz,
le programme est bien fait pour en-
thousiasmer tous les spectateurs. Et s'il
les tient sous son charme, c'est parce
qu'il illustre à la perfection le Cirque
authentique, à 100 pour cent.

ECOUTE POUR VOUS
MUSIQUE SUISSE

C'est un double anniversaire : le
90e d'HENRI GAGNEBIN et le 70e
d'ALPHONSE ROY, que vient de
rappeler un très récent disque pu-
blié à la demande de l'Institut ju-
rassien. On a parlé récemment dans
ces colonnes du dernier livre de
Gagnebin : Orgue, Musette et Bour-
don. Il y est dit entre autres 1 ceci
du troisième quatuor' gravé sur ce
microsillon : « Il est dédié' au 'qua-
tuor romand mais belge Wallons
de l'Helvétie : MM. Closset, Simon,
Sottiaux, de Sanctis. A part ce der-
nier, Italien , les autres étaient en
effet des Belges... Ils avaient fait
souvent un sort à mon premier-né
et je voulais ainsi leur rendre hom-
mage, bien que leur qualité d'exé-
cutants ne fût guère remarquable...
Je m'en rendis compte lorsqu'ils
jouèrent l'œuvre pour la première
fois... C'était à une soirée du Cercle
des arts et des lettres donnée en
mon honneur... Ils se mirent à racler
ma pauvre musique, s'arrêtèrent au
beau milieu et terminèrent tant bien
que mal. J'étais dans mes petits
souliers ». (p. 146). Une œuvre aussi
réussie (on sera particulièrement
sensible à l'élégance et à la trans-
parence de l'écriture ainsi qu'à la
délicatesse de l'expression) méritait
d'être créé sous le plus heureux
auspices...

D'origine jurassienne, Alphonse
Roy a occupé de nombreuses années
le poste de flûtiste-solo de l'OSR.
Il est sans doute moins connu du
public en tant que compositeur, en-
core qu'une fort belle Ballade pour
orchestre, gravée autrefois par Hans
Haug ait connu un grand succès. Le
quatuor que nous découvrons sur la
seconde face de ce disque révèle
les mêmes qualités de clarté et de
solide équilibre. Le langage est un
peu plus complexe que celui de
Gagnebin mais il n'en demeure pas
moins des plus aisément accessi-
bles.

Nous devons au Quatuor de Ge-
nève dont la réputation ne cesse de
croître de très fines interprétations
de ces deux œuvres. Ces artistes
présenteront, paraît-il, le même pro-
gramme au Conservatoire de notre
ville, en octobre prochain. On ne
peut que s'en réjouir.

Réf. : SMS 2954. Assez bonne qua-
lité sonore.

* * *
Concertos pour cordes et percus-

sion, pour violon, pour cor des Al-
pes, Suite montagnarde, Messe va-
laisanne : telles sont les œuvres de
JEAN DAETWYLER (né en 1907)
parues ces dernières années sous
l'étiquette d'Evasion. Continuant sur
sa lancée, la marque lausannoise
nous invite à découvrir le « Requiem
pour les temps atomiques », enre-
gistré par la Radio suisse romande
lors de la première audition, le 6
janvier de l'année dernière. Le mu-
sicien qui avait projeté de longue
date d'écrire un requiem, a inséré
dans les textes liturgiques habituels
des prophéties empruntées à Isaïe,
Jérémie et Ezéchiel. Il a mené à
bien son œuvre en ayant recours

comme d'habitude à ce style rude
et direct qui l'a toujours caractérisé.
Cette volonté d'être soi-même, d'é-
crire ce que l'on ressent sans se
demander si le langage adopté est
au goût du jour , mérite le respect.
Le requiem de Daetwyler n'est cer-
tes pas de taille à lutter avec d'au-
tres précédents illustres. Il retient
néanmoins l'attention par sa facture
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soignée, la vigueur de l'expression et
la sincérité qui s'y manifeste de
bout en bout. L'exécution réunit
Basia Retchitzka, soprano, Oskar
Lagger, basse, le Chœur du district
de Sierre (assez terne mais parfois
aussi défavorisé par la prise de son)
et l'Orchestre de Chambre de Lau-
sanne, placés sous la direction du
compositeur.

Réf. : Evasion EA 100.815. Assez
bonne qualité sonore.

* * *
BAZOCHE est un ensemble de

musique traditionnelle romande qui
recherche dans les bibliothèques et
;< sur le terrain » les danses, ballades
et chansons susceptibles de faire re-
vivre un aspect de notre passé.
Démarche éminemment utile et
sympathique quand on sait avec
quelle rapidité se perdent nos tra-
ditions locales. Le groupe Bazoche
compte actuellement cinq membres
qui tous chantent et jouent de divers
instruments parfois très rares (con-
naissez-vous, par exemple, la kousse
et la bûche de sorcière ?). Les ar-
rangements, résultant d'une créa-
tion collective, sont réalisés avec
un goût et une variété dignes d'é-
loges. En ce qui concerne la prove-
nance des textes, on notera que le
Jura occupe une place privilégiée
mais on s'est également attaché à
faire revivre une danse du Val
d'Anniviers, une satire religieuse
recueillie en pays fribourgeois ainsi
qu 'une amusante chanson à danser
du canton de Neuchâtel. Souhaitons
que les recherches en cours nous
valent un nouvel enregistrement de
même intérêt.

Réf. : Evasion EA 100.608. Bonne
qualité sonore.

P. S. Nous nous permettons de
suggérer à certaines de nos sociétés
locales de faire appel à ces musi-
ciens lorsqu'elles organiseront une
rencontre ou une soirée.

J.-C. B.

Malheureuse condition des hommes !
à peine l'esprit est-il parvenu à sa
maturité, que le corps commence à
s'affaiblir.

Montesquieu

Pensée
Les cauchemars de l'amateur

de fondue au chester
par W. Me Cay

L'auteur de Little Nemo dont le
style est si caractéristique propose, avec
« Les cauchemars de l'amateur de fon-
due au chester » une bande dessinée
qui peut paraître désuète, mais satis-
fera tous les amateurs, et ils sont
nombreux, de « rétro » en la matière.
Le dessin semble sortir de la nuit des
temps, mais témoigne déjà de la maîtri-
se de ce novateur du genre. Winsor
Zenic Me Cay est considéré comme
l'un des plus grands artistes du comic-
strip américain, à l'égal d'un Brune
Hogarth par exemple, selon ses admi-
rateurs. Cet album a sa place dans la
collection des amateurs éclairés. (Pierre
Horay éditeur)

Livre

Auxreiois, les cnais se nourrissaient
d'instinct selon leurs besoins, en chas-
sant eux-mêmes. Dans la civilisation
moderne, ils ne peuvent pour ainsi
dire plus attraper ni souris ni poisson,
l'homme a dû prendre la responsabi-
lité de pourvoir à la nourriture équili-
brée de ses animaux domestiques. Mais ,
comment peut-il savoir si le menu de
son chat correspond vraiment aux be-
soins de son protégé et s'il ne présente
pas quelques carences ? Une petite bro-
chure écrite par le Dr Rousselet-Blanc,
éminent vétérinaire français , répond à
toutes ces questions complexes. Elle pa-
raît sur le marché suisse en même
temps qu'un nouvel assortiment d'ali-
ments pour animaux.

La brochure explique de façon claire
et compréhensible comment préparer
une nourriture équilibrée pour les ani-
maux. A part la composition physiolo-
gique de la nourriture, il convient d'ob-
server d'autres règles. En plus des
quantités exactes et du fait que les
chats sont essentiellement carnivores
et non pas végétariens, tout proprié-
taire de chat doit connaître quelques
règles importantes : les chats aiment
à recevoir une nourriture de bonne
qualité toujours à la même heure. La
variété leur plaît. De plus, elle aide à
rétablir de légers déséquilibres pou-
vant se produire lorsque leur maître
n'utilise pas des repas tous prêts. De
toute façon, le chat qui ne chasse plus
brûle beaucoup moins de calories que
le chat en liberté. Des menus journa-
liers bien dosés et prêts à l'emploi,
peuvent alléger le travail, (sp)

De quoi vivent les chats
aujourd'hui

HORIZONTALEMENT. — 1. Symbo-
le d'ennui. Mode de recrutement depuis
longtemps abandonné. 2. Obtenus. Epo-
ques fameuses. 3. Va ça et là. 4. Renou-
velées. 5. Extrêmement fatigué. 6. Pro-
nom. Se disculper. 7. Préserve de la
corruption. Roulement. 8. Conjonction.
Chérirai. 9. Souverainement pure. Un
Allemand. 10. Suites ininterrompues.

VERTICALEMENT. — 1. Poils mo-
biles. 2. Parcouru des yeux. Sert à la
préparation des cuirs. 3. Fabriquées en
séries. 4. Le siège de cette ville par les
Anglais en 1428 est demeuré célèbre.
5. Met plus haut. Superpose les pois-
sons salés dans les barils. 6. Viscère.
Oeuvre de Michelet. 7. Titre d'honneur
de quelques princes. 8. Fils d'Agamem-
non. Philosophe allemand. 9. Note. Al-
lais à l'aventure. 10. Ancien souverain.
Département français.

(Copyrigt Cosmopress — 518)

Solution du problème paru
samedi 19 juin

HORIZONTALEMENT. — 1. Talis-
mans. 2. Evoe. Art. 3. Mes. Ers. Sp. 4.
Pu. Sue. Neo. 5. Déplient. 6. Rion. Lot.
7. Ain. Tes. De. 8. II. Ors. Léo. 9. One.
Tons. 10. Epoussette.

VERTICALEMENT. — 1. Temporai-
re. 2. Aveu. III. 3. Los. Don. Oo. 4. le
Sem. ONU. 5. Eup. Très. 6. Marelles. 7
Ars. Ios. Te. 8. NT. Net. Lot. 9. Sen
Dent. 10. Apothéose.



CISA: enfin une situcafien éclaire!© !
Prochaine séance du Conseil gênerai

Il aura fallu du temps et de la peine, mais il semble qu'enfin Catalyse In-
dustrielle SA, l'entreprise créée par le chimiste A. Kung pour recycler les
déchets liquides industriels, bénéficie d'une situation éclaircie. On le doit en
partie du moins, semble-t-il, à une nouvelle rigueur d'analyse et de gestion
manifestée du côté de la commune depuis que les affaires ont été reprises
en main notamment par le nouvel administrateur des Sl, M. Boichat. En
tout cas, un volumineux dossier est soumis à ce propos au Conseil général,
dont la prochaine séance est convoquée jeudi prochain 1er juillet. On y
trouve toutes les dispositions prises pour remettre à flot CISA et sortir de
la situation d'incertitude où l'entreprise se trouvait au niveau financier.
Comparativement au « cafouillage » dans lequel surgissaient périodique-
ment les précédents rapports, il semble que cette fois le travail soit solide,
les partenaires mieux soudés, les problèmes mieux analysés, l'avenir mieux

dessiné. Dommage qu'on n'ait pas commencé par cette manière de
procéder !

ingénieur communal, A. Kiing, promo-
teur et actionnaire. Une convention a
été passée entre M. Kiing et la commu-
ne, selon laquelle le fondateur de CISA
détient 28 °/o du capital-action de
la nouvelle société, touche un traite-
ment raisonnable et bénéficiera d'une
participation au bénéfice déterminée de
manière à rémunérer son activité d'in-
génieur lors de la création de l'entre-
prise et de ses installations. Le rachat
de l'entreprise par la ville est prévu au

Pour l'essentiel, on peut exposer ain-
si la situation. L'entreprise alémanique
qui était entrée en pourparlers avec
CISA pour une participation a rompu
les ponts. « Pour des raisons que nous
n'avons pas pu déterminer avec préci-
sion » dit le Conseil communal. Mais
qu'on peut attribuer au fait que ce
« partenaire-là » s'est rendu compte
qu'il ne parviendrait pas aux fins qui
étaient apparemment les siennes, à sa-
voir une absorption profitable de
CISA ! Mais de nouveaux partenaires,
plus intéressants parce que d'économie
publique ou mixte, sont en vue : des
tractations sont en cours avec la ville
de Bienne et avec la SOVAG, entrepri-
se d'économie mixte s'occupant des dé-
chets industriels pour tout le canton de
Berne. On espère ainsi accroître la vo-
cation régionale de CISA et lui assurer
en même temps le volume de matières
à recycler nécessaire à sa rentabilité.
M. A. Chopard , ancien contrôleur fi-
nancier de la commune, a procédé à une
analyse poussée des comptes de CISA
et a établi un bilan qui sert de base à
une réforme de structure de l'entrepri-
se. Un Conseil d'administration provi-
soire a été nommé, présidé par M. Boi-
chat et composé de MM. G. Mariotti ,
pharmacien au Locle, A. Terraz, con-
trôleur financier de la ville, P. Meyer,

moment où M. Kiing quitterait CISA.
Un budget modestement bénéficiaire a
été établi , sur la base de l'analyse fi-
nancière et de l'expérience acquise. CI-
SA a réembauché un employé supplé-
mentaire, et un de plus est encore pré-
vu , portant à cinq les effectifs y com-
pris M. et Mme Kung.

On peut donc raisonnablement nour-
rir l'espoir que maintenant l'entrepri-
se, remise à flot , libérée des menaces
incessantes que faisaient peser sur elle
ses créanciers, pourra travailler et
prospérer dans de meilleures conditions.
Une fois de plus on a pu constater que
la santé technique de CISA est pro-
metteuse, et que le seul problème rési-
dait dans les structures administrati-
ves. Les voici apparemment refondues
et consolidées à satisfaction. Pour ache-
ver cette consolidation, le Conseil com-
munal demande au Conseil général l'oc-
troi d'un nouveau crédit de 518.000 fr.,
dont il faut toutefois déduire celui de
200.000 fr. déjà accordé en janvier, et
les 100.000 fr. de garantie d'un prêt
bancaire qui entraient aussi dans les
engagements de la commune dans
CISA, caution dont elle sera d'ailleurs
libérée.

UNE JOLIE COLONIE
DE VACANCES !

Le rapport sur CISA et sa demande
de crédit corollaire formera l'un des

« gros morceaux » de l'ordre du jour
de cette séance. Mais il y en aura un
autre, qui constitue une surprise : la
commune a trouvé une propriété à l'u-
sage de colonie de vacances à Villars-
sur-Ollon. Une « occasion en or »
(52.000 m2 de terrain, 5 immeubles, 3
terrains de sports, 1 source minérale)
qui l'incitent à se dédire des options
qu'elle avait prises sur un terrain à
Morgins pour y construire elle-même
une telle colonie. Le Conseil commu-
nal demande donc au Conseil général
l'autorisation d'utiliser le crédit de
105.000 fr. accordé en octobre dernier
pour le terrain de Morgins à une par-
ticipation au financement de cette pro-
priété. Celle-ci , au surplus mieux si-
tuée, exige quelques travaux de ré-
fection et d' agrandissement, mais re-
viendra au total moins cher que le pro-
jet initial : 1.400.000 fr. au lieu de
1.528.000. Le financement est assuré,
outre la part communale susmention-
née, par les Colonies de vacances, le
fonds des œuvres scolaires et des hy-
pothèques.

Le reste de l'ordre du jour comprend
quelques points mineurs touchant à des
transactions immobilières, ainsi que la
nomination de la Commission de l'Eco-
le supérieure de commerce et les mo-
tions et interpellations en suspens.

MHK

120 passagers pour les cars de l'entraide

Par un soleil éblouissant, la sortie
des handicapés physiques qu 'organise
chaque année la section locale de la

Croix-Rouge avec le concours du « car
de l'amitié » (autocar spécialement
aménagé qu'a financé la Croix-Rouge
jeunesse) s'est déroulée la semaine der-
nière. Deux autres cars d'une entrepri-
se de la ville avaient dû être loués par
le service d'assistance de la Croix-Rou-
ge pour cette course. Ce sont en effet
120 personnes qui ont bénéficié de cette
excursion qui les a conduites à Aumont,
près de Payerne, pour y dé jeûner et y
passer la journée. Mmes D. Cattin, F.
Droz, A. Kernen s'étaient dépensées
sans compter pour la mise au point de
cette sortie. Elles avaient trouvé des
monitrices de gymnastique, des auxi-
liaires hospitalières, une samaritaine et
des bénévoles pour encadrer au mieux
tous les bénéficiaires de cette journée.
La Croix-Rouge était une fois de plus
heureuse d'avoir pu organiser une tel-
le journée, et elle a trouvé sa récom-
pense dans les nombreux sourires et
phrases de reconnaissances des voya-
geurs, (photos Impar-Bernard)

Apres un incendie
Cela aurait pu f igurer  dans la ru-

brique consacrée aux catastrophes ,
mais grâce à l' esprit civique d'un jeune
homme, grâce à la présence d' esprit et
à la promptitude de nos voisins, aussi
dévoués qu 'énergiques , un f e u  de remi-
se malencontreux ne restera qu'un ba-
nal fai t -divers .  Nous ne parlerons pas
du dévouement du corps des pompiers
de La Chaux-de-Fonds , sous les ordres
de son commandant , ce serait un p léo-
nasme, mais il y a lieu de faire  remar-
quer et de nous féliciter de leur
promptitude et de leur ef f icaci té .  Que
tous ceux qui ont fa i t  que notre week-
end de Pentecôte ne devienne pas une
tragédie soient sincèrement remerciés ,
bien que les mots soient et resteront
toujours en dessous de notre recon-
naissance.

Famille Barben et Suzanne à La
Cibourg,
M. et Mme Bernard et leur peti-
te Virginie , à Genève.

TRIBUNE LIBRE

ACFÂ: finale des sociétés
eh _ fiia :aor.\" isuw

Après la finale des fabriques qui
s'est disputée lundi soir, les deux
vainqueurs des groupes de sociétés
du championnat de football de
l'ACFA se sont rencontrés hier soir
sur le terrain de l'ancienne Patinoire
du Collège. La formation du « Fair-
Play » a facilement battu « Les Amis
de la Ronde » par le score de 5 à 0.
A la mi-temps, tout était dit ,
le « Fair-Play » menant déjà par
4-0, grâce à des buts de Bieri et de
Krebs (2), alors que le quatrième

but était dû à un autogoal. Dans la
dernière minute, Mast concrétisa la
victoire du « Fair-Play » par un ma-
gnifique but. Une rencontre plai-
sante et assez facile pour ceux du
« Fair-Play » qui rapidement, pri-
rent de l'avance à la marque pour
ensuite vivre nettement sur leur
avance... et penser à la grande fi-
nale de l'ACFA de jeudi soir où
précisément les vainqueurs d'hier
soir seront opposés au champion des
fabriques « Nationale-Ressorts ». (d)

La Chaux-de-Fonds
Pro Senectute : Centre paroissial des
¦% î -.'-Fpgges, meEored^fiès M;

?h.,- _pqmp- ..
toîr-buffet.

Bibliothèque des jeunes : 13 h. 30 -
18 heures.

Bibliothèque de la Ville : Prêt : 10 h.
à 12 h. - 14 h. à 21 h.

Musée paysan : 14 h. 30 - 17 h. 30.
Musée international d'horlogerie : 10

à 12 h., 14 à 17 h., l'oeuvre d'A.-L.
Breguet.

Musée des beaux-arts : 10 à 12 h.,
14 à 17 h.

Musée d'histoire naturelle : de 14 à
17 h., exposition faune marine.

Vivarium : 14 à 17 h.
Galerie Manoir : expos. Marcelle Cahn,

15 à 22 h.
Cabaret 55 : Attractions internationales.
Le Scotch : Bar-dancing.
Le Domino : Cabaret-Attractions.
Cabaret Rodéo : Dancing-Attractions.
La Boule-d'Or : Bar-dancing.
ADC : Informations touristiques, tél.

(039) 23 36 10, avenue Léopold-Ro-
bert 84.

Piscine Numa-Droz : mardi , jeudi et
vendredi, 19 à 22 h. (sauf restric-
tions).

Ecole des parents : tél. 23 33 57 et
22 12 48.

Ludothèque : 14 à 16 h.
Baby-Sitting Croix-Rouge : 7 h. 30 à

11 h. 30, tél. 22 22 89.
Service d'aide familiale : tél. 23 88 38.

En cas de non-réponse, tél . 23 20 16.
Accueil du soleil « 3e âge » : ouvert du

lundi au samedi, matin , après-mi-
di et soir.

Boutique 3e âge (r. Temple-Ail. 23) :
du lundi au vendredi, de 14 à
17 heures.

Vestiaire Croix-Rouge : 14 à 19 h.,
Paix 73.

Alcooliques anonymes AA : Tél.
23 86 65 ou 23 85 24 ; case postale
99.

SOS alcoolisme : tél. 23 39 22 ou
23 79 87.

La Main tendue : tél. 143.
Société prot. animaux : tél. 22 20 39.
Pharmacie d'office : jusqu 'à 21 heures,

Forges, Ch.-Naine 2a.
Ensuite, police locale, tél. 22 10 17, ren-

seignera.
Service d'urgence médicale et dentaire:

Tél. No 22 10 17 renseignera. (N'ap-
pelez qu 'en cas d'absence du mé-
decin de famille.)

Service médical de soins à domicile :
tél. 23 41 26.

Centre d'information et de planning
familial : tél. 23 56 56.

Service de consultations conjugales :
tél. (038) 24 76 80.

Drop-in (consultations et Informations),
tél. 23 52 42.

Police secours : tél. No 117.
Feu : tél. No 118.

Cinémas
Corso : 20 h. 30, Seul le vent connaît

la réponse.
Eden : 20 h. 30, Les mal partis ; 18 h.

30, A votre plaisir Mesdames.
Plaz- : 20 h. 30, Opération karaté.
Scala : 20 h., La tour infernale.
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Cette puissante machine ne passe pas
inaperçue ces jours derniers dans l'a-
venue Léopold-Robert. Elle s'y trouve
pour la première fois en ville et appar-
tient à une entreprise de Liestal char-
gée d'effectuer des travaux de pose
d'un nouveau tapis à trois endroits de
la grande avenue : près de la Fabrique
Invicta , de la Grande-Poste au carre-
four Moreau et du Casino à la rue du

Petit-Sapin. La rue Neuve est, elle aus-
si , dotée d'un nouveau tapis depuis la
nuit dernière. A cet endroit, la circula-
tion fut détournée hier soir par les rues
du Puits et du Parc.

Cette puissante machine se compose
à l'avant d'un ensemble de bonbonnes
à gaz de propane chauffant la chaus-
sée à près de cent degrés. Derrière, une

herse aux extrémités diamantées défon-
ce le goudron qui est récupéré pour
être utilisé sur les chemins vicinaux et
pour un début de goudronnage de la
Place des Forains.

L'ensemble des travaux de la remise
en état de la chaussée du « pod » de-
vrait se terminer jeudi soir ou au p!us
tard vendredi matin, (rd - photo im-
par-Bernard)

Une machine qui ne passe pas inaperçue!

Un automobiliste de la ville, M. G,
G., circulait hier à 15 h. 30 rue de
la Ruche en direction sud. A un cer-
tain moment, il renversa un piéton,
Mme Alice Dubois, de la ville égale-
ment qui traversait la chaussée d'est
en ouest en dehors d'un passage de
sécurité. Légèrement blessée, Mme
Dubois a été transportée à l'hôpital
pour y recevoir des soins ambulatoires.

Piéton légèrement blessé

M. Jimmy Stoller, de notre ville,
vient de passer avec succès à Wal-
lisellen les examens pour l'obtention
de la maîtrise fédérale de peintre en
carrosserie.

Collision au Chemin-Blanc
Conduisant une auto M. J. L. N.,

de La Chaux-de-Fonds, circulait
hier , à 8 h. 50, de La Chaux-de-
Fonds en direction de La Cibourg.
Au lieudit le Chemin-Blanc, alors
qu 'il effectuait le dépassement d'un
véhicule, il heurta l'arrière de l'auto
de M. A. V., de La Chaux-de-Fonds,
qui se trouvait à l'arrêt en présélec-
tion sur la piste centrale. Dégâts.

Maîtrise fédérale

Quatre anciens élèves du Gymnase
de La Chaux-de-Fonds viennent de
passer brillamment leurs examens
finals de médecine. Il s'agit de M.
Luc Portmann qui a reçu vendredi
dernier le titre de médecin à la
Faculté de l'Université de Lausanne,
et MM. Jean-Paul Friedrich, Daniel
Lysek et Roland Weill, diplômés de
la Faculté de médecine de l'Univer-
sité de Genève. Nos vives félicita-
tions.

Quatre nouveaux
médecins

Heureuse solution révélée à l'assemblée générale de la Croix-Rouge

SNJTS : un nouveau sigle apparaît dans la forêt déjà dense de ceux qui
nous entourent ! Mais celui-là, c'est avec satisfaction qu'on peut l'accueillir,
puisqu'il désigne le Service neuchâtelois et jurassien de transfusion san-
guine. En effet, les sections Croix-Rouge de Neuchâtel et de La Chaux-de-
Fonds se sont mises d'accord pour unifier leur très importante activité dans
ce domaine. De nouveaux statuts ont été élaborés, que les deux sections
sont sur le point ou viennent de ratifier. Le Centre de transfusion unique
pour toute la région aura son siège à La Chaux-de-Fonds, dans les locaux
de l'actuel, et son directeur, d'ores et déjà nommé par le comité de l'actuel
Service neuchâtelois de transfusion sanguine mais qui devra être ratifié par
les deux sections, sera le Dr Pierre Kocher, qui remplit cette fonction déjà
à la tête du service de la rue Sophie-Mairet. Telle est l'heureuse solution,
rationnelle et qui permettra à ce servce de mieux tenir le rôle vital qu'il
joue, que là dernière assemblée générale de la Croix-Rouge, section locale,
a révélée. M. Kocher lui-même y a appliqué le fonctionnement du nouveau

SNJTS

C'est dans l'atmosphère détendue et
amicale qui y est de rigueur que cette
assemblée s'est tenue dernièrement. M.
Jean Pascalis, secrétaire général-ad-
joint de la CRS à Berne, s'était tout
exprès déplacé pour participer à la
pleine réussite de cette soirée. Il ré-
pondit à diverses questions et félicita
ses collaborateurs chaux-de-fonniers
pour leur dynamisme.

Après la lecture du procès-verbal de
la dernière assemblée par Mme L. Re-
sin, secrétaire, Mme J. Schwarz, pré-
sidente, rappela les principes humani-
taires des actions entreprises et l'im-
portance pour tous les bénévoles de ne
pas sous-estimer les buts qu 'ils s'assi-
gnent , prenant pleine conscience, mo-
destie mise à part , de l'utilité de leur
travail. Dans cette optique, elle émit
le souhait d'une campagne de recrute-
ment de chauffeurs bénévoles et d'as-
sistants pour permettre une pleine ef-
ficacité, face aux demandes de plus
en plus nombreuses.

Son rapport fut suivi de celui de
Mme M. Gabus, vice-présidente, qui
narra la pleine réussite de la vente des
pommes, innovation de la tradition-
nelle Collecte de mai.

Les responsables prirent ensuite la
parole à tour de rôle pour le compte-

rendu des diverses activités. On devait
enregistrer plusieurs démissions, soit
pour raison de santé, soit pour cause
de départ de la localité, soit encore en
raison d'un surcroît de travail. Ces dé-
missionnaires furent chaleureusement

remerciées et gratifiées de quelques
fleurs ; il s'agissait de Mmes Th. Ja-
cot-Guillarmod, du service des automo-
bilistes bénévoles ; O. Paschoud, du ser-
vice d'assistance ; C. Joseph, infirmiè-
re HMP de la consultation pour nour-
rissons, F. Haenni , responsable du cours
de soins au foyer. Les élections statu-
taires permirent de repourvoir ces pos-
tes vacants grâce au bon vouloir de
Mmes L. Soldini pour les automobilis-
tes bénévoles (avec Mme H. Schneider
déjà en place), D. Cattin et F. Droz pour
le service d'assistance, A. Perrenoud
infirmière HMP pour la consultation
pour nourrissons.

M. M/ Amstutz, trésorier, fit ensuite
état des comptes qui font apparaître ,
grâce au vestiaire, une augmentation
sensible des revenus. M. J.-P. von All-
men, vérificateur des comptes, prit con-
gé de la CR après avoir tenu sa pro-
messe d'accomplir durant 3 ans ce tra -
vail. II fut lui aussi chaudement re-
mercié. M. L. Genilloud, expert-comp-
table, a accepté aimablement d'assu-
mer la relève, (js-imp)

Création du Service neuchâtelois et
jurassien de transfusion sanguine



/ SOCIÉTÉ AQUARIOPHILE
fl LA CHAUX-DE-FONDS

J\ /( Opération
/ ^fj k \ ) 

porte ouverte
/ M 1 1 /  ly \ I les lundi 28 et mardi 29 juin 1976 dès 19 heures

f̂ l i lJ t  I/ O  en son local , rue des Jardinets 1

^^
 ̂ j f  J I ' ' (100 m. en-dessus du pont du Grenier)

7 S I Invitation à toutes les personnes intéressées par
^r J l'aquariophilie, du novice ou débutant à l'amateur

>r j f  expérimenté. Les spécialistes de notre club seront
f  I à votre disposition pour tous renseignements et

/ informations.

Feuille dAvis desMontagnes BISSE

Bulletin de souscrip tion i
Veuillez me considérer comme nouvel abonné de L'IMPARTIAL dès le :

je paierai par 3 - 6 - 1 2  mois * !

Nom et prénom : 

Domicile : 
 ̂ j !

No - Localité : i

Signature : !

A B O N N E M E N T S :  !
3 mois Fr. 28.— ; 6 mois Fr. 53.— ; annuellement : Fr. 102.— j
Compte de chèques postaux 23 - 325, La Chaux-de-Fonds

Ne pas payer d'avance, mais à réception dn bulletin de versement. !
l • biffer ce qui ne convient pas.
I A retourner à « L'Impartial » - 2301 La Chaux-de-Fonds. !

n
L'annonce
reflet vivant
dû marché

âS\ m\\h Fabrique de machines
li I I I I  2400 LE LOCLE

i désire engager pour son service de vente, une

employée de bureau
active et consciencieuse ayant de l'initiative et
aimant travailler de façon partiellement indépen-
dante.
Ce poste conviendrait à une bonne sténodactylo-

; graphe désireuse de trouver un emploi intéressant
et varié.

Offre également un emploi à temps partiel à

employée de bureau
i pour préparation et encodage de données sur ordi-

nateur.
Ce poste conviendrait à une habile dactylographe
méthodique, travaillant avec précision.
Mise au courant par nos soins si nécessaire.
Date d'entrée : à convenir.

! Adresser offres à la direction ou prendre ren-
dez-vous par téléphone au (039) 31 49 03.

Nous cherchons pour le 1er juillet ou pour date à convenir,
une

femme de ménage
à plein temps.
Se présenter à la Confiserie Anghern, Temple 7, Le Locle.
du téléphoner (039) 31 13 41. *: """ '

Jeudi 24 juin Départ 13 h. 30
BELLE COURSE D'APRÈS-MIDI
Fr. 20.— AVS Fr. 16.—

EXCURSIONS STAUFFER
LE LOCLE - Tél. (039) 31 49 13

Pendules -
Horlogerie - Bijouterie
¦ ..... D.-JeanRichard 1

LlIC JUOul Tél. (039) 31 14 89

EN PRÉVISION DES VACANCES

La Boutique
Prêt-à-Porter

Mme R. Jeanrenaud
Le Corbusier 22

Tél. (039) 31 36 00
LE LOCLE

vous offre

tous les modèles
de sa

collection d'été
à des prix vacances

Nous réservons pour les vacances '

A LOUER AU LOCLE pour date à
convenir (éventuellement début août),
rue des Jeannerets,

joli 3 pièces
cuisine spacieuse, 1 vestibule, 1 WC-
bain. Balcon, cave et chambre-haute.
Loyer mensuel Fr. 253.—, charges et
Coditel compris.
S'adresser à GERANCIA S. A., Léopold-
Robert 102, 2300 La Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 23 54 34.

Travail temporaire
JEUNE FILLE, élève de l'Ecole de
commerce, cherche travail pour la
période des vacances (bureau, ma-
gasin, vente, etc.).

JEUNES GARÇONS cherchent
aussi travail (manutention, net-
toyages, pompiste, travaux d'ate-
lier) .

Téléphone (039) 21 11 35.

Brass Band Bienne
Ensemble de musique de cuiure

formerait gratuitement, par les
soins de son directeur, Pascal Ei-
cher,

jeunes musiciens
en âge de scolarité.

S'adresser à Roger Bonetti , prési-
! dent, tél. (032) 22 71 55, rue Alex-
j Schôni 4, 2500 Bienne.

Technicien-dentiste
CHERCHE PLACE éventuellement à
mi-temps.
Ecrire sous chiffre 28 - 350068 Publicitas
Terreaux 5, 2001 Neuchâtel.

MACHINES À LAVER
linge et vaisselle neuves, automa-
tiques, sacrifiées.
Grand choix de marques réputées. !
Légers défauts d'émail, avec rabais

jusqu'à 5v /O
Livraison de nos stocks, pose et
garantie gratuite.
Grandes facilités de paiement.
Pas d'acompte à la livraison.
Réparations toutes marques.

^̂ ^=1̂ ^̂  Succursale Neu-
/__w3k feis châtel. <5 (038)
W____________ \\j  25 82 33'
Ĥ _ ŷ Bureau central
^̂ ŜÈËË ^̂  Lausanne, rue

du Tunnel 3, bureau-expo: <C (021)
23 52 28 ; le soir : <P (021) 91 64 92.

1 t
à m' " En toute saison,
p̂ &̂L IMPARTIAL

/  ̂ ' \votre compagnon !

A LOUER
à La Chaux-de-Fonds
Rue de la Serre 15 ï

Locaux
pour bureaux
Loyer mensuel Fr. 300.— plus
charges. 4 pièces.

^our vsiter et traiter , téléphoner
au (038) 24 18 22.

dh
À VENDRE

immeuble
RUE DES GRANGES 4

Petit' irhmeuble comprenant des
. locaux commerciaux et ,uh ap-..(. .. r-wijsMr. Ti ff-  f_ - i . i . r,i.y f -, rr«._ .;;
parlement de 3 nièces.
Très grandes: caves : au sous-sôl.
Les locaux peuvent ' convenir
pour un petit atelier ou pour des ]
entrepôts.
Prix intéressant. ;

- S'adresser à :
CHARLES BERSET
gérant d'immeubles

Jardinière 87 - Tél. (039) 23 78 33
La Chaux-de-Fonds

F.C. ÉTOILE- SPORTING
La Chaux-de-Fonds

Assemblée générale
ordinaire

le 24 juin 1976, à 20 h.
au local, Brasserie de la Poste

(1er étage) - . • - . ..-
LE COMITÉ

r \

A louer au Locle

appartement
2 chambres, cuisi-
ne, salle de bains,
hall , tout confort.
Fr. 293.— charges
comprises. Libre
pour le 1er juillet
ou date à convenir.
H. DUBOIS, Reçues
20, tél. (039)
31 38 68.

Haut-Valais
Confortable chalet
5 lits et apparte-
ment 4-6 lits. Très
tranquille.

Tél. (021) 22 23 44,
heures de bureau.

n. venare loui ae
suite
6 GARAGES

pour tracteurs, sim-
ples, en rangée,
comme halle.
Bon marché.
Tél. (021) 37 37 12.

db
À LOUER

pour date à convenir
APPARTEMENTS

de 2-3 pièces mi-confort , avec
salle de bain , rues du Nord , Nu-
ma-Droz et Doubs.

APPARTEMENTS
de 2 pièces avec chauffage central
général et eau chaude, rues Com-
be-Grieurin et Temple-Allemand.

CHAMBRES
indépendantes, meublées, avec
chauffage central et part à la sal-
le de bain , rues Neuve, Serre,
Promenade et Tourelles.

Garages ou place de parc à la rue
du Nord , Léopold-Robert et Beau-
temps.

S'adresser à :
CHARLES BERSET
gérant d'immeubles

Jardinière 87 - Tél. (039) 23 78 33
La Chaux-de-Fonds

Cartes
de visite
Imp. Courvoisier SA

! . 

L'annonce
- toujours présente

et disponible.
Chaque fois que l'on ouvre son journal,
l'annonce est toujours prête à toucher
votre public. Tôt le matin ou à la pause»

è

café. Le soir dans son fauteuil ou dans son.
lit Bref: 24 heures sur 24!

À Publicité intensive-
Publicité par annonces *

Les journaux et périodiques suisses.

Ch
À VENDRE

Quartier de La Charrière

petit
immeuble

! comprenant appartement de 4
chambres, confort et locaux à

; usage de garage industriel , d'ate-
lier ou dépôt , d'une surface d'en-
viron 130 m2.

Notice à disposition.

S'adresser à :
CHARLES BERSET
gérant d'immeubles

Jardinière 87 - Tél. (039) 23 78 33
La Chaux-de-Fonds

\ J

Jean-Charles Aubert
¦ JL Fiduciaire et régie
l̂ -A immobilière
JC\. Av. Charles-Naine 1
**# % Tél. (039) 26 75 65

La Chaux-de-Fonds

A LOUER
pour le 30 septembre 1976

MAGNIFIQUE
APPARTEMENT

mi îU JI -I-JUI- .nàiitflol-a-BrXU-BJto •_>;>_ -

DE VA PIECE
cuisine agencée, Loyer Fr. 279.50
TOUT COMPRIS.

TRÈS BEL
APPARTEMENT

i DE 2 CHAMBRES
cuisine agencée. Loyer Fr. 331.10
TOUT COMPRIS.

A LOUER
pour tout de suite ou à convenir, centre
ville, GRAND STUDIO, cuisinette équi-
pée, douche, chauffage et eau chaude.
Prix mensuel Fr. 255.—, charges com-
prises ; 
pour tout de suite ou à convenir, rue du
Puits 4, 2 CHAMBRES , cuisine, vesti-
bule, chauffage par calorifère à mazout.
Prix mensuel Fr. 137.— ;
pp,uç; , 'to,u.t ,de, . suitp,c,rue ,,,<Ju l l P-re,BBer- i
Mars 14 b, GARAGE non chauffé. Prix ,
mensuel Fr. 65.—. ' - . .- ¦. .-  _ I

S'adresser Gérance Kuenzer, rue du
Parc 6, tél. (039) 23 90 78.

À LOUER

appartement 3 pièces
mi-confort, remis à neuf. Balcon plus
jardin. Loyer Fr. 127.—. Rue des Che-
minots. Tél. (039) 26 90 13. le matin.



Eau potable: aucune ressource à négliger
Avant la séance du Conseil général

Pour le citadin parfaitement habitue
à voir couler son eau potable à profu -
sion par le simple mouvement qu'il
imprime au robinet , il faut parfois une
sévère période de sécheresse popr qu'il
reprenne conscience de l'importance et
de la valeur essentielle de l'eau dans
sa vie quotidienne.

Il est donc opportun , dans les cir-
constances actuelles où l'eau menace
de se faire rare que l'autorité commu-
nale et la population dans son ensem-
ble soient conscientes de la nécessité
de ne négliger aucune source garantis-
sant l'approvisionnement en ce pré-
cieux liquide. Ainsi le Conseil général
aura à se prononcer, vendredi, sur une
demande de crédit de 136.000 francs,
présentée par l'exécutif , en vue de
procéder à la remise en service de la
station de captage d'eau des Abattes.

On sait d'une part que Le Locle a
renoncé pour le moment à s'associer au
projet de captage dans le synclinal de
La Brévine, bénéficiant pour l'instant
encore de ressources intéressantes et
moins onéreuses. Le forage effectué
dans le quartier des Rondes présente,

par exemple, des perspectives intéres-
santes et un prochain rapport sera sou-
mis à l'appréciation du Conseil géné-
ral à ce sujet.

D'autre part le captage d'eau de la
combe des Abattes dont la réalisation
remonte au début de ce siècle représen-
te une réserve d'approvisionnement ap-
préciable (200.000 m3 d'eau, soit 400 1.
minute, soit le 16 pour cent de la con-
sommation locloise) . Toutefois des phé-
nomènes de vétusté, de même que Fa-
ménagement d'une décharge à proximi-
té de la station ont interdit au Service
des eaux de poursuivre l'exploitation
normale de cette ressource qui n 'est
utilisée qu 'en période de forte séche-
resse, grâce à une installation de sté-
rilisation de fortune.

Le Conseil communal proposera donc
au législatif d'accepter de remettre cet-
te station en service cette année enco-
re, qui , indépendamment de l'apport
supplémentaire appréciable qu'elle of-
frirait à la cité, réduirait la mise à con-
tribution de la conduite d'adduction
d'eau des sources de l'Est du Locle et
permettrait de décentraliser les apports
d'eau dans le réseau (l'eau étant trai-
tée sur place et refoulée directement
dans le réseau).

Ces divers travaux d'équipement et
de réfection de la station et de son ac-
cès sont devises à quelque 136.000 fr.

SUBVENTION ANNUELLE
AUX TROIS-ROIS

Le législatif aura en outre à se pro-
noncer sur l'octroi d'une subvention an-
nuelle de 15.000 fr. à la société anony-
me de l'Hôtel des Trois-Rois, société
dans laquelle la commune du Locle est
principal actionnaire, au même titre
que les Fabriques d'assortiments réu-
nies.

D'importants travaux de modernisa-
tion intervinrent dès 1952 dans cet hô-
tel qui supposèrent la souscription de
prêts bancaires importants. D'autre
part des améliorations ont été entre-
prises de 1967 à 1974 qui ont été finan-
cées par la trésorerie courante et par
de nouveaux prêts bancaires. Les res-
sources fixes dont dispose la société
ne proviennent que du loyer de l'hôtel
auquel s ajoute depuis 1966 une som-
me allouée par l'Association patrona-
le. Enfin l'ancien tenancier a pris sa
part des travaux d'entretien.

Aujourd'hui l'obligation d'entrepren-
dre de nouveaux travaux s'impose de
manière catégorique, travaux qui pour-
raient être entrepris en deux phases. Le
coût de la première phase pourrait at-
teindre 100.000 fr. (1975-1976), alors
qu 'un plafond de 150.000 fr. a été fixé
pour la deuxième phase. Pour financer
une partie de ces améliorations, propo-
sition a été faite par le Conseil d'admi-
nistration de la SA. de solliciter l'appui
de l'Association patronale, d'une part ,
et de la commune du Locle d'autre part
par une subvention annuelle, renouve-
lable de 15.000 fr. chacune, Ceci, tenant
compte de la nécessité qu 'il y a au Lo-
cle, incontestablement, de disposer d'un

hôtel d'un certain rang pour accueillir
la clientèle suisse et étrangère. La SA
ayant de son côté l'obligation d'entre-
tenir régulièrement l'établissement tout
en maintenant des prix abordables.

(AR)

Un cap tenancier difficile
mais vocation raffermie

Assemblée générale de la Pouponnière neuchâteloise aux Brenets

Réunis en une seule et même assemblée, les membres de la Pou-
ponnière neuchâteloise des Brenets et du comité cantonal ont siégé hier
après-midi à la « Maisonnée », en présence du comité directeur que pré-
sidait M. René Beiner, conseiller communal loclois.

Assemblée qui fut l'occasion pour les membres présents, représentants
les comités de district, ainsi que le comité cantonal, notamment, de prendre
d'une part conscience de la situation financière difficile dans laquelle se
trouve actuellement l'institution — à la suite des effets de la récession —
mais d'autre part, de dresser un constat objectif sur l'utilité incontestable et
incontestée de l'institution brenassière. La double vocation de la Poupon-
nière : home d'enfants en bas âge et école de nurse, s'en trouve raffermie.
Le rôle qu'elle aura longtemps encore à jouer dans un cadre social et pé-
dagogique apparaît aujourd'hui comme capital ; il ne pourra être vala-
blement tenu qu'avec l'appui indispensable et généreux de la population
et des pouvoirs publics.

C'est l'élément principal qui devait
se dégager des rapports respectifs _^u
président cantonal, M. Beiner, du cais-
sier , M. Roger Bays ainsi que de la
presiaéntè"" 3ïï" ̂ CônseiT™*cTecbïi" "Mme""
Claudine Fer.

Après que M. Beiner ait ouvert cette
53ème assemblée en saluant notamment
la présence de M. Claude Matthey, re-
présentant du Conseil communal bre-
nassier, Mme Brunner, administratrice
de la Pouponnière et secrétaire donna
lecture du procès-verbal de la derniè-
re assemblée.

AVEC OPTIMISME
MALGRÉ TOUT

M. Beiner fit part ensuite, dans son
rapport , des effets de la récession sur
la fréquentation de l'établissement, en
forte baisse l'an dernier, ce qui ne fut
évidemment pas sans influence sur le
résultat financier, assez gravement dé-
ficitaire. Des solutions rapides et effi-
caces devront absolument intervenir
pour pallier cette situation passagère-
ment difficile. Il n 'en reste pas moins
qu 'indépendamment de ces soucis aux-
quels se sont ajoutées les absences de
l' ancienne directrice Mlle Gruter que son
état de santé a finalement contrainte de
démissionner en mai, la situation de la
Pouponnière reste très satisfaisante. Le
nombre des enfants accueillis s'est sen-
siblement redressé dès ce début d'année
et l'école de nurse a poursuivi son ac-
tivité de façon très positive grâce à la
collaboration remarquable des trois mo-
nitrices. M. Beiner au nom du comité
a adressé ses vœux et ses remercie-
ments à l'ancienne directrice.

Il réitéra également ses remercie-
ments aux généreux donateurs ainsi
qu 'aux présidentes des comités de dis-
trict dont l'œuvre infatigable (collectes
et vente de chocolat) sont d'un appui
indispensable à l'institution. Chacune,
pour son district, eut l'occasion de pro-
duire à ce propos un rapport d'activi-
té édifiant.

M. Bays donna ensuite un aperçu
détaillé des comptes qui laissent ap-
paraître un déficit global de 94.000 fr.
pour l'exercice écoulé (contre 34.800 fr.
au budget), ceci après subventions can-
tonales et apports des comités de dis-
trict. L'Etat, rappelons-le, a pris en
charge le 35 pour cent des dépenses to-
tales alors que les comités de district
en ont absorbé le 23 pour cent , le 42
pour cent restant représentant précisé-
ment le déficit global. La situation est
grave, des solutions rapides s'imposent.

Toutefois, ainsi que devaient le pré-
ciser les membres du comité dans la
discussion qui suivit , la Pouponnière
est reconnue d'utilité publique. Son rô-
le important dans les structures socia-
les cantonales garantit son existen-
ce, et les responsables de l'institution
sont en droit d'attendre de l'Etat l'ef-
fort susceptible de faire face à ces obli-
gations rendues plus âpres dans la si-
tuation conjoncturelle du moment. De
plus il apparaît clairement que l'éta-
blissement, dont la valeur (notamment
des nurses qui y sont formées) est re-

connue loin a la ronde, ne pourrait pas
continuer d'assumer son rôle, ni de
compter sur un appui %tissi-généreux; de^
la population

^ 
neuchâteloise

^ 
s'il Jle-

veriait « Maison â'enTarrFs*» reconnue en
tant que telle par l'Etat. Sa raison d'ê-
tre dans sa forme actuelle est évidente,
les nurses, actuellement une vingtaine
en formation, qui sortent de la Pou-
ponnière sont régulièrement placées,
soit dans des familles, soit dans des hô-
pitaux. Leur programme de formation
complet et d'un niveau reconnu, allie
une bonne formation pratique à d'ex-
cellentes connaissances théoriques. En-
fin , les enfants qui trouvent à la Pou-
ponnière le foyer qui leur fait passa-
gèrement défaut , à la journée ou à la
semaine, atteignent un nombre à nou-

veau satisfaisant : 25 à 30 enfants, dont
la moitié n'ont pas deux ans d'âge.

C'est donc avec optimisme que le co-
mité envisage l'avenir , optimisme mais
prudence extrême dans l'établissement
du budget 1977 en particulier, comme
devait le préciser encore M. Bays.

NOUVELLES DIRECTRICES
Par acclamations le comité a été re-

conduit dans ses fonctions. Il est com-
posé, en plus des membres cités plus
haut, de M. Jean-Louis Gabus, vice-
président, de Mme Claudine Fer, du
docteur Favre et de Mme Emile Jor-
dan.

D'autre part , ainsi que nous l'avions
indiqué récemment, le départ de Mlle
Gruter a incité le comité à envisager de
partager les fonctions de directrice, trop
lourdes a assumer sous ses nombreux
aspects (administratif, pédagogique, cli- i
nique etc.) Après ae grandes difficul- j
tés à recevoir des candidatures, le co-
mité à nommé Mme Catherine Rauss,
directrice, infirmière diplômée qui as-
sumera la responsabilité des sections
enfants et école de nurses. L'assemblée
a ratifié par ses applaudissements cet-
te nomination en souhaitant cordiale
bienvenue à Mme Rauss. Mme Margue-
rite Brunner dirigera quant à elle tou-
te la partie administrative de l'institu-
tion et les deux co-directrices travail-
leront donc dans un esprit de collégiali-
té et de collaboration , dans l'intérêt
d'une institution chère aux gens de cet-
te région. A.R.

La dernière séance du président de commune
Avant la réunion du Conseil général des Ponts-de-Martel

Le législatif des Ponts-de-Martel est
convoqué jeudi , à 20 heures, au
collège. L'ordre du jour comporte les
nominations du bureau du Conseil gé-
néral, du Conseil communal , de la
Commission des comptes et du budget,
de la Commission scolaire, de la Com-
mission des naturalisations et des agré-
gations.

Cette séance constitutive sera la der-
nière à laquelle le président de l'exé-
cutif actuel , M. Maurice Ducommun,
assistera. En effet, ce dernier a décidé ,
après huit années passées à la tête du
Conseil communal, de démissionner. M.
Ducommun laissera le souvenir d'un
homme compétent et courtois. Partisan
du dialogue, il faisait profiter la com-

mune de son expérience de la connais-
sance des hommes. Les nombreux con-
tacts qu 'il avait avec une grande partie
de la population de la région étaient un
atout non négligeable. En qualité de
directeur des finances, il dirigeait la
bourse communale au plus près de sa
conscience et il refusait de s'engager
dans des dépenses importantes si le fi-
nancement devait être assuré unique-
ment par des capitaux étrangers.

A moins d'un changement de derniè-
re heure, il sera proposé la nomination
des conseillers communaux suivants :
MM. Antoine Durini (nouveau), Charles
Jean-Mairet, Charles-Hehri Montan-
don et Bernard Perrin pour le groupe
ppn, ainsi que M. Georges-André Guer-
mann pour le groupe socialiste.

Une première constatation s impose
après les dernières élections de début
mai : le nombre de démarches que les
responsables des partis ont dû effec-
tuer pour procéder au remplacement
des démissionnaires. Le peuple se
désintéresse de plus en plus de la cho-
se publique.

La répartition des charges au Conseil
communal sera connue lors de sa séan-
ce constitutive qui aura lieu prochaine-
ment, (ff)

Profanation et mauvais goût
Comme chacun le sait, le Musée d'horlogerie du Château des

Monts voit défiler en cette période d'exposition exceptionnelle des
automates Sandoz, un public des plus relevés et des plus nombreux,
renforçant encore l'image de ce « temple » de l'histoire horlogère
et partant de la région horlogère tout entière.

C'est ainsi que l'on ne compte plus les nationalités représentées
par les visiteurs venus parfois des continents les plus éloignés pour
faire escale aux Musées de La Chaux-de-Fonds et du Locle dont la
collaboration a abouti à l'organisation d'un double événement his-
torique (présentation de la collection Breguet au MIH et Sandoz au
Locle).

On imagine dès lors la profonde consternation qui saisit le gar-
dien du musée et son conservateur, le comité dans son ensemble
ainsi que la population et les autorités du Locle en découvrant dans
le précieux Livre d'or du Château des Monts des inscriptions dont le
caractère est inqualifiable de stupidité et de bassesse. Un groupe de
jeunes visiteurs, actuellement recherché, n'a en effet rien trouvé
de plus intelligent que de profaner ce document historique en y ins-
crivant des slogans politiques d'un niveau qui laisse pantelant, et qui
ne méritent même pas qu'on les reproduise ici. Versant dans la
vulgarité et dans l'extrémisme borné, ces minables, mal inspirés
n'ont en outre pas hésité à souiller de leurs écrits plusieurs pages
du Livre d'or qui devra dès lors être restauré dans la mesure du
posisble. (ar)

L'actif président du Football-Club
Les Ponts-de-Martel, M. Michel Ri-
chard , avait mis sur pied une course
en Bourgogne dans le but de remercier
les footballeurs de leur belle saison, et
pour resserrer les liens entre les jou-
eurs. Le voyage dura quatre jours , fort
bien remplis par la visite de lieux char-
mants : Dijon , Beaune, sans oublier
bien sûr quelques caves réputées. La
bonne connaissance de la région par le
président a été un atout non négligea-
ble dans la réussite de ce voyage. Sur
le chemin du retour , les footballeurs
visitèrent encore les Salines royales
d'Arc-et-Senans. Une ambiance de fête
n'a pas manqué de régner durant les
quatre journées et cette première ex-
périence s'est révélée positive.

La première équipe du FC Les Ponts-
de-Martel s'est illustrée durant le
championnat de quatrième ligue. Elle
a en effet contesté la victoire jusqu 'au
dernier match à l'équipe du Parc. Elle
s'est inclinée avec les honneurs, vain-
cue dans le match décisif par 2-1. Pour
les quatre dernières rencontres, l'en-
traîneur a dû faire des miracles pour
aligner onze joueurs valides , tant les
blessés devenaient nombreux. Cette
succession de blessures a peut-être pri-
vé le FC Les Ponts-de-Martel d'une
ascension en troisième ligue. Ce sera
probablement pour l' année prochaine...

(ff)

Balade du Football-Club

La sécheresse persistante a contraint
les autorités communales de prendre
des mesures en vue de limiter l'utili-
sation de l'eau. Il y a bien longtemps
qu 'une telle situattion ne s'était pas
produite. Les sources des Combes-Der-
nier ont vu leur débit baisser dans
une mesure notable. Heureusement
qu 'il y a le raccordement sur la con-
duite de la Ville de La Chaux-de-Fonds.
Dans ce cas l'eau coûte plus cher et
l'approvisionnement de la ville n'est
pas inépuisable lui non plus. Dans un
papillon adressé à la population, le
Conseil communal a, comme premières
mesures, interdit le lavage des véhi-
cules, l'arrosage des pelouses et le
remplissage des creux à purin.

Cette période de sécheresse pose bien
évidemment des problèmes aux agri-
culteurs. Ce printemps le gel a large-
ment contrarié le développement de la
végétation. Au moment où l'herbe s'est
mise à pousser, la bise a soufflé régu-
lièrement et la croissance s'en est
trouvée vivement compromise. Main-
tenant c'est le manque d'eau qui vient

s'ajouter aux ennuis précédents. Si la
situation ne s'améliore pas, certains
agriculteurs devront réduire leur chep-
tel. Comme la production du lait est
la principale ressource des paysans de
montagne, on comprend aisément l'ap-
préhension des milieux agricoles, (ff)

Pénurie d'eau: attention!

Mettant à prof i t  les belles journées
ensoleillées de ces derniers jours, la
jardinière d' enfants , Mme Fontbonne ,
a pris la clé des champs avec sa petite
cohorte de bambins pour se rendre à
Tête-de-Ran. La premièr e partie de la
course s'est déroulée en train. Puis il
a fa l lu  faire un e f fo r t  pour atteindre
Tête-de-Ran à pied . Les p lus coura-
geux ont encore marché jusqu 'à La
Vue-des-Alpes avant que les mamans
ne viennent les reprendre avec la voi-
ture. Ces courses à travers champs et
forêts  perm ettent aux enfants d'ap-
prendre à connaître la nature, ( f f )

Le jardin d'enf ants
en course
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LUNDI 21 JUIN
Décès

Regli , née Capt , Suzanne Marguerite,
; née en 1904 , ménagère, veuve de Regli

Charles. — Faivre, née Seiler , Edith
Marguerite , née en 1926 , ménagère.
épouse de Faivre Désiré Eugène.

Promesses de mariage
Erard Jean-Louis, agent de police) et

Habermacher Agnès Thérèse Renée.

Naissance
Tissot Corinne Danielle , fille de Pier-

re-Francis, ingénieur-technicien , ct dc
Danièle Paillette, née Chenal.

étcaf cnrgj
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Voir autres informations
locloises en page 7

Bienvenue aux polices
neuchâteloises

Quelque 70 à 80 agents et gen-
darmes des polices neuchâteloises
et de la gendarmerie cantonale se-
ront réunis ce jour au Locle pour
prendre part au Championnat can-
tonal d'athlétisme et de tir des po-
lices neuchâteloises.

Respectant un tournus bien établi ,
la Mère Commune accueille tous les
quatre ans cette sympathique mani-
festation sportive organisée cette
année par un comité que préside
le Fit Paul Brasey, commandant de
la Police locale, assisté de MM.
Germain Aebischer, vice-président,
Fernand Jeanjaquet , secrétaire et
Pierre Simon-Vermot, caissier.

Les participants prendront part
ce matin aux épreuves d'athlétisme
sur le terrain des Jeanneret alors
que les épreuves de tir au pistolet
auront lieu cet après-midi au stand
des Jeanneret.

Le championnat se déroulera dans
les catégories élite, landwehr et
landsturm et promet des affronte-
ments tout empreints de sportivité.
A noter la présence à ces joutes du
fourrier Margot de Neuchâtel qui
participera à son trentième et der-
nier championnat cantonal !

Bienvenue donc à ces nombreux
participants ainsi qu'aux personna-
lités qui sont attendues ce jour dans
la Mère Commune et parmi elles, M.
Mirzel , du Département cantonal de
police, le cdt Guye, commandant la
Police cantonale, M. H.-L. Perrin,
chef de la police de sûreté, le cap.
Stoudmann, commandant la gen-
darmerie, le cap. Habersaat, com-
mandant la police de Neuchâtel, le
cap. Mairendaz , commandant la po-
lice chaux-de-fonnière ainsi que les
directeurs de police des trois villes.

(ar)

Concert public en commun
des fanfares de la ville
Prélude désormais traditionnel

aux fêtes scolaires et des promo-
tions, appel à la détente à l'appro-
che des grandes vacances, les fanfa-
res de la ville se produisent chaque
année en public sur les places de la
cité. Dans le cadre d'un programme
d'animation qui débute en juin et
au cours duquel chaque fanfare dé-
file séparément dans les rues de la
ville ainsi que devant les institutions
hospitalières, le premier concert en
commun des quatre fanfares : l'U-
nion instrumentale, la Musique mi-
litaire, la Croix-Bleue et la Sociale,
qui se déroulera demain soir dès
20 h. 30 sur la Place du Marché,
revêtira cette année un panache
tout particulier puisque quatre ou
cinq morceaux seront exécutés par
la centaine de musiciens des diffé-
rents groupes, sous la conduite des
directeurs respectifs.

Au préalable, les fanfares auront
défilé chacune dans son quartier
pour le plaisir de la population.
Rendez-vous donc demain soir sur
la Place du Marché.

¦iH"i i n  1 Feuille dAvis des Montagnes —Mi 'i i 'i M "i Hill
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Î V _Î^_B':P9H B̂L̂  - ̂ HBÉil̂ B̂ ^̂ ^̂ Hraliiî ŝ BB̂ n̂ Ĥ
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RESTAURANT À LAUSANNE cherche

CUISINIER
et

SOMMELIER
Tél. (021) 22 11 72. Fermé le dimanche
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MISE AU CONCOURS
La Ville de La Chaux-de-Fonds
met au concours un poste d'

EMPLOYÉE
à la Chancellerie

chargée de travaux de secrétariat.
— Travail intéressant et varié, au

sein d'une équipe jeune
— Traitement : classes 11-10-9
— Semaine de 5 jours

: — Caisse de retraite et autres
prestations sociales.

I Exigences : certificat fédéral de
capacité d'employée de com-
merce ou titre équivalent. Con-
naissance de la langue alle-
mande souhaitée.

Entrée en fonction : fin octobre
1976.

Les offres manuscrites, avec cur-
riculum vitae, copie de certificats
et références doivent être adres-
sées à l'Office du personnel , rue
de la Serre 23, 2300 La Chaux-de-
Fonds, jusqu 'au 6 juillet 1976.
Discrétion assurée.

Direction des Finances
Office du personnel

1

f ÉMl]I <eg]̂ T
PROPOSE...

tentes
! de camping

maisonnettes
\ dès Fr.

378.-
avec un cadeau substantiel offert

à l'achat de chaque tente.

Nouveau :
Venez voir la table de tennis de
table résistant autant au soleil

qu'à la pluie
! Elle est exposée sur notre terrain

Nous réservons pour les vacances
Facilités de paiement

~ 
CLINIQUE DES FORGES
cherçhe"-,i*i-i-wk-- -"V- : > &* • • _ ' ¦ ¦> '_ "¦ ;»•¦

#ÉÉR*Èlk CHAMBRE
pour petit remplacement du 10 au 18
juillet 1976.

Prière de prendre contact avec le secré-
tariat de la clinique, de 8 à 12 h. ou
de 15 à 19 h.
Tél. (039) 26 95 66.

au printemps
; [ . cherche

chef I
décorateur I

adjoint I
; Nombreux avantages so- j ,1

ciaux dont caisse de pension,
prime de fidélité, plan d'in-
téressement et rabais sur les j
achats. |

Semaine de 5 jours par rota- . ' j

; | Se présenter au chef du per- ; !
E sonnel ou téléphoner au (039) Sa i 23 25 01. I

JE CHERCHE pour fin de l'année

APPARTEMENT
4 pièces, dans villa ou petite maiso:
locative.
Tél. (039) 23 06 22 pendant les heures d
bureau.

Le feuilleton illustré des enfants ¦

Petzi, Riki et Pingo
par Wilhelm HANSEN



Adia Intérim
recrute pour Le Locle

ÉTUDIANTES et
OUVRIÈRES

ayant bonne vue.

Tél. (038)24 74 14

A voir près de chez vous

Il arrive parfois que le samedi ou le
dimanche on se cherche des buts de
promenades pas trop loin , pas tout près,
tranquilles, à l'air, pas où tout le mon-
de va , pas isolés du monde, pas chers,
pas ceci et pas cela. On met plus de
temps à chercher l'endroit et à se dé-
cider à y aller qu'à s'y rendre réelle-
ment

Il existe pourtant beaucoup d'en-
droits qui ne paient pas de mine et qui
recèlent des curiosités parfaitement di-
gnes d'intérêt. Naturelles ou non. Nous
ne voulons pas en dresser la liste mais
nous attendons volontiers des informa-
tions relatives à des choses insolites.

LES GÉANTS DU RUSSEY

Un morceau d'après-midi suffit pour
passer la douane, contourner Villers-
le-Lac ou Morteau pour aller boire un
pot au Russey. Le village ressemble
aux autres villages du Jura français.
Une grande église fatiguée qui émerge
d'un amas de maisons disparates. Qu'on
voit de loin à travers une campagne
peu « peignée » en circulant sur une
bonne route. C'est fou ce que les églises
de ces villages semblent décrépites.

Truffées de fers rouilles et dominant
des cimetières désuets. A force de faire
face au bistrot du coin , l'église lui a
pris un peu de son charme vieillot.
Dans le bistrot on boit sur des tables
qui ont accueilli les libations des Alle-
mands et des maquisards et dans l'égli-
se on lit des plaques gravées qui con-
tiennent des noms dont les vieux se
souviennent. De moins en moins, parce
que le temps passe. C'est émouvant de
regarder , de sentir ces lieux. Le bistrot ,
comme l'église. Cela est très anecdoti-
que mais c'est à voir.

A quelques centaines de mètres du
Russey, à main droite en arrivant de
Suisse, se dressent trois sapins extraor-
dinaires. Ils mesurent environ cinquan-
te mètres de haut et quatre à cinq
mètres de circonférence. En vérité, c'est
tout le coin de forêt qui est surprenant.
Il y a d'autres conifères qui s'excusent
de ne mesurer que trente-cinq mètres
et de n'avoir qu'un mètre et quelque de
diamètre. On sent qu 'on est dans un
site protégé où le bûcheron est regardé
de travers. Il manque quelques san-
gliers et « l'Obélix » des bandes dessi-
nées pour définir le caractère particu-
lier de très hauts sous-bois. A certains

endroits , les premières branches pren-
nent des aiguilles à deux mètres du
sol.

CHARQUEMONT...
POUR TOUT VOIR

Quand on a levé la tête pour admi-
rer ces bois de haute futaie qui ont
gagné des concours et reçu des titres
de champion comme les baobabs de
la légende, on a envie de « venir voir »
par chez nous s'il y en a de si grands.
Il y en a un par ci, un par là. Un au
Crêt-du-Locle ou un à Mont-Racine.
Pas si grands, il faut le dire.

Mais puisque le Russey est fier de
ses trois sapins, dont l'accès est balisé,
il vaut la peine de pousser un peu
pour aller s'incliner devant le géant de
Charquemont. A peine plus loin. Pour
un sapin, c'est un sapin ! Un colosse
inquiétant comme un éléphant solitaire.
Un témoin incroyable qui voit le soleil
depuis trois, quatre ou cinq siècles,
éventuellement.

La promenade est courte' et plaisante.
Un après-midi, tout au plus. Les en-
fants sont intéressés et reparlent lon-
guement de ces sapins-mastodontes qui
dominent les siècles.

S. LECOULTRE

Des sapins-mastodontes qui dominent les siècles

Quelle ne fut pas la surprise d'une
locataire du dixième étage de la tour
des Jeanneret , de voir s'agglutiner,
vendredi en fin de matinée, sur son
balcon, un imposant essaim d'abeilles
en mal de trouver un lieu de repos pour
sa reine.

La formidable colonie se fixa , comme
le montre notre photo, sur le rebord
du balcon. La locataire dont on com-
prend l'émotion, fit appel à la Police
locale qui délégua M. Jean Brodard ,
apiculteur pour procéder à la récupéra-
tion de l'essaim.

Sans entrer dans le détail fort com-
plexe de la vie des abeilles, rappelons
que ces hyménoptères se reproduisent
en élevant des cellules royales donnant
naissance à une ou plusieurs reines.
Lorsque dans un rucher une nouvelle
reine apparaît , l'ancienne quitte géné-
ralement la colonie avec une suite
d'ouvrières et le tout se forme en

essaim. Ce dernier cherche alors un
nouvel emplacement et se fixe dans
la nature ou sur le rebord d'un toit,
pour quelque temps, jusqu'à ce qu'il
trouve l'emplacement idéal où l'acti-
vité normale de la colonie pourra re-
prendre.

Dans le cas présent, M. Brodard a
pu récupérer l'ensemble de cet essaim
qui a maintenant trouvé place dans
un nouveau rucher.

La récupération se fait en douceur,
à la fin de la journée, à l'aide d'une
brosse et d'un entonnoir.

L'essaim qui a été récupéré devait
compter quelque 40.000 abeilles, il pe-
sait un peu plus de 4 kg.

(photo Impar-ar)

Un essain se fixe au dixième
étage d'une tour d'habitation

BsSIet des bords du Bied
Le petit entrefilet suivant paru ré-

cemment dans l'« Impartial » m'a rap-
pelé un événement vieux d'au moins
vingt-cinq ans. Voici le texte de cet
entrefilet : Barbouillage : Après plu-
sieurs années de répit , le Mur des
Réformateurs, à Genève, a de nou-
veau été la cible de pots de peinture,
malgré la protection des fils de fer
barbelés qui avait été édifiée à cette
époque à la suite d'une vague d'atten-
tats du même genre. Des pots de pein-
ture ont été déversés sur la tête des
réformateurs, dans la nuit de jeudi à
vendredi ; Farel et Knox se sont re-
trouvés en vert , Calvin en rose et
Théodore de Bèze en rouge.

Revenons vingt-cinq ans en arrière.
A l'époque j'étais président d'une so-
ciété philanthropique romande. Nous
avions organisé nos assises annuelles à
Genève. Le programme du matin était
libre. Les catholiques s'étaient rendus
à la messe, les protestants, certes,

moins pieux, avaient promené leurs
savates un peu ici un peu là. Nous
avions rendez-vous à 11 h. 30 à la Cour
des Bastions pour admirer le célèbre
Mur des Réformateurs. C'était le vœu
très pieux d'un vieil aristocrate gene-
vois, président du Comité de récep-
tion , faisant partie du consistoire de la
ville du bout du lac. A l'heure prévue,
tout le monde était là. L'auditoire était
formé en majorité de catholiques, sœurs
en uniforme, un prêtre. Mais tous sem-
blaient pourtant , par . politesse s'inté-
resser à ce monument dont on a dit
que les « bonshommes » gravés dans la
pierre, auraient renié la valeur. Cal-
vin, surtout, qui fit trembler Genève,
me semblait avoir l'air de très mau-
vaise humeur. Une impression, sans
doute. Les autres avaient un air plus
paisible. Notre cicérone donna force
explications, assez superflues, mais on
voyait que cela lui faisait plaisir. Il re-
vivait toute l'histoire de cette Genève
du XVIe siècle. Et c'est alors , qu'éten-
dant les deux bras , comme un prêtre
qui prononce une bénédiction , il pro-
clama comme conclusion de son dis-
cours assez ambigu : « Ces jours-là , la
lumière a jailli des ténèbres ! »

Les sœurs catholiques, le prêtre, les
autres auditeurs de confession romaine
ne dirent pas un mot. Tout le monde
était mal à l'aise. L'aristocrate ajouta
encore quelques mots que personne n'é-
couta. La gaffe était de taille. Tout le
monde le remarqua , sauf le gaffeur.

Et je pensais à cette maxime que ré-
pétait souvent Léon Savary : « Il y a
deux choses infinies sans ce monde :
la miséricorde de Dieu et la bêtise hu-
maine ».

Tant il est vrai que certains pots de
peinture n'atteignent pas ceux qui les
méritent.

Jacques monterban

Quel 1er Août
cette année au Locle?

On le sait bien au Locle, la com-
mémoration de la Fête nationale
du premier Août a connu au cours
des ans ses heurs et malheurs, pour
atteindre ces trois dernières années
tout son panache et son immense
succès populaire qui en firent une
des plus originales, des plus authen-
tiques aussi. L'idée du comité, que
présidait M. Dubois qui fonctionna
durant trois ans, consistant à réunir
l'ensemble de la population autour
d'un modeste mais si sympathique
repas communautaire et de la faire
participer en famille à une célé-
bration simple et tout empreinte
de solennité où le folklore, la mu-
sique et le chant, sans oublier les
traditionnels feux, trouvaient natu-
rellement la place qui leur était
dévolue, ne manqua pas de séduire
une forte majorité de la population
locloise.

L'an dernier, des circonstances
matérielles — absences de partici-
pants pour l'animation de la fête,
difficultés de rassembler suffisam-
ment de monde durant les vacances
horlogères, etc. — empêchèrent de
rééditer au Locle la formule qui ré-
pondait si étroitement au véritable
sens qu'entendaient donner les Lo-
clois à cette commémoration. La
manifestation se déroula donc à
Sommartel (et à titre exceptionnel,
dans l'esprit du comité qui n'aurait
pas manqué de reprendre la formule
traditionnelle lorsque le 1er Août se
serait à nouveau donné à meil-
leur moment). Bref l'initiative « de
remplacement » fut assez mal com-
prise par une certaine partie de la
population et des autorités, à tel

point que le comité de M. Dubois
qui avait pourtant tellement con-
tribué à redorer cette manifestation
au Locle, se sentit désavoué. Il dé-
missionna en bloc après avoir bou-
clé et rendu ses comptes à l'ADL qui
a pour mission de trouver un pré-
sident — et ce n'est pas chose fa-
cile ! —, lui-même apte à constituer
un comité.

Les autorités communales de leur
côté ne semblent pas avoir tenté de
reprendre des contacts susceptibles
d'aboutir à la constitution d'un co-
mité.

On en est donc, à un peu plus
d'un mois de la manifestation, à
ce stade où personne ne semble être
à même dans cette ville de proposer
une formule si modeste soit-elle de
commémoration du premier Août !

Il serait trop aise de jeter la
pierre à quiconque, tant il est vrai
qu'on n'improvise pas ainsi en deux
temps trois mouvements une véri-
table manifestation commémorative,
susceptible d'attirer une population
massive, disposée à témoigner légi-
timement de son patriotisme. Mais
tout de même le constat est un peu
cuisant et nombreux sont les ci-
toyens qui se sont émus de cet état
de fait.

Souhaitons qu'un esprit Imagina-
tif et animé du désir de marquer
d'une façon ou d'une autre la Fête
nationale au Locle, puisse envers et
contre tout mettre sur pied une
manifestation attractive. D'autant
que les horlogers seront cette an-
née en bonne partie de retour et
qu'un fond subsiste à cet effet !

A. ROUX

sociétés locales
Echo de l'Union. — Fondue des vacan-

ces, 19 h., Maison de paroisse, ven-
dredi 25.

Contemporaines 1915. — Mercredi 23,
réunion au Cercle, comme d'habi-
tude. Lecture des nouveaux statuts
et payement des cotisations.

Contemporaines 1912. — Vendredi 25,
19 h. aux Replattes. Inscriptions jus-
qu'à jeudi à midi. Tél. 31 24 20.

Contemporains 1932. — Assemblée du
comité, 19 h. 30, devant le Casino,
mercredi 23.

La Montagnarde. — Jeudi 20 h. : as-
semblée de comité et rencontre au
local.

Fanfare La Sociale. —¦ Jeudi 24, 19 h.
45, rendez-vous au local , équipé en
petite tenue. Tour de ville et concert
en commun.

La Musique militaire. — Jeudi 24 , 19 h.
30 au local. Equipés en petite tenue,
pour concert en ville et rencontre des
quatre corps de musique. Récolte des
lots pour la grande loterie : jeudi
soir, au local, pour les membres
externes ; samedi matin, 11 h.,
Grand-Rue 21, rez-de-chaussée pour
les membres du Locle.

Apres un début prometteur, vendre-
di soir, samedi et dimanche n'ont fa i t
que confirmer le succès de cette 3e
fête  villageoise.

Samedi soir, la f a n f a r e  de La Chaux-
du-Milieu organisatrice de la manifes-
tation, exécuta quelques morceaux de
son répertoire avant de laisser la p lace
au « Grisi » , groupe régional instru-
mental de Saint-Imier. Cet ensemble
d'une trentaine de musiciens placés
sous la direction de Claude Dubail a
remporté un très vif succès. Le con-
cert, composé d' une première partie
classique et d'une seconde plus moder-
ne, a permis au public emplissant le
manège du Quartier jusque dans ses
moindres recoins d'apprécier la vir-
tuosité de plusieurs solistes tout com-
me le haut niveau de qualité musicale
d'un ensemble malheureusement peu
connu dans notre région.

La soirée se termina dans la danse,
aux sons des neuf musiciens de l'excel-
lent orchestre « Moon Glow Combo » .

Quant à dimanche, après un dîner
servi au manège, l' ensemble folklori-
que « Hausi Straub » divertit de main
de maître la foule  qui se pressait
à nouveau à l'intérieur de la vaste
cantine malgré un temps qui invitait
plutôt à la promenade, ( j v )

La Chaux-du-Milieu : énorme succès de la Fête villageoise

Ratification
Dans sa séance du 11 juin 1976, le

Conseil d'Etat a ratifié la nomination
de Mme Anne-Marie Mollier en qua-
lité d'administrateur communal du Cer-
neux-Péquignot.

LE CERNEUX-PÉQUIGNOT

Le Locle
Ferme du Grand-Cachot-de-Vent : ex-

pos, rétrospective Aimé Montan-
don , 15 à 21 h.

Château des Monts : montres et auto-
mates, coll. Sandoz, 10 à 12 h.
14 à 17 h.

Bibliothèque de la ville : prêt du lund:
au vendredi , 14 h. 30 à 18 h. 30.

Pharmacie d'office : Mariotti , jusque
21 heures. Ensuite le No 117 ren-
seignera.

Permanence médicale : en l'absence dc
médecin traitant, tél. No 117 ou
service d'urgence de l'hôpital, tel
(039) 31 52 52.

Permanence dentaire : tél. No 117 ren-
seignera.

Centre d'information et de planning fa-
milial : tél. 23 56 56.

Service de consultations conjugales :
tél. (038) 24 76 80.

ssîéswento

Réveillez la bile
de votre foie

Vous vous sentirez mieux ensuite.
Un afflux insuffisant de la bfle peut entraîner
des ballonnements et de la constipation. Le»
petites pilules Carter augmentent l'activité do
voire estomac et des intestins sans causer
de la diarrhée et stimulent l'évacuation do
la bile. En pharmacies et drogueries.

Petites PADTEDpilules ufifiicn
p. 6291

On en parle
au Locle 

Dans un petit coin très touris-
tique où l'animation est très grande
lors de chaque week-end , un auto-
mobiliste loclois a quitté l'autre jour
sa place de parc en oubliant par
mégarde deux petites valises à côté
de sa voiture. Il  y avait là des
centaines de véhicules et des mil-
liers de personnes. Vous le croirez,
si vous voulez, mais lorsqu'il revint
sur les lieux deux heures p lus tard ,
il retrouva ses deux valises intactes
à l'endroit même où il les avait
abandonnées. Voilà ce qui s 'apelle
avoir peur pour rien ! En ef f e t , une
des valises contenait ses papiers
et une certaine somme d'argent.
L'a f fa i re  est banale , certes, mais
intéressante. Nous n'aimons guère
entendre ceux qui clament à lon-
gueur d'année qu'il n'y en a point
comme nous. Nous avons nos dé-
fauts comme les autres et il y
a aussi par chez nous, quelques
uoi/ous toujours à l' af f û t  d'un bon
coup. Et si l'exp érience était tentée
ailleurs — même en Suisse peut-
être — le résultat serait probable-
ment tout autre. N 'en fai tes  pas
l' essai , cela vaudra mieux. Il fau t
une bonne dose de chance pour ré-
cupérer son bien dans de telles
conditions.

En tout cas, notre automobiliste
n'est pas près de récidiver. D' abord
parce qu'il se souviendra de la
frousse qui fu t  la sienne en ouvrant
le co f f r e  -uide de sa voiture. Ensuite
parce qu'il se souviendra aussi du
discours moqueur de sa bourgeoise.
Pensez donc, lui qui n'oublie jamais
rien et qui avait plu tôt tendance
jusqu 'ici à railler la gente féminine
pour sa légendaire étourderie !
Hum !

Ae.

________W_M Feuille dAvis des Montagnes I—Htif

Celte année, c'est le car de la jeu-
nesse qui a promené les grands invali-
des loclois. Vendredi , à 9 heures, ce f u t
le départ de la Place du marché. En
peu de temps on a rejoint Le Cerneux-
Péquignot , la Brévine, et ce fu t  la des-
cente sur Fleurier, par Boveresse, But-
tes, la montée des gorges de Noirvaux,
Passage à Sainte-Croix, puis le guide-
conducteur prit la direction de Mau -
borget. par Les Rasses et Bullet , avant
de retrouver la plaine vaudoise avec
Vilars-Burquin, Fiez , l'Arnon , Grand-
son, les Tuileries et Yverdon, avant de
prendre le nord du lac de Neuchâtel ,
avec Yvonand , Cheyres , Font , Esta-
vayer-le-Lac, Frasses , Montet . Arrêt
à Aumont, un petit village du canton
de Fribourg, puisque, dans cette région,
les cantons de Vaud , Fribourg et Berne
s'imbriquent de curieuse façon.  Ici on
est sur Vaud , là sur Fribourg. Un repas
excellent f u t  servi dans un restaurant
d'Aumont. Puis on repassa la « fron-
tière » vaudoise quelques centaines de
mètres plus loin auec Combremont,
Cugy. Et ce f u t  le gros bourg de
Payern e avec sa merveilleuse abba-

tiale et son histoire de la reine Berthe.
On revint sur Missy, Saint-Aubin (Fri-
bourg). Et revoici le canton de Vaud
avec une nouvelle fo is  Montet et Cu-
dref i n, la plus petite ville de Suisse.
Après la Sauge , voici le canton de
Berne avec Witzwil, Gampelen. Et peu
de temps après , on revint au pays avec
Thielle et son célèbre château, où nos
« princes » ou plutôt leurs représen-
tants rendaient une just ice qui ne res-
semble pas à celle de nos jours. Qui se
souvient encore de Madeleine Forna-
chon, femme du chancelier Hory, vic-
time des jaloux et qui mourut de f a -
çon odieuse ? Après Saint-Biaise, re-
voici Neuchâtel , et la montée des gor-
ges du Seyon, direction La Chaux-de-
Fonds et Le Locle, où chacun débarqua
heureux de cette magnifique journée
qui a rempli de joie tant d'invalides
qui ont peu l'occasion de sortir de chez
eux, puis que leur vie se passe dans une
chaise d'infirme.

M. Emmanuel Muller, président et
M.  Pierre Jaquet , animateur, ont tenu
à souligner les buts de la Croix-Rouge
suisse, qui, chaque année, met l'un de
ses cars à la disposition des grands
invalides pour une journée de détente.

( je )

Le car de la Croix-Rouge promené
les grands invalides du Locle
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Après les élections
communales
le CID remercie

C'est un grand merci que le CID adresse aux différents
partis politiques qui, dans leur campagne électorales, ont

! pris conscience de l'existence du petit commerçant et de
l'artisan, reconnaissant ainsi le rôle et la place importante
qu'ils jouent dans la vie de la cité.

Le CID ose espérer que cette attitude continuera à se
développer aussi bien dans l'esprit de nos hommes poli-
tiques que dans la pensée de tous les citoyens et consom-

i moteurs qui, pour effectuer leurs achats, choisiront le
! chemin du commerce indépendant de détail qui paie ses
i impôts dans la commune. !
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Décontracté mais bien habillé !
A prix vacances pour .Z articles vacances

Costume jean's style Norfolk 100% coton, en bleu ciel 188.-
Costume jean's polyester grisette en vert et ciel 150.-

avec retouches gratuites
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Le bon magasin de l'homme au Locle

L'achat d'un téléviseur EST UNE AFFAIRE DE CONFIANCE ALORS ! LA BONNE ADRESSE : |
CHOISISSEZ PHILIPS » . nAniT lT 1 I
noir-blanc ou couleur EL l^I C  K (J [ jtK  \\ \ i

i et un représentant qualifié, j I M
spécialiste de cette marque. Daniel-JeanRichard 14 - LE LOCLE j < ff

! A deux pas de chez vous il y a toujours un magasin
qui vous fera bénéficier des
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Soudure autogène-électrique
Brasures et électrodes UTP en

' stock
Postes et pièces de rechange
MULLER en stock.

Démonstration et conseils
S. CHAPUIS SA

Girardet 45 - Tél. (039) 31 14 62
LE LOCLE



Premières leçons de mécanomagie pour les
artisans de la Fête des vendanges de Neuchâtel

Ne cherchez pas le mot de mécano-
magie dans le dictionnaire, Monsieur
Larousse ignorait ce terme, et pour
cause : il a été inventé par les artisans
do la Fête des vendanges de Neuchâ-
tt . pour baptiser le cortège édition
1976...

Les artistes, eux, sauront comment
interpréter cette mécanomagie : méca-
nique magique, magie de la mécanique,
et, noms dé.ià donnés à des maquettes :
magie de la légèreté, Forge magique,
Mocamagie, voire Cornichonmagic...

Le président du comité de presse, M.
Philippe Leu, était entouré du prési-
dent du cortège, M. Eric Nyffeler et du
président central , M. Brasey pour le-
ver le premier voile sur la grande ma-
nifestation automnale.

Car la Fête continue, contrairement
aux bruits lancés par certaines person-
nes qui prévoyaient un enterrement de
première classe. Certes, après l'édition
de l'an dernier , qui marquait un cin-

L' a f f i c h e  o f f i c ie l l e  est l'œuvre d'un
artiste du canton et elle donne lieu
à un concours. Celle de 1976 est de
très bon goût, un soleil , des grappes
de raisin et une perdrix, dont l'œil
a tfp nné le nom à la spécialité neu-
châteloise!, l' œil-de-perdrix; les deux

fy or i t  la même teinte rouge clair.

quantième anniversaire de derrière les
fagots, il est difficile de se remettre à
l'œuvre. Mais l'enfant se présente bien
et on verra ce qu 'on verra !

Comme le veut la tradition et com-
me l'exigent les Neuchâtelois, l'ouver-
ture aura lieu le vendredi soir par une
fête dans toute la ville. Le samedi se
déroulera le cortège des enfants costu-
més et la parade des fanfares avec,
comme hôte d'honneur, la Drum Fan-
fare Advendo, formée de 40 musiciens
hollandais. Les fanfares du canton, dont
les Armes réunies de La Chaux-de-
Fonds, se joindront à deux corps de
Suisse allemande, la Kloten Stadtmu-
sik et l'Harmonie de Kriens.

Ces musiciens défileront aussi lors
du cortège du dimanche, entraînant les
différents groupes : 14 chars fleuris, 8

chars officiels, 6 groupes humoristiques,
un groupe de 100 personnes venant du
Beaujolais avec ses musiciens, ses ven-
dangeuses et ses vignerons, plus de mil-
le figurants et figurantes, danseurs,
danseuses, animateurs, etc.

La commune invitée à présenter le
groupe de la vigne sera cette année cel-
le de Bevaix. La maquette de son char
est de toute beauté, il s'agira d'une re-
production, en fleurs, du lac, du vigno-
ble et des montagnes. Le samedi soir,
c'est dans cette localité que la presse
suisse et étrangère se réunira.

Les artistes ont décrit les maquettes
des futurs chars : ils ont su jouer avec
cette science nouvelle, qu'est la méca-
nomagie. Mieux vaut , dès maintenant,
réserver les dates des 2 et 3 octobre
pour être certains d'être présents lors
de la Fête des vendanges 1976 !

RWS
Des maquettes miniatures qui seront transformées en immenses

constructions fleuries.

\__ff l LE VAL-DE-RUZ • LE VAL-DE-RUZ ^

Les dents exigent des soins dès leur
apparition. Bien entretenue, la premiè-
re dentition sera suivie d'une deuxième
en bon état elle aussi puisque l'enfant
aura appris, dès son plus jeune âge,
à soigner sa bouche comme il soigne
le restant de son corps.

L'Association neuchâteloise pour les
soins dentaires à la jeunesse groupe
des membres qui sont l'Etat, les com-
munes et les Sociétés de médecine. Pré-
sidée par M. François Jeanneret, con-
seiller d'état, elle a tenu son assemblée
générale hier après-midi à Cernier.

Depuis plusieurs années, deux cara-
vanes sillonnent les routes du canton
pour s'arrêter dans toutes les locali-
tés et procéder à des visites de dépis-
tage. En 1975, 6906 écoliers ont ainsi
passé un examen dentaire, 1835 ont été
traités. Trois médecins-dentistes, trois
aides et une apprentie forment l'équi-
pe itinérante, il devient de plus en plus
difficile de garantir un passage dans

chaque village par année ; une troi-
sième caravane ne serait pas de trop
mais son achat ne peut entrer en li-
gne de compte aujourd'hui, faute de
moyens financiers. Les charges aug-
mentent dangereusement et, pour ré-
tablir les comptes, décision a été pri-
se de réadapter et les tarifs demandés
aux parents pour les soins apportés, et
les cotisations des membres.

La prophylaxie débute chez les tout
petits qui apprennent à se bien brosser
les dents et à différencier les aliments
sains et ceux nocifs à la dentition. Pour
les plus grands, l'attention est portée
sur l'anatomie, les soins des dents et
des gencives, l'utilisation efficace de
la brosse et du fil dentaire. Des contrô-
les effectués, il ressort que les enfants
prennent rapidement l'habitude de soi-
gner leur bouche, ils ont les dents pro-
pres et, de ce fait, connaissent moins de
caries.

Les différents rapports, présentés par
M. François Jeanneret, M. Dimitri El-
zingre, médecin-dentiste-conseil, Mme
R. M. Thébaud, qui s'occupe de pro-
phylaxie et de M. Gérald Petithuguenin
administrateur-caissier, ont été approu-
vés.

Dans les divers, le vœu a été émis
que les comprimés de fluor , les brosses
à dent et la pâte dentifrice, distribués
aux jeunes élèves par l'Association
soient payés à l'avenir par les commu-
nes ou les parents. Le comité étudiera
cette question.

(RWS)

Coupe de pétanque
Vendredi dernier s'est disputée à

Cernier, en nocturne, la première cou-
pe interclubs de l'Association cantonale
neuchâteloise de pétanque. Huit clubs
composés de quatre doublettes, soit au
total 64 joueurs, ont participé à cette
compétition dont le succès a largement
dépassé les espérances du club local
organisateur « Les Renards ». C'est fi-
hâleïïiehk- îë'Mub de-Colombier^ « La
Bricole » qui a remporté la coupe après
une lutte qui s'est terminée au petit
jour. Résultats :

1. La Bricole, Colombier (Clémence-
Perren, Evard-Evard, Stahel-Colomb,
Simon-Roos). 2. Le Postillon, Ste-Croix
(Gonthier-Badertscher, Laurent-Villi-
ger, Perrette-Groux, Favet-Niederhau-
ser) . 3. Les Britchons, Neuchâtel
(Gotsch-Matthey, Siffert-Siffert, Ma-
granville-Ochs, Liniger-Giani).

La doublette Perrette-Groux, du club
Le Postillon de Ste-Croix, a remporté
le prix attribué à la meilleure équipe.

L'Association neuchâteloise pour les soins dentaires
à la jeunesse a tenu son assemblée générale à Cernier

Mauvais payeur et absent de surcroit
j Au Tribunal CdeCpolice .du cVal-de-Ruz *»,

Le Tribunal de police du Val-de-Ruz
a siégé hier matin à l'Hôtel de Ville de
Cernier sous la présidence de Mme
Ruth Schaer-Robert, assistée de M.
Marc Monnier, greffier-substitut. De-
puis de nombreux mois R. S. n'a plus
versé à son ex-femme la pension ali-
mentaire destinée à l'entretien de leur
enfant. A ce jour, il a un retard de
2620 fr. Il a reconnu les faits en cours
d'instruction mais ne se présente pas à
l'audience. Le tribunal le condamne par
défaut a 60 jours d'emprisonnement
sans sursis et aux frais par 35 fr.

» * *
Pris de l'envie d'aller faire un tour,

J.-D. D. s'est emparé d'une motocy-
clette. Il tentait de la mettre en mar-
che lorsqu'il fut surpris par un gen-
darme. Il est condamné à 500 francs
d'amende et 35 francs dé frais.

D. R. descendait la route de La Vue-
des-Alpes au volant de son automobile.
A la sortie du virage de l'Aurore, il
perdit la maîtrise de son véhicule qui
heurta: une borne lumineuse, fit un
tête-à-queue puis dévala le talus. Bles-
sé, D. R. fut conduit à l'hôpital où il
resta 17 jours. Suspecté d'ivresse, le
prévenu fut soumis à une prise de sang
qui révéla une alcoolémie située entre
1,09 et 1,29 pour mille.

D. R. reconnaît les faits. Il est con-
damné à une amende de 1200 francs
qui pourra être radiée du casier judi-
ciaire après un délai d'épreuve de deux
ans, et au paiement de 193 francs de
frais.

• * *
P. B. a circulé sur la route de La

Vue-des-Alpes avec les feux de posi-
ton de sa voiture allumés, alors que le
brouillard restreignait la visibilité à
moins de 40 mètres. H est condamné à
50 francs d'amende et 70 francs de
frais.

• • •
Des agents de la police cantonale pa-

trouillaient sur la route Neuchâtel -
Pierre-à-Bot lorsque leur attention fut

attirée par la voiture qui roulait de-
vant eux en zigzaguant. Ils appréhen-
dèrent le conducteur, A. R., à Valan-
gin, et, au vu de son comportement, le
soumirent aux examens d'usage. Le
breathalyzer donna un résultat de 1,72
pour mille. Les analyses du sang révé-
lèrent une alcoolémie située entre 2,65
et 2,85 pour mille.

Le prévenu reconnaît les faits. Il est
condamné à 5 jours d'emprisonnement
avec sursis pendant 2 ans, et au paie-
ment d'une amende de 500 francs qui
pourra être radiée du casier judiciaire
après un délai de même durée. 205
francs de frais sont mis à sa charge.

(mo)

Jeune cycliste blessée
Hier à 16 h. 50, M. A. C, de Cornol.

descendait le village au volant de son
bus en direction est. A l'intersection
avec la route cantonale, il tourna à
gauche en direction de Nods. A ce mo-
ment, H provoqua une collision avec
une jeune cycliste, Mlle Béatrice Scha-
deli, 10 ans, de Lignières. Souffrant
d'une fracture de la clavicule gauche et
de contusions au poignet droit , la cy-
cliste a été transportée en ambulance à
l'Hôpital Pourtalès à Neuchâtel.

LIGNIÈRES

Couvet: bombe politique à
la veille du Conseil général

H sera fort intéressant de suivre la
première séance de la législature fixée
non pas à vendredi, mais exception-
nellement jeudi soir. En effet, à la
veille du Conseil général, une vérita-
ble bombe dans le monde politique
local est tombée. En effet, M. Jean-
Louis Baillods démissionne, avec effet
immédiat du Conseil général, où l'élec-
torat l'avait brillament réélu aux der-
nières élections.

Quelles sont les raisons de cette re-
tentissante démission du chef de file
du groupe socialiste ? Une circonstan-
ce interne au parti , qui n'a pas ap-
porté son soutien à l'incontestable lea-
der de la gauche covassonne, lors du
choix des candidats socialistes pour le
Conseil communal. On s'en souvient,
l'assemblée de parti avait choisi, lors
d'un vote, les candidatures de MM. Du-
pont et Thiébaud contre celles de MM.
Baillods et Jeanneret. Les prévisions
étaient pourtant favorables à une can-
didature de MM. André Dupont et
Jean-Louis Baillods,

Les délégués, lors d'une séance ten-
due, ont été sensibles au poids de
certains griefs, négligeant la confiance
que l'électorat avait manifestée en ac-
cordant à M. Baillods le plus grand
nombre de suffrages aux dernières
élections.

N ayant plus l'approbation de son
groupe, M. Baillods a estimé ne plus
pouvoir honorer son mandat. C'est une
grande perte pour la vie politique lo-
cale tout entière, car le porte-parole
socialiste avait présidé le législatif ,
était vice-président de la commission
scolaire, avait présidé l'Union des so-
ciétés locales, était membre de plu-
sieurs commissions et, en outre, depuis
20 ans le porte-parole socialiste du
groupe du Conseil général. Interve-
nant avec intelligence et à-propos, il
était à la fois craint et admiré par les
groupes adverses.

Ce retrait s'accompagne d'une autre
démission, celle se M. Jean Borel, qui
quitte également le Conseil général,
malgré une brillante réélection, après
24 ans au législatif covasson. Le pré-
sident du groupe socialiste, qui soute-
nait la candidature de M. Baillods, est
resté solidaire , accentuant par là le
divorce au sein de son parti. La va-
gue de fond secouant les socialistes
a encore provoqué la démission du

parti de M. Pierre Jeanneret, ancien
conseiller communal, qui siégera par
contre au législatif comme conseiller
général libre. C'est donc une véritable
hécatombe dans les rangs de la gau-
che, à la veille du Conseil général.
La formation des autorités et des
commissions risque fort d'être mouve-
mentée.

Rappelons que les candidats à l'exé-
cutif seront M. Emery (rad.), MM. Du-
pont et Thiébaud (soc), M. Fivaz (lib.)
et M. Berset (renouveau covasson).

Nous suivrons donc avec intérêt les
débats de la séance inaugurale du
législatif , jeudi soir, (gp)

Des lauriers pour
l'Avenir

Grande joie dimanche en début de
soirée au retour de la f an fare  l'Avenir.
En e f f e t , les musiciens covassons ont
acquis lors du concours d' exécution une
couronne lauriers or à la Fête fédérale
de Bienne avec le total magnifique de
112,5 points et la mention bien au
concours de marche. La fan fare  sœur
de l'Helvétia a accueilli en musique
les valeureux musiciens, tandis que le
nombreux publi c app laudissait chaleu-
reusement la bannière ainsi couronnée.
Une brève partie of f ic ie l le  a été prési-
dée par M. Fernand Vaucher, président
de l'USL, qui a fé l ic i té  comme il se doit ,
la performance de l'Avenir, puis ce f ut
M. Pierre Jeanneret, au nom du Conseil
communal. M.  Perrin, président de la
fan fa re  l'Avenir a remercié les autori -
tés et la population de ce bel accueil.
Après un vin d'honneur, les deux fan-
fares  ont dé f i lé  en cortège , avec les
participants des autres sociétés, dans
les rues du village, (gp)

Ecole buissonnière
Joignant l'utile à l'agréable, les clas-

ses de lre MP de MM. Siegenthaler et
Muller, ont visité Avenches puis par la
route historique de Charles le Témé-
raire, ont gagné Morat. Le retour par
bateau jusqu 'à Neuchâtel et par train
de Neuchâtel au village, a mis le terme
à une course d'école où malgré l'éva-
sion, les élèves ont pu mettre à profit
leurs connaissances d'histoire suisse.

(gp)

PAYS NEUCHATELOIS ** PAYS NEUCHATELOIS » PAYS NEUCHATELOIS

Fuite après un accident
Lundi entre 12 h. 30 et 13 h., à Au-

vernier, un conducteur inconnu, au vo-
lant d'un véhicule non identifié, qui
manœuvrait à l'est du garage Sidler, à
Auvernier, a endommagé une voiture
VW neuve. L'auteur a pris la fuite.
La police recherche une auto Ford
Mustang, verte, portant plaques neu-
châteloises; dans le véhicule se trou-
vait un chien. Les témoins éventuels
sont priés de prendre contact avec la
police cantonale à Peseux.

AUVERNIER

sBîSfftiesîf©

Neuchâtel
Pharmacie d'office : jusqu 'à 23 heures,

Tripet , rue du Seyon.
Ensuite, tél. (038) 25 10 17.

Cinémas
Apollo : 15 h., 20 h. 30, Le locataire ;

17 h. 45, Une journée aux courses.
Arcades : 15 h., 20 h. 30, L'ordinateur

des pompes funèbres.
Bio : 15 h., 18 h. 40, 20 h. 45, L'argent

de poche.
Palace : 15 h., 18 h. 45, 20 h. 45, Les

grandes vacances.
Rex : 15 h., 20 h. 45, La dernière fem-

me.
Studio : 15 , h., 21"lv:La trahison se

paye cash ; 18 h..45 , Adalen 31.

Une belle réussite
C'est samedi que s'est disputé le

tournoi du FC vétérans des Geneveys-
sur-Coffrane.

Le beau temps était de la partie,
sachant que le football est un sport
roi chez nous, ce qui nous a valu une
journée merveilleuse. Cette année le
tournoi a été remporté par le FC Fon-
tainemelon, qui en finale a battu le
FC Grandson par 3 à 1. Ainsi cette
équipe succède au FC Bôle qui l'avait
déjà remporté à deux reprises consé-
cutives. Au challenge Fair-Play, c'est
le FC Noiraigue, qui remporte défini-
tivement le trophée avec félicitations
du jury, composé de MM- R. Hugli et
R. Debrot, toujours présents à soutenir
et aider le club vétéran local.

A souligner enfin que le joueur M.
Marcel Guttmann du FC Noiraigue
s'est vu décerné un prix , par un mem-
bre du club , comme étant le jou eur
le plus âgé du tournoi , suivi d'applau-
dissements du public, bien mérité.

Pour conclure, il faut noter la très
bonne organisation de ce tournoi par
M. Serge Kramer.

GENEVEYS-S.-COFFRANE

Courses scolaires
La semaine dernière aura été belle

à tous points de vue pour les trois clas-
ses primaires, puisque, profitant du
beau temps, elles ont pu f aire  leur
course annuelle.

Les petits élèves de pre mière année
se sont rendus à Studen et à l'Ile de
St-Pierre. Ceux de 2e et 3e année,
grâce à l'hosp italité o f f e r t e  p our une
nuit dans son chalet à La Roche (FR),
par M. Brodard , père du concierge du
collège , ont bénéficié exceptionnelle-
ment d' une course de 2 jo urs en Gruyè-
re. Quant à la classe de 4e et 5e,
et parce qu'il fallait  fair e des écono-
mies, elle a fa i t  l'usage de ses jambes
pour monter au Soliat. (e)

¦ 

Voir autres informations
neuchâteloises en page 23.

FONTAINES

Prochaine séance
du Conseil général

Vente d'un terrain
Il est nécessaire de nommer toutes

les commissions pour la nouvelle lé-
gislature aussi le Conseil général est
à cet effet convoqué pour le lundi 28
juin à 20 heures à la Maison de com-
mune.

A l'ordre du jour figure également
la vente d'une parcelle de terrain à M.
Claude Duvanel habitant actuellement
Dombresson. Il s'agit d'une parcelle
de 1711 m2 dans le lotissement Midi-
Châtelard. (m)

Souper à la kermesse
scolaire

Les parents des élevés
doivent mieux
se connaître

Après la soirée qui sera donnée par
les élèves le samedi 3 juillet , les «ensei-
gnants du village» organisent un sou-
per canadien. Ce repas en commun aura
lieu à la halle de gymnastique. Il s 'agit
d'un pique-nique que chacun devra
partager avec ses amis, voisins ou con-
naissances.

Chacun devra apporter son pique-
nique le matin entre 10 et 12 heures à
l'école ménagère.

Le soir après le spectacle, chacun
aura l'agréable surprise de trouver une
partie du pique-nique mêlé à celui
d'autres participants et ainsi , l'on pour-
ra goûter un repas inédit.

Les organisateurs espèrent que cette
nouvelle formule au village p laira à
chacun et que nombreux seront ceux
qui viendront participer à cette f ê t e
des parents et des enfants. Il fa i t  si
bon apprendre à se connaître, (m)

FONTAINEMELON
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Réservez votre week-end
pour effectuer

dernier circuit !

avec départ et arrivée
au PRÉVOUX devant «L'AUBERGE»

en passant par : La Chaux-du-Milieu, La Brévine, Les Taillères,
Le Cerneux-Péquignot et retour au Prévaux.

' . y . - . y

( mfttU it-WË- -̂vj  ̂ A vendre
^Çfc^  ̂ aux Hauts-

I I Geneveys

magnifique appartement
4 pièces, WC, douche, salle de
bain , cuisine agencée. Piscine
chauffée. Libre tout de suite.
R E G E N C E  S. A. »
Rue Coulon 2 - Tél. (038) 25 17 25
2001 NEUCHATEL

A louer
pour tout de suite ou à convenir, quar-
tier Est, BEAUX APPARTEMENTS de
3 '/a et 4 lk chambres, grande cuisine,
bain, chauffage et eau chaude général.
Service de conciergerie.
Prix mensuel Fr. 465.— et Fr. 524.—.
charges comprises.
S'adresser Gérance KUENZER, rue du
Parc 6, tél. (039) 23 90 78.

A VENDRE

SUNBEAM 1500 GT
41 000 km. Bas prix.
Tél. (039) 22 46 42 , aux heures des repas.

MONTRES DE QUALITÉ DEPUIS 1781

ENGAGE

un poseur de
cadrans-emboiteur

Travail exclusivement en atelier.
S'adresser à Girard-Perregaux SA
rue Numa-Droz 136, tél. (039)
22 68 22, interne 275.

ÉCOLE DE RECRUES
#

Futurs soldats,
Souscrivez un abonnement à L'IMPARTIAL

¦" »--.. '-mii_ui .iii.ii.i.i.'i_j«i-ii.'i_ ii-_a. -»miii»

pendant la durée de l'école de recrues

Nom et prénom 

Grade Incorporation

Période : du au 

4 mois : Fr. 28.-
Montant à verser à nos caisses, à notre compte de chèques postaux 23 - 325,
en timbres-poste, ou domicile d'encaissement.

Administration de JM' IMPARTIA L La Chaux-de-Fonds¦»¦ _-M- ....i...iau.i.i. - - - - -ii-i— BEnaamnana
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Entreprise de la branche fruits et
légumes, à Lausanne, cherche
pour entrée immédiate ou à con-
venir

chauffeur-magasinier
(permis a)

poste stable pour candidat con-
naissant si possible les fruits et
légumes, consciencieux, doué d'i-
nitiative et rapide.
Adresser offres avec indication de
la date d'entrée en fonction , à
case postale 1034, 1001 Lausanne.

ROUTES NATIONALES SUISSES
République et Canton de Neuchâtel
Département des Travaux publics

Soumission
Le Département des Travaux publics de
la République et Canton de Neuchâtel
mettra en soumission une campagne de
sondages de reconnaissance relative à
la traversée de Neuchâtel par la N 5.
Il s'agit de 1200 m. de forage à carottage
continu , dont 90%. dans le calcaire et
10% dans les sols de couverture. Di-
verses mesures de perméabilité et de
compressibilité sont prévues, ainsi que
la pose de tubes piézométriques et de
tubes rainures pour inclinomètre.
Les entreprises intéressées sont priées de
s'inscrire jusqu 'au 2 juillet 1976, à midi,
en précisant qu 'il s'agit du lot B 6.105.00,
auprès du Bureau de la N 5, rue Pour-
talès 2, 2001 Neuchâtel.

Le chef du Département
C. Grosjean

ROUTES NATIONALES SUISSES
République et Canton de Neuchâtel
Département des Travaux publics

Soumission
Le Département des Travaux publics de
la République et Canton de Neuchâtel
mettra en soumission la construction de
divers aménagements et places de parc
situés sur l'ancienne grève du lac, à
l'ouest d'Auvernier.
Les quantités principales sont :
— grave I : 2000 m3
— revêtement bitumineux : 5000 m3.
Les entreprises intéressées sont priées de
s'inscrire jusqu'au 2 juillet 1976, à midi,
en précisant qu 'il s'agit du lot AD 4.304,
auprès du Bureau de la N 5, rue Pour-

ii%MW^
ci

MiimPfM
Le chef du Département

C. Grosjean

A LOUER
pour fin octobre, début novembre, quar-
tier Succès,
beau 3 pièces
eau chaude sur l'évier, chauffé par
l'usine électrique. Loyer Fr. 185.50 par
mois, chauffage compris.
Tél. (039) 22 46 38, midi et soir.

A louer
immeuble David-Pierre-Bourquin 5, rez-
de-chaussée, APPARTEMENT rénové,
chauffé, 2 lk pièces. Loyer modéré. Libre
tout de suite ou à convenir.
Tél. (039) 26 74 49, heures repas.

au printemps
cherche
pour remplacements
vacances

• caissière
super-marché
du 5 au 31 juillet, toute
la journée et du 2 au 21
août l'après-midi

• caissière
(2e étage)
du 2 au 21 août

• vendeuses
du 7 au 31 juillet et du
1er juillet au 30 septem-
bre.

Se présenter au chef du per-
sonnel ou téléphoner au (039)
23 25 01.

JE CHER«ip©jdnj£,jiïï£ n :., y. *U
GOUVERNANTE

parlant français ou couple, éven-
tuellement femme de ménage pour
s'occuper d'un ménage de trois
personnes, dont 1 monsieur et 2
enfants.
Appartement à disposition.
Faire offre à M. H. Kazemi, Les
Bulles 20 , tél. (039) 23 29 55 le soir '
ou pendant la journée, tél. (039)
22 64 70.

ENTREPRISE DE MÉCANIQUE
du Jura neuchâtelois

cherche un

fraiseur
qualifié

Ecrire sous chiffre LR 12374 au
' bureau de L'Impartial. ;

|VJ Un choix de bijou « Christian Dior » (jj

I Prix vacances Fr. 40.— 1
I 

^  ̂ 7\am. Une boutique personnalisée "

___P I __- _̂J___-_ >̂-__Si'l n̂ Personnel qualifié

jj SlPARFUMERIE
ifgglDEiAVENUE

45, Avenue Léopold-Robert (Hôtel Moreau)

Particulier cherche

terrain
à bâtir en zone de
villa à La Chaux-
de-Fonds ou dans
les alentours immé-
diats.

Offre écrite à Pu-
blicitas, 2301 La
Chaux-de-Fonds,
sous chiffre 09 -
8010.

____¥ LES GRANDS MAGASINS COOP CITY \j_\
'ym LA CHAUX-DE-FONDS IB

Bf engagent, pour entrée immédiate M j

I aide- I
l concierge I

mt_ actif et de toute confiance. fl

\__ j _  S'adresser au secrétariat de ____
WBm. COOP CITY , rue de la Serre _ J__f
XÊÊL 37-43, tél. (039) 23 89 01. jÈÈË

NOUS CHERCHONS une

vendeuse expérimentée
pour la vente de bijouterie fantaisie et argent , ainsi !

1 que de perruques Pierre Cardin et Carmen dans un
grand magasin de La Chaux-de-Fonds.
Nous offrons une activité indépendante, un très bon
salaire, semaine de 5 jours, prestations sociales
modernes.
Nous exigeons quelques années d'expérience pratique
de la vente, une bonne présentation et un contact :
agréable avec la clientèle.

Pour renseignements : STAVA AG ZURICH, tél. (01)
44 86 20.

Partout...
à La Chaux-de-Fonds

...pour mieux vous servir !

URGENT_
A remettre joli stu-
dio, tout confort.
Un mois gratuit.
Tél. (039) 22 51 70
dès 19 heures.

À VENDRE

Pantographe
TN
avec accessoire.
Tél. (039) 22 21 12.

DAME
cherche à faire
quelques heures de
ménage par jour ,
ou nettoyages de
bureau. Tél. (039)
26 53 43, heures des
repas.

MOTO
tout terrain (pour
cause départ) Bul-
taco Frontera 250,
850 km., expertisée
Prix à discuter.
Tél. (032) 97 64 12

GARDE
prendrait enfants,
pour la journée.
Bons soins assurés.
Tél. (039) 31 24 43.

HOMME cherche
che travail les
après-midi, région
Les Ponts-de-Mar-
tel. Tél. 1(039)
37 18 63.



Les travaux de transformation ont débuté au foyer d'éducation de Prêles

Le directeur de la police du canton
de Berne et conseiller d'Etat, M.
Robert Bauder, a dirigé hier une
conférence de presse au foyer d'édu-
cation pour jeunes gens de Prêles,
dont les travaux de transformation ont
commencé il y a un peu plus d'un
mois. Il s'agit en fait du début d'une
importante étape sur le chemin d'une
nouvelle conception de l'exécution des
peines et mesures. Tour à tour, MM.
Bauder, Walter Dtibi , premier secré-
taire de direction, Franz Moggi, ins-
pecteur des prisons, Kurt Kamm , ad-
j oint de l'architecte cantonal et res-
ponsable des travaux , et Kurt Gut-
knecht , directeur de l'établissement ont
présenté et développé différents points
en rapport avec ces travaux qui in-
flueront sur les mesures d'éducation,
ainsi la réinsertion des pensionnaires
de l'établissement dans la société.

M. Bauder a déclaré que dans ce
contexte, le canton a une mission im-
portante à assumer et qu 'il est respon-
sable des mesures à prendre dans le
cadre du Code pénal. La Confédération

D'importants travaux ont lieu à
l'intérieur du bâtiment principal.

(photos Impar-rj)

participe financièrement a l'exécution
des travaux devises à 12 millions de
francs mais la majorité des frais est
à la charge de la Berne cantonale. Il
s'agit donc, somme toute, de changer
la maison d'éducation du type tradi-
tionnel et lui faire succéder un foyer
nouveau, composé de différents grou-
pes de jeunes gens vivant, étudiant et
travaillant ensemble, exécutant les
mesures administratives de manière
différenciée et adaptée à leur cas par-
ticulier.

APPRENTISSAGE DANS 57 POUR
CENT DES CAS

Actuellement, le foyer d'éducation
de Prêles s'occupe d'une cinquantaine
de jeunes garçons, âgés de 14 à 20 ans
environ. Jusqu'à présent, ils étaient
logés soit dans la section d'agriculture,
complètement ouverte, à La Praye,
soit dans le pavillon , également ou-
vert , soit encore au Châtillon, bâti-
ment principal qui comporte égale-
ment une section fermée. La moitié
des pensionnaires, environ, accomplis-
sent un apprentissage, dans 13 métiers
différents.

SEMI-LIBERTE
Lorsque les transformations seront

terminées, les conditions de « séjour »
pourront être beaucoup plus nuancées.
La maison d'« éducation » proprement
dite comportera une demi-douzaine de
groupes de 8 ou 9 jeunes, dans des ha-
bitations ouvertes ou semi-ouvertes.
Un autre groupe sera hébergé dans
une section fermée (maison de réédu-
cation). Enfin Prêles comportera une
section de semi-liberté qui logera de
manière pratiquement ouverte les j eu-
nes durant la dernière phase de leur
détention , soit la préparation à la li-
berté.

A cela s'ajouteront des autres avan-
tages tels que chambres modernes
(avec réchaud, lavabo , toilette), ateliers
d'apprentissage supplémentaires de
menuiserie et maçonnerie bien équi-
pés, piscine couverte ; un investisse-
ment utile et nécessaire pour la pro-
tection de la jeunesse.

La transformation a débute depuis
un peu plus d'un mois.

BREF HISTORIQUE
C'est le 16 février 1968 que le pro-

jet de la nouvelle conception concer-
nant le foyer de Prêles était pré-
senté au Département fédéral de jus-
tice et police avec notamment pour
but d'ajouter une maison de thérapie ,
une section de sécurité et un foyer de
semi-liberté, ainsi que de ramener
la dimension de l'établissement de 120
à 100 places seulement. En 1971, le
département donnait son accord, et la
même année le Conseil exécutif ber-
nois constituait une commission d'ex-
perts extra-parlementaires pour exa-
miner et étudier la conception.

Après le dépôt d'un rapport par
cette commission, la direction des Tra-
vaux publics recevait le mandat d'exé-
cuter les plans et projets d' ensemble
mais cette phase était retardée à cau-
se des plébiscites jurassiens. En 1975,
le Grand Conseil bernois accordait un
crédit de 5,8 millions de francs pour
la réalisation de la première étape qui
comprend la transfo rmation du bâ-
timent principal de Châtillon, la réno-
vation' du Pavillon ,; la construction de
locaux d'hébergement dans, l'exploita-
tion agricole de Là, Praye éty- îà? trans-
formation d^flçjgàl ' logemej^§j;,.de La
Praye en habitations pour le_. personnel.
Plus tard , la Commission intercanto-
nale de coordination étudiait la pla-
nification de l'exécution des mesures
pour les jeunes ; les tâches du foyer
de Prêles étaient réexaminées et on
renonçait au foyer d'observation ainsi
qu 'à la maison de thérapie. En ce qui
concerne le futur , la demande de cré-
dits nécessaires pour la deuxième éta-
pe est soumise à l'approbation du
Grand Conseil. Elle comprend : les
ateliers de travail (maçonnerie, char-
penterie) ; le hangar ; le pavillon pour
les groupes ouverts ; la piscine cou-
verte ; une habitation pour le per-
sonnel.

Les frais pour cette deuxième étape
sont estimés à six millions de francs.
La Confédération couvrira 50 à 70
pour cent des dépenses.

LE PERSONNEL
Le foyer d'éducation de Prêles est

dirigé par M. Kurt Gutknecht qui est
entouré de 49 collaborateurs à plein
temps, ainsi que d'aides réguliers qui
sont un psychologue, un psychiatre,
un enseignant pour l'école profession-
nelle (pour les Romands), un médecin
et un dentiste.

Dans le rapport de gestion de l'éta-
blissement qui a été remis hier à la
presse, et sur lequel nous aurons l'oc-
casion de revenir, on peut se rendre
compte de la bonne marche de l'éta-
blissement qui est donc aujourd'hui à
un tournant dans sa conception.

R. J.

Importante étape sur le chemin d'une nouvelle
conception de l'exécution des peines et mesures

FRANCHES - " ï ONTAGNES
Magnifique spectacle scolaire à Saignelégier

Les élevés de IVe classe, interprètes du conte russe.

Grande première vendredi soir, dans
la cour de l'Ecole secondaire, avec la
présentation d'un spectacle en plein air
par les élèves de l'établissement. Cette
initiative, favorisée par une merveil-
leuse soirée estivale, a été couronnée
de succès et un public fort nombreux a
répondu à l'invitation qui lui était
adressée. Il a été enchanté de la qualité
du spectacle présenté, tant les enfants
ont fait preuve d'ingéniosité et souvent

de talent dans la présentation et dans
l'interprétation. Bien mis en évidence
par d'importants moyens techniques ,
des décors et costumes suggestifs, une
mise en scène bien réglée, les numéros
présentés par les différentes classes ont
beaucoup plu, que ce soit les pages
publicitaires, le dossier scientifique
consacré à la pollution, le conte russe
ou encore la rencontre avec la poésie.
Tous les artisans de cette réussite ont
droit à de chaleureuses félicitations.

(photo y)

Au cours de la session d'ete des
Chambres fédérales, indique un com-
muniqué du groupe parlementaire de
l'udc, ce dernier , sous la présidence
du conseiller national Georg Brosi
(Grisons) et en présence du conseiller
fédéral Rudolf Gnaegi , président de la
Confédération, s'est penché à plusieurs
reprises sur le problème jurassien.
C' est ainsi qu 'il a entendu non seule-
ment des représentants des autorités,
mais également des personnes direc-
tement concernées, du Nord comme du
Sud. Le groupe udc estime qu 'il est
du devoir primordial des autorités de
s'efforcer de permettre le rétablisse-
ment de l'état de droit dans cette ré-
gion , et se félicite des efforts fournis
par le gouvernement bernois visant
à une solution du problème jurassien
par la voie des négociations, (ats)

¦ 
Voir autres informations
jurassiennes en page 14

Groupe parlementaire
UDC : le problème

jurassien

A la Commission d 'école
Lors de leur dernière séance, la

Commission d'école, la Commission des
dames ainsi que le Conseil communal
ont nommé Mlle Micheline Aubry, de
La Chaux-des-Breuleux, comme maî-
tresse ménagère en remplacement de
Mlle Schindelholz, démissionnaire.

D'autre part , la Commission d'école
félicite Mlle Ruth Maitre pour le suc-
cès obtenu lors de la présentation de
douze de ses élèves aux examens d'ad-
mission de l'Ecole secondaire du Noir-
mont. En effet sur les douze, tous ont
réussi, (jmb)

Nouvelles communales
Les électeurs et électrices de la com-

mune sont convoqués les 25-26 et 27
juin prochains aux heures habituelles
pour l'élection d'une institutrice de 3e
année. Il y a 20 candidates en lice,
dont deux ressortissantes de la com-
mune.

Un nouveau vérificateur des comptes
communaux a été nommé en la per-
sonne de M. Jacques Jodry, des Prai-
lats , en remplacement de M. Edgard
Boichat qui a quitté la localité. M.
Raymond Bilat a été nommé lieutenant
du corps des sapeurs-pompiers et com-
mandera la section de sauvetage du
village, (imb)

LES BOIS

Cormoret: comptes 1975 et nouveau
règlement d'organisation acceptés
Sous la présidence de M. Richard

Liengme, l'assemblée municipale dite
des comptes s'est tenue en présence
de 41 citoyennes et citoyens. Après la
lecture du procès-verbal de la der-
nière assemblée, les comptes 1975 de
l'Ecole secondaire et de la communauté
scolaire de Courtelary - Cormoret -
Villeret ont été adoptés à l'unanimité.
Ces comptes présentent un montant
à charge de Cormoret de 15.211 fr. 40
pour 24 élèves. Le point 3 de l'ordre
du jour traitait des comptes commu-
naux qui présentaient un excédent
de produits réjouissant de 46.439 fr. 30.
Ces comptes aussi ont été acceptés à
l'unanimité.

L'assemblée décida au point 4 l'af-
fectation de l'excédent de produits à
des travaux d'entretien au réservoir
des Bains. Pour permettre encore des
travaux urgents au collège et l'amé-
nagement de trottoirs , les personnes
présentes votèrent encore un crédit
supplémentaire de 35.000 francs, cré-
dit qui sera couvert par les rentrées
d'impôts 1976.

Selon les discussions et les déci-
sions prises en assemblée municipa-

le extraordinaire du 30 avril 1976,
l'assemblée devait adopter le nouveau
règlement d'organisation de la commu-
ne. A la demande d'un ictoyen, elle
est revenue sur une décision prise le
30 avril 1976 et a accepté que la no-
mination des membres de la Commis-
sion de l'Ecole primaire soit, comme par
le passé, du ressort du Conseil muni-
cipal ; elle accepta ensuite à l'una-
nimité ce nouveau règlement d'orga-
nisation.

Au point suivant, M. Thierry Luthi
a été nommé président des assemblées
municipales.

Dans les divers, M. Ernest Tanner,
maire , remercia au nom de toute la
population, M. Richard Liengme, pré-
sident des assemblées sortant, nommé
le 17 décembre 1971, pour son dévoue-
ment à la cause publique et pour avoir
su conduire avec compétence le dé-
roulement des séances.

L'assemblée des propriétaires fon-
ciers , réunie à l'issue des délibérations
municipales, ratifia les comptes des
chemins de finage 1975 qui présentaient
un petit excédent de charges, (rj)

La Ferrière: 99 ans de musique

C'est dans la plus ancienne fanfare
du Jura que MM. Jules, Claude et
Jean-Claude Guermann (notre photo)
comptent ensemble 99 ans de musique :
M. Jules Guermanrj , 61 ans de musi-
que, dont 11 aux , Ponts-de-MarteL 15
ans aux Brentts 'iét 35 à La F.iâtieré. U •
e'&t,;>*p:_»ésident',"-de<- cette « dernière.*' M. ;
Claude Guermann, 32 ans à la fanfare

de La Ferrière. Il est président de la
fanfare depuis 17 ans , et caissier du
Giron des fanfares franc-montagnar-
des. M. Jean-Claude Guermann, 6 ans
de fanfare à La Ferrière. Il a suivi les
cours de direçtipn de_.laL Fédération ju-
rassienne de " niusiqùè. Ùfi beau jubilé

"au sein de'Iè p̂fôif aïKieriiië fanfare du
Jura qui a 162 ans. (texte et photo jmb)

Un cas de rage à Saint-Imier
Dans la commune de Saint-Imier,

district de Courtelary, un renard
enragé a été abattu dimanche matin
à la rue de l'Envers, dans les prés,
au sud de la Centrale laitière. L'of-
fice vétérinaire du canton de Berne
a donc décidé de déclarer cinq com-
munes zone de protection , il s'agit
de Saint-Imier, Cormoret , Renan ,
Sonvilier et Villeret, dans le dis-
trict de Courtelary.

Dans les zones de protection , les
détenteurs d'animaux (en particulier
de chiens et de chats) ainsi que les
organes de la police de la chasse
sont tenus d'observer les animaux
très attentivement et de signaler
toute constatation suspecte. U est
également obligatoire de signaler
tout contact survenu entre des ani-
maux domestiques et d'autres bêtes
atteintes de la rage ou suspectées de
l'avoir. Les chats ne peuvent être
laissés en liberté que dans les ré-
irions habitées et à proximité des

fermes (dans un rayon de 300 m au
maximum), mais en aucun cas dans
les forêts. Les chiens doivent être
tenus en laisse. On ne doit les
laisser courir en liberté que sous
étroite surveillance et munis d'une
muselière solide et bien ajustée.

Les propriétaires de chiens et de
chats doivent prendre garde que
leurs animaux n'entrent pas en con-
tact avec des renards ou tout autre
gibier ainsi qu'avec les chiens et
les chats de tiers. Si leur chien ou
" ;ur chat s'échappent, les détenteurs
doivent en annoncer immédiatement
la disparition au poste de police le
plus proche ou au vétérinaire d'ar-
rondissement. Les organes de la po-
lice des épizooties et les fonction-
naires de la police de la chasse
sont tenus d'abattre tout chien ou
chat errant qu 'ils ne peuvent cap-
turer ainsi que le gibier suspect
d'avoir la rage, (oid)

LA VIE JURASSIENNE • LA VIE JURASSIENNE • LA VIE JURASSIENNE

Les courses de l'Ecole
primaire

Favorisées par le beau temps , toutes
les courses de l'Ecole primaire ont été
bien réussies. Les petits du jardin d' en-
fants , au cours d'une rencontre ami-
cale avec leurs correspondants de La
Chaux-de-Fonds, ont marché du Pré-
Petitjean aux étangs de Plain de Sai-
gne et de Bellement avant de rentrer
en train. Quant aux élèves de lre et
de 2e années, ils se sont rendus à Neu-
châtel d' où le bateau les a transportés
jusqu 'à Morat. De Bienne où ils sont
allés en train, les enfants de 3e et 4e
années ont descendu l'Aar en bateau
jusqu 'à Soleure , puis sont montés en
télésiège au Weissenstein. Ils ont en-
suite marché jusqu 'à Saint-Joseph, puis
Crémines où la journée s 'est terminée
par la visite du parc zoologique.

C'est à pieds que les enfants de la
classe de 5e et 6e sont partis à la
découverte du Jura. Par Saint-Brais, ils
se sont rendus à La Caquerelle où ils
ont passé la nuit sous tente. Le lende-
main, ils ont marché jusqu 'à Delémont
pour y visiter le musée jurassien avant
de regagner Saignelégier en train.

Quant aux grands de 7e, Se et 9e
années , ils sont partis lundi matin pour
un camp d' une semaine au Tessin, à
Airigeno, près de Locarno. (y )

L, narmonie lors ae son reiour a ia gare ae î rameian ou ae nomoreux amis
étaient venus l'accueillir.

L'Harmonie de la Croix-Bleue parti-
cipait elle aussi à une Fête fédérale
des musiques, ce dernier week-end.
Pour les fanfares de la Croix-Bleue,
cette dernière avait lieu à Lausanne.
Le corps abstinent a laissé une très
belle impression au chef lieu vaudois

où, de plus, sous l'experte direction de
M. André Guenin professeur, l'harmo-
nie de la Croix-Bleue s'est fait enten-
dre à la radio dans le cadre de l'émis-
sion le kiosque à musique de Roger
Volet.

Tramelan: L'Harmonie de la Croix-Bleue à Lausanne
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Le National fait une t eur aux hôteliers et restaurateurs
TVA et impôt direct : bonne journée pour M. Chevallaz

— De notre rédacteur parlementaire a Berne, Denis BARRELET — j

Bonne journée, hier, pour le gouvernement et son projet de réforme des
finances fédérales.
M- La taxe sur la valeur ajoutée (TVA) a fort bien résisté aux divers
assauts dont elle a été l'objet. Aucun coup n'a porté, sauf un, provenant
des défenseurs du secteur hôtelier. Et encore ceux-ci, qui se battaient pour
une exonération, ont-ils dû se contenter d'un compromis : un taux de fa-
veur (6 pour cent au lieu de 10), pour quatre ans seulement.

* L'impôt fédéral direct aussi a tenu. Mais là, on a eu chaud ! Ce n'est
que par 69 voix contre 67 que le Conseil national a repoussé une propo-
sition de sa commission qui aurait fait perdre 330 millions à la Confédé-
ration, au profit des cantons. D'autres épreuves attendent l'impôt fédéral
direct, aujourd'hui.

Non, la TVA n'a jamais vraiment
tremblé, hier. Mais elle en a tout de
même vu de toutes les couleurs. Nous
ne parlerons pas de ses adversaires ir-
réductibles — une demi-douzaine de
députés des deux extrêmes — battus
dès le départ. Mais il y a eu , par exem-
ple, cette proposition du radical argo-
vien Letsch visant de ramener le taux
de 10 à 9 pour cent et qui, si elle avait
triomphé, aurait entraîné une moins-
value de 700 à 800 millions. « Impos-
sible de compenser pareille somme
sans un démontage des tâches actuel-
les de la Confédération» , déclara le con-
seiller fédéral Chevallaz. Pour les so-
cialistes, M. Letsch et ses amis — les
radicaux alémaniques essentielle-
ment — démontraient par là leurs vé-
ritables intentions : le démembrement
de l'Etat social. Proposition rejetée par
106 voix contre 42.

PAS DE PRIVILÈGE POUR
LE VIN

Selon le projet gouvernemental, le
taux de faveur de 3 pour cent ne con-
cerne que les biens de première néces-
sité. Il fallait s'y attendre : plusieurs
tentatives ont été faites hier pour élar-
gir la liste de ces biens. Le radical
vaudois Cossy, vigneron de Lavaux,
vint parler en faveur des vins, qui mé-
riteraient d'être traités comme n'im-
porte quel produit agricole. M. Cossy
tenta d'apitoyer ses collègues sur le
sort de la viticulture et rappelant que
celle-ci était en majorité, romande, H-fit .,
vibrer la corde confédérale.r' ' '•';•-¦¦. <__y _ \

%ti'àiihë*rrâûïc$ï;'WTWf gOvïW-^eTî-' \
1er, défendit la cause des antiquaires,
« particulièrement menacés par un tel
impôt ». Mais ni M. Cossy, ni M. Keller
ne réussirent à convaincre le Conseil
que leurs articles étaient vraiment de
première nécessité. Ils ne réunirent
respectivement que 31 et 17 voix. M.
Cossy s'était également vu opposer les
règles du GATT, qui ne permettent pas
de traiter différemment vins étrangers
et vins indigènes.

Les communistes, qui demandaient
que les produits essentiels ne soient
pas taxés du tout , apprirent ce qu 'ils
ignoraient apparemment, à savoir que

le taux prévu de 3 pour cent corres-
pond à la taxe occulte que l'ICHA fait
peser aujourd'hui sur les produits de
la fameuse liste franche. Un taux de
zéro pour cent créerait d'immenses
complications , tant pour l'administra-
tion que pour les contribuables (150.000
personnes supplémentaires seraient as-
treintes à fournir des décomptes).

NE PAS DRAMATISER
Mais le débat essentiel porta sur la

question de savoir s'il fallait ou non
exonérer les cafetiers, restaurateurs et
hôteliers. L'agrarien argovien Bau-
mann , le radical Cevey, syndic de Mon-
treux , le directeur de l'Union suisse des
arts et métiers, le Bernois Fischer,
d'autres encore, sont de cet avis. On
leur répondra que ça coûterait 600
millions à la Confédération, qu'il ne
faut pas exagérer les difficultés qui
résulteraient de la TVA pour notre
tourisme. Il y a quelques années, on
avait prédit les pires affres à l'indus-
trie d'exportation pour le cas où sera
introduit un dépôt à l'exportation de
5 pour cent. Cette industrie s'est avérée
infiniment plus résistante, ainsi qu'on
a pu le constater.

Non à l'exonération , tranche le Con-
seil, par 69 voix contre 50. Mais quand
le socialiste Rubi, directeur de la sta-
tion d'Adelboden montera à la tribune
pour défendre sa proposition de com-
promis (6 pour cent , pendant quatre
ans), on l'écoutera avec attention. Les
pensées.rtoani-fe^emëpty'VoleJQlr--vers le

iwscrutin-i /populaire; _ ,dë1.*d&ù&rs.. ¦•.•iSîSwrs.te
compromis sera accepté par 67 voix
contre 54. Pour la caisse fédérale, cela
signifie 400 millions de moins pendant
quatre ans.

Si le Conseil est favorable à de nou-
veaux impôts de consommation, il tient
à garder de la mesure. Ni l'indépen-
dant Widmer (qui voudrait que l'impôt
sur la bière subsiste à côté de la TVA),
ni l'indépendant Biel (qui n 'apprécie
pas cet engagement pris par la loi de
ne plus toucher à l'impôt sur le tabac
pendant trois ans), ni le socialiste Meier
(qui ne voit pas pourquoi le passage à
la TVA ne devrait pas entraîner une

plus forte imposition de l'essence) ne
seront entendus.

LA RAZZIA N'A PAS EU LIEU
Impôt fédéral direct : la première

question abordée est celle de savoir
quelle sera la part de l'impôt rétro-
cédée aux cantons. 3 dixièmes au moins
du produit brut , proposait le Conseil
fédéral (les mots « au moins » sont nou-
veaux), dont un sixième au moins doit
être affecté à la péréquation financière
intercantonale. 4 dixièmes au moins,
dont 2 dixièmes doivent être utilisés
pour une péréquation financière, pro-
posait la majorité de la commission,
qui , en plus , permettait à la Confédéra-
tion de faire dépendre la participation
des cantons au rendement de la péré-
quation financière d'une charge fiscale
minimale pour l'imposition par les can-
tons et les communes des personnes
physiques aisées et des personnes mo-
rales. En d'autres termes, on acceptait ,
pour 330 millions supplémentaires (ou
disons : 200 millions, si l'on considère
que certains allégements envisagés au
titre de l'impôt fédéral direct feront di-

minuer les sommes rétrocédées aux
cantons), de donner à l'Etat central des
droits en matière d'harmonisation fis-
cale matérielle.

« Razzia sur la caisse fédérale ! »,
s'indigna le Bernois Otto Fischer.
« Marché de dupes », renchérit le libé-
ral vaudois Bonnard. « Si vous voulez
mobiliser l'ensemble des forces fédéra-
listes et tuer le projet , votez cette pro-
position » .

Sur l'autre bord , où s'étaient ras-
semblés essentiellement les démocra-
tes-chrétiens, les socialistes et quelques
représentants de cantons pauvres ap-
partenant à d'autres partis , l'indigna-
tion était tout aussi grande. Comment
ne pas voir que la Confédération éco-
nomisera en subventions ce surplus
laissé aux cantons pauvres, que ceux-
ci seront plus solides, grâce à cette
péréquation améliorée ?

Le conseiller fédéral Chevallaz com-
battra cette façon « trop ample et trop
accélérée » de régler les disparités fi-
nancières en Suisse. D'extrême justes-
se, le Conseil national lui donnera
raison.

Double voie BLS: les
2 chambres d'accord

Au Conseil des Etats

Hier soir, le Conseil des Etats a tenu
une brève séance. Il a adhéré aux déci-
sions du Conseil national pour la dou-
ble voie du chemin de fer Berne -
Loetschberg - Simplon, il a accordé sa
garantie aux Constitutions cantonales
modifiées du Tessin, du Valais et de
Genève, et il a adopté les motions du
Conseil national sur le régime des sai-
sonniers et la lutte à mener contre le
terrorisme par une révision des dispo-
sitions pénales. De même, il a pris acte
des résultats négatifs du vote populaire
du 21 mars dernier sur la participation
et sur l'initiative fiscale de l'Alliance
des indépendants.

BLS: PLUS DE DIVERGENCES !
Le Conseil national avait modifié

quelque peu la disposition essentielle
de l'arrêté fédéral sur l'aménagement
en double voie de la ligne de chemin
de fer qui relie Berne par le Loetsch-
berg à Brigue et au Simplon. Cepen-
dant , la commission des Etats a con-
sidéré qu 'il s'agissait d'une mise au
point rédactionnelle, n'affectant en rien
les principes votés par le Conseil des
Etats. Cette divergence a donc été li-
quidée sans discussion par le Conseil
des Etats par adhésion au National.
L'arrêté fédéral a été ainsi approuvé
par les deux Conseils, et n'étant pas
de portée générale, il n'est pas soumis
au référendum. Il pourra entrer en
vigueur après le vote final par les
deux Chambres.

CONTRE LE TERRORISME
Le Conseil national a accepté une

motion demandant la révision des dis-
positions pénales en matière d'actes de
violence criminels tels que prises d'ota-
ges, brigandages, menaces, extrosions
de fonds , terrorisme, etc. Le Conseil
des Etats s'y est rallié par 35 voix sans
opposition , après que M. Furgler, chef
du Département fédéral de justice et
police, eut souligné l'urgence des solu-
tions internationales, devant l'ampleur
qu 'a pris le terrorisme sous toutes ses
formes sur le plan mondial. Les ex-
perts sont au travail, car le Conseil de
l'Europe à Strasbourg, ayant constaté
la difficulté d'une entente globale, veut
mettre sur pied une convention euro-
péenne obligeant ses membres à une
attitt_tdè?iS"ettt^itefface. àïixîmêî aits des
ifà&ÇïiSj feSi: liât,Coggeil,:,Jédéral propo-
sera aux Chambres de ratifier cette
convention , ce qui obligera notre pays
à adapter le Code pénal en vigueur.

Hugues FAESI

Trois des quatre plaintes retirées
Procès Nestlé - Groupe de travail tiers monde

Ouvert le 27 novembre 1975 et sus-
pendu à deux reprises, le procès en dif-
famation intenté par Nestlé Alimentana
S. A. au Groupe de travail - tiers mon-
de s'est poursuivi hier devant le Tri-
bunal de district de Berne par l'audi-
tion de deux témoins de la partie plai-
gnante, un missionnaire et une infir-
mière.

Un élément nouveau est intervenu
dans cette affaire puisque l'avocat de
Nestlé a annoncé qu'il retirait trois des
quatre plaintes déposées par l'entre-
prise veveysanne en juin 1974. Ces
plaintes avaient trait à la publication
par le groupe de travail tiers monde
d'une brochure intitulée « Nestlé toetet
Babies », une traduction allemande du
rapport d'une organisation caritative
britannique « War on Want ». Nestlé
maintient sa plainte à propos du titre
de la publication, mais renonce à pour-
suivre le groupe de travail pour trois
passages qui y sont contenus, à savoir:
« L'activité de Nestlé et d'autres grou-
pes est contraire à l'éthique et à la
morale », « Nestlé, par ses méthodes de
vente , est responsable de la mort ou
des lésions intellectuelles et corporelles
de milliers d'enfants» et «Les vendeuses
de produits alimentaires dans les pays
en voie de développement ont été ca-

mouflées en infirmières afin de donner
aux ventes un aspect scientifique ».

AUDITION DES TÉMOINS
Les deux témoins présentés par Nes-

tlé Alimentana, M. André Brisset , pas-
teur-missionnaire, et soeur Silvia
Probst , directrice du Centre d'alimen-
tation de l'Hôpital d'Ibadan , en Ougan-
da , ont tous deux fait part au tribunal
de leurs expériences en Afrique. Le
pasteur Brisset a séjourné pendant une
quinzaine d'années en Haute-Volta et
en Côte d'Ivoire et a entrepris des
voyages au Mali , au Ghana et au Ni-
geria. Il a essentiellement travaillé en
milieu rural. Il affirme avoir été cho-
qué par certaines affirmations conte-
nues dans le rapport , en particulier
celles qui présentent la femme africai-
ne comme étant incapable de compren-
dre les conseils qui lui sont donnés
pour l'alimentation des enfants. On fait
d'elle un être placé « entre le singe et
l'homme » . Il affirme n'avoir jamais
constaté que la femme africaine, par la
publicité ou d'autres méthodes, est in-
citée à renoncer à l'allaitement au sein
au profit de l'allaitement par le lait en
poudre.

Il estime que la mortalité infantile
en Afrique est due essentiellement à la

malnutrition, à la malaria, aux ménin-
gites, à la rougeole et aux congestions
pulmonaires. Un certain nombre de
décès sont également dus à des mala-
dies intestinales, provoquées par l'ab-
sorption d'eau. Le pasteur Brisset in-
dique ensuite que le lait en poudre
n 'est vendu que dans les capitales et
les bourgades, dans des pharmacies,
avec toutes les instructions nécessaires.

Soeur Silvia Probst, institutrice et
infirmière, a séjourné dans des pays
africains anglophones. Ses arguments
sont à peu près les mêmes que ceux du
pasteur Brisset. Elle considère comme
essentiel, pour lutter contre les mala-
dies et les carences, d'encourager une
alimentation saine des mères africai-
nes. Elle estime que plus de 99 pour
cent des mères africaines , en Ouganda
du moins, allaitent leurs enfants. 80
pour cent d'entre elles le font jusqu 'à
ce que les enfants atteignent l'âge d'un
an. Au-delà de cette limite, le risque
de la malnutrition des enfants est
grand. Elle regrette qu 'il n 'y ait pas
d'infirmières Nestlé en Ouganda , ce qui
permettrait de mieux lutter contre la
sous-alimentation.

DEUX COMMUNIQUÉS
A l'issue de l'audience, deux commu-

niqués ont été publiés ; l'un par le
Groupe de travail tiers monde, l'autre
par Nestlé Alimentana SA. Le Groupe
de travail explique le retrait de trois
plaintes par Nestlé par la volonté de
l'entreprise veveysanne d' « éviter un
acquittement ». Nestlé affirme pour sa
part que son avocat n'a fait que confir-
mer la déclaration qu 'il avait faite en
novembre et selon laquelle la plainte
pénale était limitée au titre « Nestlé
toetet Babies ». « A l'époque, précise le
communiqué de Nestlé, la procédure
durait déjà depuis près d'un an et demi
et Nestlé tenait à éviter que sa plainte
ne tombe par suite de la prescription
absolue ». Cette limitation « s'imposait
donc pour accélérer la procédure » et ne
signifie nullement « une reconnaissance
du bien-fondé des affirmations inju-
rieuses des accusés concernant les
points secondaires ».

L'audience se poursuit aujourd'hui
par l'audition des témoins du Groupe
de travail et par les plaidoiries des
avocats. Le jugement sera probable-
ment rendu jeudi, (ats)

Hurich: mort d'un détenu
Selon une communication du procu-

reur de district à Zurich, un homme de
23 ans, incarcéré en détention préven-
tive dans une cellule de la caserne de
la police cantonale, s'est suicidé dans la
journée de lundi. Le prévenu était con-
nu de la police depuis longtemps en
tant que drogué.

Comme il était à craindre que le
manque de drogue ait des conséquen-
ces, le médecin de service fut appelé
samedi , et le prévenu gardé avec son

consentement dans une cellule avec
surveillance électronique. Le lundi, il
prit son repas de midi et se coucha sur
son lit ,, ainsi qu'un contrôle l'indiqua
vers 13 h. 40. Peu avant 14 heures,
alors qu 'un policier de service allait
chercher le prévenu pour une audition ,
il constata que l'homme s'était pendu
dans les toilettes , invisibles pour le
système de surveillance, à l'aide d'un
essuie-mains. Une autopsie a été
ordonnée.

Les recherches pétrolières en Suisse
fonctionnent à pleine vitesse

Le programme de 130 millions de
francs dont dispose Swisspetrol
pour rechercher du pétrole et du gaz
dans le sous-sol helvétique, de Ge-
nève au lac de Constance et du
Jura au Tessin , marche à plein ren-
dement. La première phase actuel-
lement en marche voit la mise en
place d'un quadrillage géophysique
sur . les principales zones de pros-
pection à l'aide de la méthode éco-
logique vibro-sismique. Puis viendra
la seconde phase, attendue pour
1977-1978, et qui verra les premiers
forages.

Selon le rapport d'activité pour
1975, les sociétés affiliées à Swiss-

petrol ont investi 13 millions de
francs durant l'année passée dans
leur programme de prospection.
1020 km de profils vibro-sismiques
ont été suivis et 217 petits forages
ont été pratiqués (il s'agit de fora-
is peu profonds qui permettent de

corriger certaines données concer-
nant les couches supérieures). Les
domaines concessionnaires pour la
Suisse romande sont aux mains du
consortium pétrolier bernois et fri-
bourgeois et du Jura vaudois Pétrole
S. A.

La somme du bilan de Swisspetrol
atteint 90,55 millions contre 81,48
millions en 1974. (ats)

A Zurich

Le banquier suisse René Eugen
Lins, 44 ans, a été condamné à Zu-
rich à six ans de prison : il a été
reconnu coupable de fraude sur 3,5
millions de francs et de détourne-
ment d'un million de francs. Il était
propriétaire de la banque « Atlas »
de Zurich, qui a été fermée par les
autorités helvétiques en mars 1975.
Apprenant cette décision, Lins s'é-
tait alors enfui à Bangkok en em-
portant un million de francs préle-
vés dans la caisse, mais cet argent
lui fut volé dans un hôtel de la
capitale thaïlandaise. Recherché
par Interpol , il fut arrêté par la
police et extradé en Suisse, (ap)

Banquier condamné

Vingt-trois sortes d'impôts f rappent
les contribuables suisses, lit-on dans le
dernier « Bulletin » du Crédit Suisse ,
divisés en deux catégories , à savoir les
impôts sur le revenu, la for tune et les

mutations, et les impôts de consom-
mation.

Dans la première catégorie se clas-
sent l'impôt pour la dé fense  nationale
(impôt fédéra l  direct), l'impôt sur le
revenu, sur le bénéf ice  cantonal, com-
munal et éventuellement ecclésiasti-
que, l'impôt sur la fortune , sur le capi-
tal cantonal , communal et éventuelle-
ment ecclésiastique , les cotisations
AVS , AI , APG (à caractère fiscal à
partir de 36.000 francs) ,  le droit de tim-
bre fédéra l , l'impôt anticipé , . la taxe
d' exemption du service militaire, la
taxe d' exemption du service de défense
contre le f e u , l'impôt immobilier, l'im-
pôt sur les mutations, l'impôt sur les
successions , l'impôt sur les plus-values
foncières.

Dans la seconde catégorie se ran-
gent les droits de douane (entrée et sor-
tie), les droits supplémentaires sur les
carburants , l'impôt sur le c h i f f r e  d' a f -
faires , l'impôt sur le tabac , l'impôt sur
la bière , l ' imp ôt sur les eaux-de-vie ,
la taxe de compensation , l'impôt sur les
véhicules à moteur, la taxe sur les
spectacles , la taxe sur les chiens et la
taxe de séjour, (ats)

Vingt-trois impots sont payés
par les contribuables suisses

Oui aux économies, mais...
La deuxième partie du débat d'entrée

en matière, hier, n'a pas laissé apparaî-
tre beaucoup d'éléments nouveaux.
L'extrême-droite (le Vigilant de Genè-
ve Soldini et le Bernois Oehen, de l'Ac-
tion nationale) a rejoint les communis-
tes dans l'hostilité à la TVA. La droite
marquée (le radical zurichois Ruegg,
l'évangéliste zurichois Schalcher), s'en
est pris une nouvelle fois à l'accrois-
sement des dépenses, alors que le Bâ-
lois Gerwig a répété les conditions d'un
oui socialiste à de notiveaux impôts. Le
libéral genevois Gautier, rapporteur de
langue française, a rappelé qu 'il ne s'a-
gissait pas de réduire les dépenses,
mais d'en freiner l'ascension.

Quant au socialiste neuchâtelois R.
Schlaeppy, il a fait l'inventaire des cor-
rections apportées par la commission
au projet du Conseil fédéral, correc-
tions qu 'il juge malvenues. Concernant
l'harmonisation fiscale, il partage l'avis
du gouvernement selon lequel celle-ci
devra d'abord se limiter à un rappro-
chement des principes régissant l'im-
position. Mais, ditrtl,. :il ,serait faux .de. . .
lier -le sort de céa® Hfirriionisatiori â ¦•'¦¦¦¦
èêlttï ''-WÊ' la TVA, cdIflmë- .'ÏB' -t)réco^iî'_î^,•
la commission. ' ... *"¦

La parole est alors au chef du Dé-
partement fédéral des finances. M.

Chevallaz reconnaît la nécessité de mo-
dérer les dépenses publiques et de con-
server à la Suisse une fiscalité raison-
nable. La motion proposée par la com-
mission ne lui déplaît pas. Mais , aver-
tit M. Chevallaz, si la Confédération
veut simplement tenir ses engagements
et accomplir ses tâches élémentaires, on
ne peut attendre des milliards de ré-
duction. Il n'y a pas de véritable solu-
tion de rechange à l'introduction de la
TVA, répète M. Chevallaz, qui ne ca-
che pas sa déception de voir une cer-
taine gauche et une certaine droite
partir en ordre dispersé et compromet-
tre ainsi la crédibilité du Parlement
et de ses projets. Car, dit-il, une large
cohésion et un engagement personnel
seront nécessaires pour faire aboutir
l'entreprise.

Par 142 voix contre 6 (communistes,
Action nationale), le Conseil national
vote l'entrée en matière. La proposi-
tion du socialiste autonome tessinois
Carobbio de renvoyer au gouvernement
tout le paquet en le chargeant de ré-
examiner l'équilibre entre impôts di-
rects et impôts indirects n 'a .guère.$ki8.
dè'.saCG#s.,C128 vûix_ doàtre 4V. mais^àux-
abstentions prononcées . de. la droite
s'ajoutent, cette fois-ci celles des indé-
pendants et de nombreux socialistes.

D. B.



ACBFH: le franc au centre de im cible
« Je fais appel à la solidarité des in-

dustriels à s'unir et à consentir aux
sacrifices nécessaires et qu'ils fassent
fi de leur égoïsme pour que notre in-
dustrie horlogère reste dans la course
et puisse maintenir sa prédominance ».

Par ces quelques mots, et mieux que
par un long discours, M. Samuel
Schwab, président, a cadré le climat
qui doit animer les membres de l'Asso-
ciation cantonale bernoise des fabri-
cants d'horlogerie, venus nombreux à
la soixantième assemblée de l'ACBFH,
à Bienne.

Il a rappelé que la paix du travail
que d'aucuns veulent remettre en cau-
se bénéficie à tous : « Ne sommes-nous
pas le pays dont le niveau de vie est un
des plus élevés du monde, dont les
salaires sont de 30 pour cent supérieurs
à ceux de nos voisins ».

Il appartint au secrétaire général de
l'ACBFH, M. Victor Dubois, de dresser
le bilan du dernier exercice.

Dans le style très catégorique qui est
le sien, sous-tendu d'un goût certain
pour la fermeté, M. Dubois a passé en
revue les principaux problèmes de l'in-
dustrie horlogère. Au milieu de la ci-
ble : le franc et son niveau élevé de
change. M. Dubois n'est pas d'accord
avec son ami d'études Alexandre Hay
qui , à la tête de la Banque Nationale,
a imputé aux structures de l'horlogerie
une bonne part de ses difficultés ac-
tuelles, estimant que l'appréciation du
franc n'est que pour peu de chose dans
notre situation de crise.

SOUPLESSE
Non, répond M. Dubois, nos structu-

res ne sont pas parfaites, mais qui, au-
jourd'hui, rencontre le plus de diffi-
cultés ? Sont-ce les grandes unités in-
tégrées ou les moyennes voire les pe-
tites entreprises spécialisées ? Et M.
Dubois de rompre une lance en faveur
de la souplesse d'adaptation des entre-
prises qui permet d'affronter ou devan-
cer les événements.

Retard technologique ? Nous dispo-
sons aujourd'hui en Suisse de toutes
les composantes des nouvelles techno-
logies qui permettent d'assurer le suc-
cès grâce à un produit irréprochable
dans sa qualité, sa distribution, son
service après-vente. « L'orage passera,
pendant ce temps nous préparons notre
offensive ».

TRAFIQUANTS MARRONS
Le ,« swiss made » enfin : prenons

garde, l'usàjgé 'abusif de ce nom réputé
• ¦¦' : -'¦¦¦ - ¦¦ 
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Rendement moyen brut
à l'échéance des emprunts

de débiteurs suisses
(Ensemble des titres cotés aux bourses
de Bâle, Genève, Lausanne et Zurich)

f
~ 

4.6 11.6 18.6.

Confédération 5,05 5,02 5,01
Cantons 5,25 5,23 5,20
Communes 5,27 5,28 5,26
Transports 5,33 5,33 5,30
Banques 5,22 5,21 5,17
Stés financières 6,46 6,45 6,41
Forces motrices 5,46 5,42 5,42
Industries 6,38 6,35 6,35

Rendement généra l 5,44 5,42 5,39

Communiqué par la Société de Banque
Suisse

peut être mortel s il est dirigé contre
nous par des trafiquants marrons, de
Suisse ou de l'étranger, désireux, à nos
dépens, de se parer de notre réputation.

Il est faux , conclut M. Dubois à ce
chapitre, d'accuser les structures et le
retard technologique pour expliquer les
difficultés de l'industrie horlogère.

« Nous sommes finalement condam-
nés à nous adapter au franc surestimé,
ce qui alors anémierait toute l'activité
industrielle suisse, avec les conséquen-
ces que l'on devine, soit à freiner les
appétits de ceux qui voient dans notre
monnaie nationale une marchandise
qu 'ils peuvent négocier à nos dépens
et c'est à ce prix que nous maintien-
drons intact notre appareil de pro-
duction.

» Compte tenu de nos structures so-
ciales équilibrées, il serait périlleux ,
pour la santé de la nation, de laisser
caracoler notre franc tout seul à la tête
des monnaies mondiales. 1976 et 1977
seront probablement des années déter-
minantes ».

PLAINTE ?
S'agissant de la compensation du

renchérissement demandée par la
FTMH (plus 20 centimes à l'heure), le
Tribunal arbitral horloger tranchera
prochainement.

La Convention de base passée avec
la FTMH a été renouvelée d'une année.

Evoquant la grève déclenchée chez
Bulova à Neuchâtel, M. Dubois a sou-
ligné la part décisive prise par le con-
seiller d'Etat neuchâtelois René Mey-
lan qui a permis de vider ce litige de
sa substance.

A la tête de la plus importante Asso-
ciation patronale de l'industrie horlo-
gère, M. Dubois estime que « le syndi-
cat FTMH a violé la Convention ins-
tituant la paix du travail, se rendant
abusivement justice à lui-même, plu-
tôt que d'utiliser la procédure arbitra-
le. Ce faisant, le syndicat s'expose à
une plainte qui pourrait être déposée
contre lui ».

ORGANISATIONS
Abordant le problème très actuel de

la restructuration des organisations
horlogères, M. Dubois l'a traité avec
prudence et sagesse, faisant d'abord le
compte de ce qui existe et qu'il est
nécessaire de maintenir.

Pour la Chambre Suisse, « il faudrait
arriver à ce que les tâches collectives
soient peut-être peu nombreuses, mais
catltionnées et -payées - p'ai'-'l' enâemble
de l'industrie, quitte à ce que d'autres
tâches lui soient dévolues qui seraient
financées par les secteurs de fabrica-
tion intéressés. La Chambre est néces-
saire, en tout cas comme Chambre de
commerce horlogère et comme forum ».

Pour la F. H., unanimement, on est
favorable à une compression des dé-
penses, mais cette unanimité éclate
lorsqu'il s'agit d'examiner au détriment
de quelle activité les économies doivent
être réalisées. Il faut comprendre qu'il
est un niveau inférieur au-dessous du-
quel l'efficacité d'activités importantes
pourrait être compromise.

Et M. Dubois n'y va pas par quatre
chemins et menace : « La solidarité
entre la F. H. et ses sections n'est pas
un vain mot. Nous devons donc met-
tre en garde le ou les sociétaires de
l'ACBFH qui auraient des intentions
« sécessionnistes » à la F. H., sur les
répercussions qu'elles pourraient avoir

sur leur affiliation à l'Association pa-
tronale que nous sommes et dont ils
pourraient subitement se trouver
exclus... ».

CHRONOMÉTRAGE
M. Dubois a souligné l'importance

des activités de « Swiss Timing ». Notre
récente présence à Innsbruck et notre
prochaine présence à Montréal sonl
déjà des faits probants.

Des discussions sont en cours avec
les organisateurs des Jeux olympiques
à Moscou en 1980 : raison supplémen-
taire pour que notre soutien à « Swiss
Timing » demeure sans faille.

Et M. Dubois de conclure : « Il serait
faux d'attendre des autres les remè-
des à notre actuel malaise économique.
Les forces sont en nous ; elles ont nom:
recherche et développement, invention ,
création, qualité, étude des marchés,
politique de vente ». Ce sont ces for-
ces-là qui nous permettront de vain-
cre. L'Etat et la Banque Nationale ne
peuvent pas se substituer aux indus-
triels, ils peuvent intervenir dans leurs
domaines et en complément là où l'in-
dustrie ne peut pas agir.

Le programme est clair pour les
membres de l'ACBFH, en marche vers
leur centenaire.

A la suite de son assemblée,
l'ACBFH a entendu un exposé de M.
Jean Dumur , chef du service des infor-
mations à la Télévision romande, à
propos de l'économie et l'information.
On le lira dans nos prochaines éditions.

G. Bd

Comptes communaux 1975:
équilibre rétabli à Porrentruy

Après avoir accummulé les déficits
d'exploitation durant les exercices 1970
à 1973 (plus de 300.000 fr. d'excédent
de dépenses en moyenne chaque an-
née) la Municipalité de Porrentruy
semble être parvenue à rétablir l'équi-
libre de ses finances. Il est vrai qu 'en-
tretemps la quotité d'impôt est passée
de 2,3 à 2,4, puis à 2,5 et dès 1975
à 2,7, le corps électoral ayant à chaque
reprise accepté du premier coup les
augmentations proposées, contrairement
à ce qui se produit souvent dans d'au-
tres communes jurassiennes.

Comme les comptes 1974, ceux de
1975, qui seront soumis prochainement
au Conseil de ville, bouclent avec un
léger bénéfice, de l'ordre de 13.000 fr.
cette année. Les recettes se montent à
11.325.000 fr. et les dépenses à
11.312.000 fr. Le budget 1975 prévoyait
un excédent de dépenses de près de
50.000 francs.

L'excédent de recettes serait plus
important encore sans diverses opéra-
tions financières effectuées par le Con-
seil municipal : mise en réserve d'une
somme de 200.000 fr. en prévision de la
diminution des rentrées fiscales de
1976, réserve indirecte de plus de
200.000 fr. aussi sur la taxe immobi-
lière (les taxes facturées en 1975 l'ayant
été sur la base des anciennes valeurs
officielles en raison du retard du can-
ton), paiement partiel de factures sup-
plémentaires, envoyées en 1976 par le
canton pour le traitement du corps
enseignant de l'exercice 1974 ! etc.

9,2 MILLIONS DE RENTRÉES
FISCALES

En raison de la politique d'austérité
pratiquée par les autorités communales
depuis plusieurs années, on peut cons-
tater que les budgets des différents
services communaux sont très bien
respectés, de même que ceux dépen-
dant des directeurs d'écoles. Toutefois ,
en raison des « surprises » dues pour la
plupart à l'Etat , on enregistre un sur-
croît de dépenses de l'ordre de 430.000
fr. environ au chapitre de l'instruction
publique. Cet important dépassement
est heureusement compensé au chapitre
des recettes par des rentrées fiscales
supérieures de près d'un demi-million
à ce que l'on avait prévu. Les rentrées
d'impôt s'élèvent à 9,2 millions de
francs, dont 7,2 millions pour le seul
impôt sur le revenu des personnes phy-
siques, les sociétés payant elles 700.000
fr. d'impôt sur le revenu.

CHARGES: L'INSTRUCTION
PUBLIQUE EN TÊTE

Dans les charges, c'est l'instruction
publique qui coûte le plus cher à la
ville de Porrentruy (qui paie sa répu-
tation de ville d'études). Cette rubrique
représente 32 pour cent des charges,
soit 3,6 millions de francs. Viennent en-
suite les œuvres sociales avec 1,9 mil-
lion (dont un peu plus d'un million pour
les seuls hôpitaux), les finances 1,4
million net, l'administration générale
1,3 million , les travaux publics un peu
moins d'un million , etc.

La dette communale s'élevait à 18,5
millions à fin 1975, en augmentation
de 500.000 fr. par rapport à l'année
précédente. Les intérêts ont coûté
1.165.000 fr. et la commune a amorti
577.000 francs.

Si l'on tient compte des résultats
de ces comptes et des réserves effec-
tuées, l'on peut constater que la Muni-
cipalité de Porrentruy est parvenue à
rééquilibrer ses finances d'une manière
satisfaisante au cours des deux der-
nières années, (r)
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mémento
SAINT-IMIER

Service du feu : tél. (039) 41 34 03 ou
41 19 50.

Service technique : tél. (039) 41 43 45
ou 41 43 46.

Police cantonale : tél. (039) 41 25 66.
Police municipale : tél. (039) 41 20 46.
Bureau officiel de renseignements et

Centre de culture et de loisirs :
tél. (039) 41 44 30.

Sœur garde-malade : tél. (039) 41 42 81.
Hôpital : tél. (039) 41 27 73 ou 41 48 88.

Chambre commune : mardi, jeudi ,
samedi et dimanche de 13 h. 30 à
15 h. ; tous les jours de 18 h. 30 à
19 h. Chambre privée et mi-pri-
vée, tous les jours de 13 h. 30 à
16 h. et de 18 h; 30 à 19 h.

Ambulance : tél. (039) 41 27 73 ou
41 48 88.

Service d'aide familiale : tél. (039)
41 32 47 ou 41 33 95.

A.A. (alcooliques anonymes) : tél. (039)
41 12 18.

COURTELARY
Service du feu : tél. (039) 44 12 29 ou

No 118.
Police cantonale : tél. (039) 44 14 27.
Préfecture : tél. (039) 41 11 04.
Sœur visitante : tél. (039) 44 11 68.
Médecin : M. B. Chopov, tél. (039)

44 1142 — MM. B. Barich (032)
97 17 66 et E. Leuenberger (032)
97 11 67 à Corgémont.

TRAMELAN

Bureau de L'Impartial, Grand-Rue 147,
tél. (032) 97 58 58.

Services techniques : (032) 97 58 96.
Services Industriels : (032) 97 41 30.

Service du Feu : (032) 97 40 69 ; cdt des
sapeurs-pompiers 97 46 69 et du-
rant les heures de bureau 97 49 71.

Police cantonale : (032) 97 40 69 ; en cas
de non-réponse (039) 44 14 27.

Police Municipale : (032) 97 5141  et en
dehors des heures de bureau (032)
97 50 66 et 97 58 29.

Médecins : Dr A. Haemmig (032)
97 40 16.
Dr G. Parrat (032) 97 61 13.
Dr M. Rossel (032) 97 40 28.

Pharmacies : L. Boillat (032) 97 42 48
J. von der Weid (032) 97 40 30.

Aide familiale : (032) 97 54 84.

SAIGNELÉGIER
Policé cahtonale r téî. (039) 51 11 07.
Préfecture : tél. (039) 51 11 81.
Hôpital et maternité : tél. (039) 51 13 01.
Ambulance Nufer , Le Noirmont : tel.

(039) 53 11 87.
Médecins : Dr Baumeler, Le Noirmont,

tél. (039) 53 11 65.
Dr Bloudanis, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 84.

Pharmacie Fleury, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 03.

Service du Feu : tél. (039) 51 11 45 (pro-
fessionnel) ; 51 17 32 (privé) ou
51 16 55 (professionnel), de nuit
51 15 58 (privé).

Service d'aide familiale : tél. (039)
51 11 04.

Service social tuberculose et asthme :
tél. (039) 51 11 50.

Bureau régional de renseignements du
Syndicat d'initiative et de Pro Jura ,
(039) 51 21 51. i

¦ 

Voir autres informations
jurassiennes en page 23

La Place de l'Hotel-de-Ville sera of-
ficiellement baptisée « Place de l'In-
dépendance » ce 23 juin , en souvenir du
plébiscite dj iflrjJS j4win, 197̂  ̂ A cette
occasion, une manifestation sera mise
sur pied. On entendra' notamment une
allocution du maire de la ville, M.
Gabriel Theubet. (r)

Place de l'Indépendance

PORRENTRUY. — Le docteur
Edouard Juillard, personnalité connue
à Porrentruy et en Ajoie, est décédé
dans sa 91e année. Il avait célébré
son 90e anniversaire le 18 mars der-
nier, (r)

Carnet de deuil

Nominations à la commune
Le Conseil communal a procédé à

plusieurs nominations. M. André Kai-
ser a été nommé membre de l'équipe
forestière communale, au titre de bû-
cheron. MM. Claude Raval (PDC) et
Gabriel Mérillat (PS) ont été nommés
membres de la Commission de revision
du règlement communal.

COURGENAY

$ BULLETIN DE BOURSE
*»» Cours communiqués par : SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE

A = Cours du 21 juin B = Cours du 22 juin

NEUCHATEL A B
Cr. Fonc. Neu. 560 d 560 d
La Neuchâtel. 280 d 285
Cortaillod 1080 1080
Dubied 195 d 210

LAUSANNE
Bque Cant. Vd. H20 1120
Cdit Fonc. Vd. 810 d 825
Cossonay 1100 d 1100
Chaux & Cim. 510 d 510
Innovation 245 245
La Suisse 2500 2470

GENÈVE
Grand Passage 290 d 290 d
Financ. Presse 263 260
Physique port. 170 d 170 d
Fin. Parisbas 84 84'/ad
Montedison 1-05 —.95d
Olivetti priv. 2.40 2.50
Zyma 790 800

ZURICH
(Actions suisses)
Swissair port. 560 560
Swissair nom. 480 484
U.B.S. port. 3170 3190
U.B.S. nom. 481 481
C-édit S. port. 2730 2750
Crédit S. nom. 448 454

ZURICH A B

B.P.S. 1810 1820
Bally 1390 1380
Electrowatt 1585 1570
Holderbk port. 445 446
Holderbk nom. 395 395
Interfood «A» 490 490 d
Interfood «B» 2600 d 2650
Juvena hold. 270 260
Motor Colomb. 910 d 900
Oerlikon-Bûhr. 1730 1820
Italo-Suisse 156 d 157 d
Réassurances 2190 2185
Winterth . port. 1720 1745
Winterth. nom. 1130 1115
Zurich accid. 6425 6450
Aar et Tessin 815 790
Brown Bov. «A* 1695 1705
Saurer 860 880
Fischer port. 610 620
Fischer nom. 114 113 d
Jelmoli 1055 1060
Hero 3075 3100
Landis & Gyr 680 680
Globus port. 2205 2250
Nestlé port. 3535 3535
Nestlé nom. 1850 1845
Alusuisse port. 1325 1310
Alusuisse nom. 460 458
Sulzer nom. 2810 2810
Sulzer b. part. 460 465
Schindler port. 1310 1300 d
Schindler nom. 245 d 255 d

ZURICH A B
(Actions étrangères)

Akzo 38 373/
Ang.-Am.S.-Af. 8'/s 8'/
Amgold I 63Va 62V
Machine Bull 2lV__ 21
Cia Argent. El. 92 93
De Beers 7Va 71/
Imp. Chemical 15-V.i 153/«
Pechiney 55 56
Philips 28«/« 281/
Royal Dutch 119 119V
Unilever 115 H5V
A.E.G. 87 d 87
Bad. Anilin 164 164
Farb. Bayer 134'/= 1341/
Farb. Hoechst 147Va 148
Mannesmann 381 383
Siemens 282 281
Thyssen-Hutte 117 117
V.W. 126Va 125V»C

BALE
(Actions suisses)
Roche jce 95000 95250
Roche 1/10 9550 9550
S.B.S. port. 437 434
S.B.S. nom. 278 280
S.B.S. b. p. 342 341
Ciba-Geigy p. 1520 1535
Ciba-Geigy n. 634 633
Ciba-Geigy b. p.1180 1175

BALE A B
Girard-Perreg. 310 d 310 d
Portland 2035 d 2025 d
Sandoz port. 5125 5100
Sandoz nom! 2100 2100
Sandoz b. p. 4070 4100¦ 
Von Roll 525 d 535

(Actions étrangères)
Alcan 673/4 66V2
A.T.T. 139 138'/a
Burroughs 256 260
Canad. Pac. 457a 443/4

4 Chrysler 49 Va 49Va
4 Colgate Palm. 643Ai 67'/i
2 Contr. Data 55 55Va

Dow Chemical 126'/a 129
Du Pont 368 368

4 Eastman Kodak 246 250V _.
1 Exxon 258'/a 25972

Ford 147 148
4 Gen. Electric 139 141
2 Gen. Motors 173V2 I72V2
2 Goodyear 55Va 57Vi
I.B.M. 661 671
Int. Nickel «B» 88'/._ 91

2 Intern. Paper 188'/a 190
Int. Tel. & Tel. 66 68'/«
Kennecott 84'/2 88
Litton 36:l/4 36V4
Marcor 93 93'V4

[ Mobil OU 151 d 153'/a
Nat. Cash Reg. 8OV.1 8OV4
Nat. Distillers 66V4 6772
Union Carbide 1757a 178'/a
U.S. Steel 136 136

NEW YORK
Ind. Dow Jones

Industries 1007,45 997 ,63
Transports 221 ,62 221 ,07
Services public 86,05 85,70
Vol. (milliers) 18.930 21.160

Cours indicatifs
Billets de banque étrangers
Dollars USA 2.44 2.56
Livres sterling 4.25 4.65
Marks allem. 95.— 98.50
Francs français 51.25 54.25
Francs belges 6.— 6.40
Lires italiennes —.25— .28V2
Florins holland. 89.25 92.75
Schillings autr. 13.30 13.80
Pesetas 3.55 3.85
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale.

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) 9950.- 10125.-
Vreneli 101.— 113.—
Napoléon 110.— 124.—
Souverain 108.— 123.—
Double Eagle 500.— 535 —

\/ \ »  Communiqués
X y  par la BCN

Dem. Offre
VALCA 71.— 73.—
IFCA 1265.— 1285.—
IFCA 73 91.— 93.—

_TTOC\F0NDS DE PLACEMENT COMMUNIQUÉS
(UBSlpAR L.UNION DE BANQUES SUISSESVij/

Dem. en Fr. s. Offre en Fr. s.

AMCA 34.25 35.25
BOND-INVEST 67.75 68.75
CANAC 88.50 89.50
CONVERT-INVEST 72.50 73.50
DENAC 63.50 64.50
ESPAC 201.50 203.—
EURIT 107.— 108 —
FONSA 88.50 89.50
FRANCIT 65.— 66.—
GERMAC 96.— 97.50
GLOBINVEST 63.— 64.—
HELVETINVEST 103.— 103.60
ITAC 81.— 83.—
PACIFIC-INVEST 73.— 74 —
ROMETAC-INVEST 333.50 335.50
SAFIT H3.— 148.—
SIMA 167.50 169.50

Syndicat suisse des marchands d'or
22.6.76 OR classe tarifaire 257/100
23.6.76 ARGENT base 405

FONDS SBS Dem. Offre Dem. Offre
UNIV. BOND SEL. 76.25 79.50 SWISSIM 1961 1070.— 1080.—
UNIV. FUND 91.50 94.89 FONCIPARS I 2000.— —SWISSVALOR 207.25 — FONCIPARS II 1120,— —JAPAN PORTOFOLIO 355.50 377.75 ANFOS II 106.50 108.50

M Fonds de la Banque Populaire Suisse INDICE BOURSIER SBS
Dem. Offre Dem. Offre

Automation 72 0 73 0 Pharma 142 0 143 0 21 ^
uin 22 ¦'uin

Eurac. 299^0 300,0 Siat i365;o _ '0 
Industrie 286,4 287,1

Intermobil 74 0 75,0 Siat 63 1070,0 1075̂  f
1"3"06 ,et ,ass - 307 ,7 308,8

Poly-Bond 71 25 72 25 IndlCe genéral 295,1 295 ,9



ÉTUDIANT
désirant travailler pendant les vacances
horlogères EST DEMANDÉ.

Téléphone (039) 23 37 31.

Qui sortirait à petit atelier divers tra-
vaux de

montage dapff ta branche
électronique ?
Travail rapide et soigné. Références.
Ecrire sous chiffre LD 12386 au bureau
de L'Impartial.

ON CHERCHE

travaux de secrétariat
à domicile. — URGENT.
Ecrire sous chiffre AR 12385 au bureau
de L'Impartial.

« L'IMPARTIAL > est lu partout et par tous

l̂ ^g Jeunes gens, jeunes filles
qui préparez votre avenir

avez-vous pensé aux professions paramédicales
'"" ët îàfës ? 'U' ""r a i  

' 
- . > --. .,,> .-

SAVEZ-VOUS QU'ELLES VOUS PERMETTENT :
— de développer votre personnalité ?
— de connaître et d'aider ceux qui vous entourent ?
— de trouver un intérêt scientifique et technique ?
— d'avoir des conditions de travail agréables et un salaire adapté

aux responsabilités ?

LE BUREAU D'INFORMATION DE LA CROIX-ROUGE SUISSE
NEUCHÂTEL, avenue du ler-Mars 2 a
Téléphone (038) 25 43 38 (mercredi excepté)
LA CHAUX-DE-FONDS, rue de Beau-Site 17
Mme G. de Reynier
Téléphone (039) 23 13 44

vous documentera sur les possibilités offertes à chacun selon ses
aptitudes et ses goûts.

M^Bl|gp TOYOT A
DERNIER GRAND ROUND AYANT LES VACANCES
Profitez-en, cela vaut la peine. ^5H^VENEZ NOUS VO IR. jf 3l A

GARAGE DES MONTAGNES GARANTIE
107, AVENUE L-ROBERT \SSVjf
TÉL. (039) 23 6444 ^̂ J^

<%> d&) cQp <%) <%) cQp d̂ p cQp t%) cQp c%) cQp c%) (%) d̂ pcQp
d̂ pc^pd̂ p

$ Ne partez pas £
| en vacances... |
*0 sans avoir passé à la *o
CL ex

| Parfumerie DUMONT f
j> où vous trouverez un choix énorme de produits solaires, produits j?
<6 de soins, de beauté. <6

è . #V Les conseillères sont à votre service pour résoudre vos problè- 
^<0 mes de beauté pour les vacances. <o

£ #
<6 FIDILE AU RENDEZ-VOUS... <6I Ia notre cadeau vacances vous sera remis dès le jeudi 24 juin o
u + 10% ou double timbres SENJ sur tous les articles courants u
(̂  (shampooings, savons, laques, dentifrices, etc.) <P
% %
| PARFUMERIE DUMONT JU n»My,* f
^J 

Av. Léopold-Robert 
53 2e entrée sous les arcades 

^§ Tél. (039) 22 4455 §

^> Votre parfumeur conseil spécialiste de grandes marques V_<? £
c%) d̂ p d̂ p d̂ p ĉ p cQp è%) (%> cÇ\p cQp cQp 

c^p cQp c \̂p cQpbÇ\p <%)<%)(%>

Le rendez-vous de Nice
ROMAN

Traduit de l'anglais par
R. C. DÊAUX-DUCASSE

(Copyright by Cosmopress, Genève)

« Partout » décrivait en détails les recher-
ches entreprises. La presse s'était mise à l'œu-
vre avec entrain, et pas seulement en France
car on trouvait aussi dans le dossier des article
parus en première page de journaux italiens,
espagnols et allemands. La police française
avait assez bien collaboré. En plus des photo-
graphies envoyées par Zurich, elle avait fourni
un dossier complet concernant la jeune fille ,
et le résultat des toutes dernières enquêtes à
son sujet.

Son père avait été entrepreneur d'installa-
tions électriques à Nice. En 1958 il s'était tué

Grand feuilleton de « L'Impartial » 4
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avec sa femme en voiture, sur la Corniche.
Lucia, leur unique enfant, héritait donc seule
de son père. La vente fiduciaire de l'entreprise
paternelle par l'exécuteur testamentaire avait
rapporté environ trois millions d'anciens francs
(soit à peu près six mille dollars) dont elle ne
devait disposer qu 'à sa majorité. Elle vécut
quelques temps chez une tante, la sœur de sa
mère, à Menton, et entra comme apprentie
chez une modiste. Lorsqu'elle eut vingt-et-un
ans et put entrer en possession de son héritage,
elle s'associa avec une femme plus âgée, appe-
lée Henriette Colin. Elles ouvrirent une luxueu-
se boutique de modes à Antibes. Au bout de
deux saisons, l'affaire ne faisant pas ses frais ,
elles la revendirent. Henriette Colin alla tra-
vailler dans un grand magasin de Nice. Lucia

décida de monter à Paris. Il ne lui restait plus
alors que le quart de son héritage.

Pendant les deux années qui suivirent; les
seuls signes de vie qu'elle donna à sa tante
et à Henriette Colin, furent des cartes de Noël ,
qu 'elle s'était contentée de signer. La première
année, les cartes venaient de Saint-Moritz, la
seconde de Zurich. Aucune des deux femmes
n'essaya de renouer avec elle. La police crut
comprendre que la tante soupçonnait la jeune
fille de mener une existence immorale et qu 'el-
le craignait de voir ses soupçons confirmés.
Henriette Colin (que « Partout » soupçonnait,
à mots ouverts, de nymphomanie) avait été
froissée par la soudaine indifférence que Lucia
lui avait témoignée, après les rapports étroits
qui les avait unies sur le plan privé et sur le
plan professionnel. D'autres amis français
avaient été dénichés et interviewés, sans plus
de résultats. Les recherches menées en Alle-
magne, en Italie et en Espagne s'étaient révé-
lées aussi infructueuses.

La conclusion qui s imposait était que, si
Lucia Bernardi se trouvait encore en France,
c'était sous un nom d'emprunt et muneie de
faux papiers d'identité.

« Partout » résumait la question avec em-
phase :

« Où qu 'elle se cache : dans une modeste
retraite, à la campagne, ou dans la demeure
fastueuse d'un homme riche, ou encore au sein
de la foule innombrable d'une grande ville,
Lucia Bernard! lit peut-être ces lignes qui la
font sourire. Elle possède la clef d'un mystère.
La question qui se pose désormais est celle-ci :
viendra-t-elle rapporter cette clef , afin que le
mystère soit éclairci ?

La réponse jusqu'à ce jour avait été un
« non » sans équivoque.

Dans le dossier, je trouvai encore un certain
nombre de notes biographiques sur Arbil ;
mais seules deux d'entre elles, plus récentes,
présentaient quelque intérêt.

L'une était le rapport d'une agence de presse,
citant un fonctionnaire du gouvernement de

Jordanie, qui affirmait que le meurtre d'Arbil
était, sans nul doute, l'œuvre de terroristes
égyptiens.

L'autre, un message de l'Agence Reuter de
Berne, annonçait que le corps d'Arbil avait été
réclamé par un de ses neveux, habitant à Kir-
bouk, en Irak , et qu 'il lui serait renvoyé par
avion, dès que les formalités nécessaires se-
raient accomplies.
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— Et si elle était morte ? demandai-je.
—• Tu divagues, Piet !
Sy avait l'air aussi fatigué que moi. L'avion

de New York qui apportait la « valise » , comme
l'appelait prétentieusement M. Cust, était en
retard , ce jour-là , et nous attendions le retour
du garçon de courses qui était allé la chercher
à l'aérodrome.

— Cela explique parfois une disparition. Il
me semble avoir lu quelque part que, d'après
les statistiques, si on perd la trace de nom-
breux adultes, c'est parce qu 'ils se sont suicidés.

— Pourquoi se serait-elle suicidée ? Elle s'est
enfuie parce que quelques chose lui faisait
peur, c'est entendu (la police, le fait d'avoir
à témoigner, que sais-je ?). Mais elle a réussi
à disparaître. Alors pourquoi se suicider ?

— Un coup de cafard après la panique. »
Je sentais qu 'il était gêné de m'entendre discu-
ter de suicide avec autant de calme, mais je
poursuivis : « Nous ne savons pas grand-chose
d'elle, évidemment. Assez cependant pour nous
faire une idée exacte de son caractère. Elle
perd ses parents, se trouve embarquée avec
une lesbienne, perd son emploi et la plus
grande partie de son argent, elle coupe les
ponts avec sa famille et ses amis. Se livre-t-elle
ensuite à la prostitution ? Nous n 'en sommes
pas certains. En tout cas, elle devient la maî-
tresse d'un réfugié politique deux fois plus
vieux qu 'elle. Lui est torturé, puis abattu. Pas
particulièrement gaie , cette histoire !

— Si elle avait dix ou douze ans de plus,

j 'adopterais plus facilement la thèse du sui-
cide, Piet. Mais regarde. » Il tira d'un dossier ,
posé sur le bureau devant moi, une photogra-
phie qu 'il me présenta. Lucia Bernardi, les
cheveux au vent , les bras ouverts, dans un
geste charmant, éclatait de rire au nez du
photographe. « Se suicider, cette fille-là ? » fit-
il.

—¦ « Elle avait tout pour être heureuse »,
est une épitaphe très courante.

— Pas quand il s'agit d'une fille si jeune et
si bien roulée. » La secrétaire entra avec le
courrier de New York. « Eh bien, voyons ce
que le patron avait de si important à nous com-
muniquer ! »

Il écarta rapidement le fatras habituel d'é-
preuves de galée, de clichés et de notes de
service, et dégagea une enveloppe scellée por-
tant le cachet « Confidentiel ». La secrétaire
remporta le reste du courrier, pour le trier et
le distribuer.

Il décacheta la lettre, sans se presser, la lut
attentivement, et enfin me la tendit.

Elle portait comme en-tête : BUREAU DU
RÉDACTEUR EN CHEF, et comme adresse :
« Logan , Bureau de Paris. »

Suivait le texte :
A propos de la disparition de la fille Ber-

nardi , j 'ai reçu d'une source privée, je dis bien
privée, le renseignement suivant :

Lorsque Arbil rencontra, choisit la fille Ber-
nardi , ou fut  choisi par elle, à St-Moritz, elle s'y
trouvait en compagnie d'un homme, vraisem-
blablement américain et répondant au nom de
Patrick Chase. « En compagnie de... » signifie
qu 'ils occupaient des chambres séparées, mais
contiguës, dans le même hôtel.

Maintenant, attention !
Chase était surveillé par la police suisse, qui

le soupçonnait d'être un escroc. Il se serait
associé avec la fille Bernardi pour plumer Ar-
bil. La police de Saint-Moritz (canton des Gri-
sons) demanda à Interpol des renseignements
sur Chase et Bernardi mais ne reçut sur l'un
comme sur l'autre que des informations éva-
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I j i La Chaux-de-Fonds .
I ________ ! EL. Parc des Sports de la Charrière g

1 TS ET San,e(ti et dimanche I

j I" 26 et 27 juin 1976 ¦

1 41e Fête cantonale i
j des pupilles j

CL L/ U hJ I I I tî L IvO (3000 gymnastes)

PROGRAMME :

SAMEDI 26 JUIN 1976

1 1 3  h. 30 : Début des concours individuels pupilles et pupillettes m
17 h. 00 : Fin des concours individuels

DIMANCHE 27 JUIN 1976

1 0 8  h. 00 : Début des concours pupilles et pupillettes selon l'horaire
13 h. 15 : Reprise des concours de sections pupillettes et pupilles

1

16 h. 00 : Fin des concours et rassemblement des sections ™
¦16 h. 15 : Entrée des sections pupillettes et pupilles sur le terrain
16 h. 30 : Remise de la bannière cantonale

1 1 6  h. 45 : Proclamation des résultats _
17 h. 00 : Clôture de la manifestation. Cortège en ville (Parc des

I 

Sports , rues de la Charrière et du Versoix, avenue Léopold-
Robert (nord) , gare).

SAMEDI, dès 20 h. 30 au PAVILLON DES SPORTS

I Grande Fête de la bière ¦
¦ 

Orchestre 6 musiciens - Petite restauration - Permission tardive *- --- E

î MACHINES À LAVER
LINGE - VAISSELLE

Quelques appareils en retour d'ex-
position, à céder avec très gros
rabais.
Garantie d'usine, livraison et pose
gratuites.
Grande facilité sans acompte à la
livraison.

' Réparation toutes marques.
i M A G I C  N E U C H A T E L

Tél. (038) 41 17 96

A LOUER tout de suite ou à convenir,
quartier Charrière, dans immeuble tout
confort :

joli 3 pièces plein sud
rénové
Loyer mensuel Fr. 377 fr. 50.

studio
cuisinière et frigo installés, loyer men-
suel 254 fr.
S'adresser à Gérancia SA, L.-Robert
102, 2300 La Chaux-de-Fonds, téL (039)
53 54 34.

A LOUER
GRENIER 22 : au 6e étage, un apparte-
ment de 6 pièces, salle de bains, salle
de lingerie, deux caves, deux chambres-
hautes. Vue imprenable. Tout confort,
pour tout de suite ou date à convenir.

Pour tous renseignements, s'adresser à
l'Etude Francis ROULET, avocat-notai-
re, Léopold-Robert 76, tél. (039) 23 17 84.



sives... On « connaissait » Chase, mais on n'a-
vait jamais eu de preuves contre lui. Quant à
la fille, on ne la connaissait même pas. Puis
Chase s'aperçut qu'il était surveillé. Bien que
sa chambre à l'hôtel fût encore louée pour
quinze jours , il partit soudain pour l'Italie. La
fille Bernardi resta derrière et s'installa chez
Arbil.

Bien entendu , la police de Zurich a été tenue
au courant de tous ces détails par celle de
Saint-Moritz. Mais, ce qu'elle n'a pas appris,
parce qu 'Interpol l'ignorait à cette date, ce
sont les renseignants suivants :

« Patrick Chase » est un faux nom. L'homme
est un maître-chanteur qui, depuis huit ans,
opère en Europe, surtout en Allemagne de
l'Ouest et en Italie. Bien qu 'il ait été élevé et
ait fait ses études à New York , et puisse ainsi
facilement se faire passer pour américain, il est
né en France et il a la nationalité française,
sous le nom de Chase, il a été retenu un jour
par la police et soumis à un interrogatoire. De
plus, il y a deux ans, notre ambassade à Bonn
fut priée d'enquêter à son sujet auprès du FBI.

Par ailleurs, il y a environ six mois une
affaire de faux billets de vingt dollars, mis en
circulation en Europe, a fait quelque bruit.
Notre police a ouvert une enquête, qui l'a
menée à Chase. Bien qu'on l'ait relâché par
la suite (pour manque de preuves), on continua
à le soupçonner de recel. On procéda à une
fouille discrète de son domicile ; l'examen de
sa correspondance révéla un fait intéressant :
il était en train de négocier l'achat d'une pro-
priété à Sète, ville du midi de la France. Et
c'est sous le nom de Philipp Sanger qu 'il me-
nait l'affaire. Après vérification, on découvrit
qu 'il s'agissait là . de son vrai nom et qu 'il
était né à Lyon en 1925.

Est-il nécessaire d'en dire plus long ?
Oui , certainement.
Bien qu 'un an se soit écoulé depuis l'ouver-

ture de l'enquête Chase-Bernardi , à Saint-Mo-
ritz, il n 'est pas impossible qu 'un jour , à Zu-
rich, un flic consciencieux se décide à repren-

dre en main le dossier et , estimant que cela en
vaudrait la peine, à ouvrir une contre-enquête
sur M. Chase. Dans ce cas, cela le mènera,
sans doute possible, à M. Sanger, car nos gens
ont joint au dossier une copie du rapport d'In-
terpol sur Sanger.

C'est peut-être même déjà fait ! . ¦ "' "
Pas un instant à perdre, hein, messieurs ? »

Ni signature, ni initiales. Je rendis la lettre
à Sy et attendis.

— Ma foi , fit-il sans entrain , intéressant !
— Vraiment ? D'après moi il n'y a pas de

quoi s'exciter !
— Ne sois pas trop exigeant ! » Il lissa la

lettre soigneusement, comme si cela avait pu
en améliorer le contenu. « On dirait qu 'on lui
a refilé un bon tuyau. Ça doit venir du minis-
tère des Finances, je suppose. »

Les Finances travaillent avec Interpol ?
— Parfois. Les Etats-Unis ne sont pas offi-

ciellement membres de l'Interpol, mais les
Finances et la Brigade des Stupéfiants sont en
contact avec elle pour les questions concernant
la Contrefaçon et la Drogue. Je suis sûr que le
tuyau est bon. Absolument sûr.

Cet « absolument sûr » me fit rire. Je répon-
dis.

—¦ Si tu avais su hier soir en quoi consistait
ce fameux tuyau, aurais-tu proposé de faire
venir de Rome Bob Parsons ?

Il écarta ma question avec humeur.
— Bon. Assez plaisanté. Essayons plutôt de

voir où cela nous mène. » Il considéra la lettre
un moment avant de poursuivre. « En mettant
les choses au mieux, j' estime que cela peut se
résumer ainsi : Nous connaissons à présent,
en France, un ami de la fille, qui serait sus-
ceptible , disons par reconnaissance, de l'aider
à se cacher. Par ailleurs, cet homme est un
escroc , de sorte que sa reconnaissance n 'ira pas
loin s'il risque de se trouver compromis. Toute
cette affaire comporte bien des « si », mais ça
vaut la peine d'y mettre son nez. Tu as une
idée ?

— Rien de constructif.
; Il soupira.

— Piet , tu me demandes si j' aurais fait venir
de Rome Bob Parsons pour un tuyau comme
celui-là ? A franchement parler , non. A Mar-
seille, nous avons un gars que j' aurais certai-
nement chargé de le faire. Mais il se trouve
que le vieux de New York nous a confié le
boulot. Nous savons tous deux pourquoi ; par-
ce qu 'il veut nous sacquer. O.K., défendez-
vous ! Il-n 'attend pas de miracle. Tout ce qu'il
nous demande c'est de découvrir ce Sanger et
de voir si, à partir de celui-ci, on ne peut pas
remonter jusqu 'à la fille. C'est tout. D'accord ?

— Par où mp conseilles-tu de commencer ?
Il grimaça un sourire.
— Bravo , vieux frère. Il y a un avion pour

Marseille vers six ou sept heures. Demande
à Antoinette de te retenir une place à bord et
une chambre d'hôtel à Marseille pour la nuit.
Demain matin, loue une voiture, va à Sète et
commence à fouiner.

— Demain , c'est dimanche. La mairie sera
fermée.

— Au diable la mairie ! Pourquoi ne pas al-
ler tout droit à la police et lui expliquer ce
que tu viens faire ? Non , commence par les
bistrots et les stations d'essence. Ne leurs dis
pas que tu es journaliste. Ils le répéteraient à
tout le monde et le canard local viendrait four-
rer son nez dans tes affaires. Invente une his-
toire. Dis-leur que tu es expert d'assurances
et que tu recherches un certain témoin. Tu
sais assez le français pour ça. Ou raconte-leur
que tu essayes de retrouver un vieux copain
de l'armée. Oui , ils préféreront cette histoire.

—¦ Et si je fais chou blanc ?
— Essaie les magasins. Tonnerre, Sète n'est

pas une capitale ! On doit bien le connaître
ce Sanger !

— Est-ce que nous , nous connaissons quel-
qu 'un au Quai des Orfèvres ?

— Pourquoi ?
— J'aimerais savoir si c'est vrai ou non , que

la police a remis ses gros souliers dans cette
histoire.

— Quelle importance ?
— Suppose que, par une chance inouïe, la

fille Bernardi se cache vraiment chez Sanger.
Suppose que la police soit au courant , mais
ait reçu de plus haut l'ordre de fermer les
yeux. Peu importe pourquoi. Sanger serait
alors sous la protection virtuelle de la police.
Si je le découvre et si je peux lui parler , j' ai-
merais savoir sur quel pied danser avec lui.
Dois-je le considérer comme un escroc sur la
défensive ou comme un vertueux citoyen qui
peut m'envoyer au diable ?

Il réfléchit un moment, puis secoua la tête.
— Tu as raison, mais je ne crois pas que

cela serve à quoi que ce soit de poser la ques-
tion au Quai des Orfèvres. Je connais le préfet
de Police et je sais la réponse qu 'il me fera :
« Vous êtes mal renseigné, mon cher. J'avoue
que nous avons abandonné ce casse-tête. La
jeune femme est recherchée par nos collègues
suisses. Nous avons fait de notre mieux pour
les obliger. Mais, à présent , nous sommes con-
vaincus qu 'elle s'est procurée de faux-papiers
et est passée en Italie. » Il secoua de nouveau
la tête. « Non , telles que les choses se présen-
tent , Piet , je crois qu 'il te faudra tout simple-
ment jouer par cœur ».

Il demande toujours aux gens de « jouer par
cœur » . Cette expression m'agace. Je préfère
jouer avec la partition sous les yeux.

II

1

Je pris l'avion pour Marseille le soir même
et passai la nuit à l' « Hôtel Arbois ». Le len-
demain matin , je me rendis à l'aérogare , tout
près de là , où je louai une voiture. En fin
d'après-midi, j'étais à Sète.

Si vous n 'êtes pas de la police et si les
règlements ne sont pas sacro-saints à vos yeux ,
un chevalier d'industrie prospère et qui possè-
de une maison dans le Midi ne devrait pas
manquer d' attraits à vos yeux.

(A suivre)
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A LOUER
LÉOPOLD-ROBERT 83 : pour le
1er novembre 1976, un apparte-
ment tout confort de 3 pièces, avec
à disposition une cave et une
chambre-haute pour le prix men-
suel de 536 fr. tout compris.
LÉOPOLD-ROBERT 83 : pour tout
de suite ou date à convenir , un
local de 3 pièces pouvant servir
comme petit bureau commercial ;
ou atelier.

Pour tous renseignements, s'a-
dresser à l'Etude Francis ROU-
LET, avocat-notaire, Léopold-Ro-
bert 76. Tél. (039) 23 17 84.



Thévenet grand favori, mais course ouverte!
Demain en Vendée, 130 coureurs «aborderont » le Tour de France

Demain après-midi, à Saint-Jean-de-Monts (Vendée), 130 coureurs abor-
deront le 63e Tour de France par une course contre la montre de 8 km.
Parmi eux deux anciens vainqueurs : Luis Ocana (1973) et Bernard Théve-
net (1975). Eddy Merckx, lauréat en 1969, 1970, 1971, 1972, 1974 et deu-
xième l'an passé, a renoncé à cause d'un furoncle mal placé, furoncle qui

a nécessité une intervention chirurgicale.

d'Italie - Tour de France ; le Belge
Johan de Muynck, surprenant vain-
queur du Tour de Romandie et l'un
des animateurs du Giro (deuxième),
s'estiment trop fatigués, alors que l'Al-
lemand Dietrich Thurau s'abstient en
raison de son jeune âge.

Ce ne sera pas la première fois que
des grands noms demeurent à l'écart
du Tour de France. En 1952, Bobet ,
Koblet et Kubler n'étaient pas au dé-
part. La victoire de Coppi n'en souffrit
pas. En 1953, Coppi , Kubler et Ockers
s'étaient abstenus. Bobet n'en connut
pas moins un triomphe. En 1957, Bobet
renonça à prendre le départ : ce fut le
premier succès de Jacques Anquetil.

NOMBREUX AMBITIEUX
Pour cette 63e édition , la participa-

tion sera quand même excellente. Ou-
tre les noms de Thévenet et Ocana, on
relève ceux du Hollandais Zoetemelk,
du grimpeur belge van Impe, des Ita-
liens Baronchelli , Battaglin et Berto-

DE GRANDS ABSENTS
Merckx ne sera pas le seul absent

de marque. Les Italiens Felice Gimondi
(vainqueur du Giro) et Francesco Mo-
ser n 'ont pas voulu enchaîner Tour

glio , du Hollandais Hennie Kuiper,
champion du monde et récent vain-
queur du Tour de Suisse, du Belge
Freddy Maertens qui va effectuer ses
débuts dans un grand tour (il vise le
maillot du classement aux points), des
Espagnols Pesarrodona (lauréat de La
Vuelta), Lopez-Carril , Galdos, et du
Suisse Josef Fuchs qui s'y révéla l'an
passé, alors qu 'il était le lieutenant de
Francesco Moser.

Selon Thévenet lui-même, l'absence
de Merckx ne va pas lui rendre la vie
plus facile. Le Français devra se mé-
fier d'Ocana , de van Impe, de Zoete-
melk, de Baronchelli , de Battaglin et
Bertoglib, de Kuiper et des Espagnols.
Une belle brochette de prétendants,
tous plus ou moins appelés à jouer les
premiers rôles au cours d'une épreuve
démentielle.

TROIS SUISSES EN COURSE
Pour la première fois depuis plu-

sieurs années, trois Suisses seront au
départ : Josef Fuchs (le meilleur des
trois), qui de Francesco Moser a passé
au service de Luis Ocana , Iwan Schmid
et Eric Loder, tous deux engagés de-
puis peu par l'équipe Flandria. Il n'y
a rien à attendre d'exceptionnel de leur
part. Sur leur lancée du Tour de Suis-
se, ils s'efforceront d'épaulçr de leur
mieux leurs leaders Michel Pollentier
et Freddy Maertens.

Ces Italiens ne manqueront pas d' ambitions. Il s'agit , de gauche à droite,
de Battag lin, Panizza, Bertoglio et Baronchelli. (bélino AP)

Athlétisme

Victoire suisse a Helsinki
Une victoire suisse a été enregistrée

au cours de la première journée des
Jeux mondiaux d'Helsinki. Rolf Bern-
hard a gagné le saut en longueur avec
7 m. 87, ce qui constitue la meilleure
performance suisse de la saison. En
revanche, Cornelia Burki a déçu. Elle
n 'a terminé que septième du 1500 m.
féminin en 4'18"38, à près de neuf se-
condes de son record national. La cour-
se a été remportée par la Soviétique
Tatiana Kasankina en 4'02"81 (meilleure
performance mondiale de l'année).

Record du monde
du 400 m. f éminin

Admirable de souplesse et de vo-
lonté , la Polonaise Irena Szewinska a
repris, à 30 ans, le record du monde
du 400 mètres féminin (49"75) que lui
avait ravi , en mai dernier , l'Allemande
de l'Est Christina Brehmer. A Byd-
goszcz, au cours de la première jour-
née du Mémorial Kusocinski , Irena
Szewinska a surclassé toutes ses rivales
et elle a prouvé qu 'elle est toujours
l'une des femmes les plus rapides du
monde. Elle pourrait bien le démontrer
encore à Montréal.

Retraite pour M. Kuhn
Selon un journal zurichois , l' amateur

fribourgeois  Michel Kuhn , médaille de
bronze aux championnats du monde de
Montréal en 1974, serait sur le point de
mettre un terme à sa carrière. Victime
d' une lourde chute dimanche dernier à
Haegglingen lors du championnat suis-
se, le sympathique coureur de Villars-
sur-Glâne est actuellement hospitalisé
à Mûri (Argovie). Il  s o u f f r e  notamment
d' une fracture du crâne. Sa chute a
été provoqué par le bris de la fourche
de sa bicyclette alors qu 'il tentait de
revenir sur la tête de la course.

Michel Kuhn avait perdu p ar la mê-
me occasion sa dernière chance d'être
sélectionné pour les Jeux olympiques
de Montréal .  Après cet accident , il en-
visage de se retirer de la compétition ,
à la f i n  de la saison du moins. Aupara-
vant , Michel Kuhn devra observer plu-
sieurs jour s de repos à sa sortie de
l'hôpital.

John Stracey perd son titre mondial
Sensation sur le ring de l'Empire Pool de Wembley

Sensation â l'Empire Pool de Wem-
bley : le Britannique John Stracey, le
« tombeur » de José Napolès, a perdu
son titre de champion du monde des
poids welters (version WBC). Il a dû
s'incliner par arrêt de l'arbitre au 12e
round devant un Américain d'origine
mexicaine, Carlos Palomino.

Stracey avait conquis le titre mon-
dial le 6 décembre 1975 à Mexico-City
en battant José Napolès. La réputation
de son adversaire de Londres n'avait
pas jusqu 'ici traversé l'Atlantique. Il
n 'en a pas moins perdu qu 'un seul des
22 derniers combats qu 'il a disputés.
Stracey a été dominé pendant la ma-
jeure partie du combat. Il est allé au
sol à deux reprises.

Installé à Los Angeles, où il est étu-
diant en éducation physique à l'Uni-
versité de Long Beach, Palomino (24
ans) s'est révélé, devant les 10.000 spec-
tateurs de Wembley, comme un boxeur
habile, très bon esquiveur, doté d'un
excellent direct du gauche. Boxeur très
complet , il ne manque peut-être que
d'un peu de puissance.

Cependant , la précision et la fré-
quence de ses coups finirent par avoir
saison de la résistance de Stracey. En
49 combats, Stracey (25 ans) n 'avait
subi que quatre défaites jusqu 'ici.

fë| Yachting

LA TRANSATLANTIQUE

Newport attend Tabarly
'"MarcÙ matin , ceux qui s'étaient le-

\'és se rendirent a-u ^Breritcfri Point, à la
pointe de l'île, où sera jugée l'arrivée, à
l' embouchure du long chenal qui con-
duit au port. Parfois la visibilité était
suffisante, mais aucun bateau n'était
en vue. Mais le brouillard s'installant
à nouveau, les voitures se rendirent à
la base des garde-côtes, à Castle Hill.
Aucun message n'avait été capté. Il
faut dire que Tabarly s'est très peu
servi de sa radio depuis le départ.

Selon la météo , le brouillard pourrait
continuer à sévir sur la région de
Newport jusqu 'à jeudi , accompagné
d'un vent très faible. Mardi à 7 heu-
res (11 heures GMT), Tabarly en était
au 17e jour de sa traversée. Il pou-
vait encore battre le record établi par
Alain Colas en 1972 avec « Pen Duick
IV » : 20 jours 13 heures et 15 minutes.

rATL ÊlJl îP 5 équipes seront promues de IVe en Ille ligue
^H 
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A la suite de la promotion du FC
Superga en première ligue, de nou-
veaux clubs seront promus. C'est ainsi

que Les Geneveys-sur-Coffrane, vain-
queurs du match de barrage des vices-
champions de troisième ligue , face à

Le Parc II , à la suite d' une f o r t  belle saison, accède à la troisième ligue.
(photo Schneider)

Floria , accèdent à la deuxième ligue.
La quatrième ligue bénéficiera éga-
lement de la promotion de Superga , et
ce sont cinq équipes sur six qui pas-
seront en troisième ligue. A ce jour ,
trois formations sont déjà promues, il
s'agit de Châtelard la, Le Parc II et
Neuchâtel Xamax III. Voici d'ailleurs
la situation avant la dernière journée :

1. Châtelard la , 3 matchs et 6 points
(7 buts à 2) ; 2. Le Parc II , 3 et 5 (4-1) ;
3. Neuchâtel Xamax III , 3 et 4 (4-5) ;
4. Floria II , 3 et 2 (7-7) ; 5. Saint-Biaise
lia 3 et 1 (1-3) ; 6. Fleurier II , 3 et 0
(3-8).

Le Locle troisième de la
Couve romande des vétérans

A Collombey-Muraz, le FC Collex
Bossj ' Genève a remporté la cinquième
édition de la Coupe romande des vé-
térans, qui a réuni huit équipes, en
battant en finale Richemont Fribourg
par 2-0. Résultats :

Quarts de finale : Richemont Fri-
bourg - Lausanne Sports, 3-3. Riche-
mont vainqueur aux penalties. Collex
Bossy - Monthey, 5-2 ; Le Locle -
Vernayaz , 3-2 ; Collombey-Muraz -
Central Fribourg, 8-1. Demi-finales :
Richemont - Le Locle, 4-0 ; Collex
Bossy - Collombey-Muraz, 1-1. Collex
Bossy vainqueur aux penalties. Finale
pour la 3e place : Le Locle - Collom-
bey-Muraz, 3-1. Finale : Collex Bossy -
Richemont, 2-0.

Communique of f i c i e l
Avertissements : Rodolphe Cattin ,

Floria I, réclamation ; Jean-Jacques
Peltier. Saint-Biaise II a, antisporti-
vité, récidive ; Claude-Alain Bouille,
Floria I. réclamation , récidive ; Thierry
Kohly, Châtelard la , antisportivité, ré-
cidive.

Amende de 50 f rancs  : FC Floria , an-
tisportivité des joueurs et membres à
la fin du match de finale Floria I - Les
Geneveys-sur-Coffrane I.

Deux matchs o f f i c i e l s  de suspension :
Pascal Bégert , Floria I, antisportivité
envers l'arbitre.

Finales de quatrième ligue : Neuchâ-
tel Xamax III - Le Parc II , samedi
26 juin 1976 à 17 heures, à Dombres-
son ; Fleurier II - Saint-Biaise II a, di-
manche 27 juin 1976 à 9 h. 45, à Fleu-
rier ; Châtelard la - Floria II, diman-
che 27 juin 1976 à 16 h. 30, à Bevaix.

Avis aux clubs : Les propositions des
clubs pour l'assemblée des délégués du
14 août 1976 de Peseux , doivent par-
venir au comité central jusqu 'au 24
juillet 1976, dernier délai.

ACNF, comité centra)

mHB Lutte

Succès de Martinetti
à Casablanca

Des lutteurs de sept pays, dont la
Suisse, ont participé au tournoi interna-
tional de Casablanca. Un succès helvé-
tique a été enregistré. Dans la caté-
gorie des 82 kilos, le Valaisan Jimmy
Martinetti s'est en effet imposé alors
que le Bernois Daniel Kaempf s'est
classé deuxième dans la catégorie des
74 kilos. Ce tournoi servait de prépa-
ration pour les pays arabes en vue des
Jeux olympiques de Montréal.

j y  Handball

Pfadi Lyss II - SFG St-Imier
14-16

SAINT-IMIER (entre parenthèses les
buts marqués) : Schaffroth (Itten) ;
Bourquin , Schori (2), Erard (1), Hofe-
rer , Gerber, Geiser , Schutz, Terraz (10),
Schmidlin (3), Terzaroli.

Très agréable surprise pour les Er-
guéliens qui ont battu le leader, même
s'ils étaient privés de leur entraîneur
Boder , de Chopard et Pfister, Vendredi
en soirée, au complexe des halles, St-
Imier rencontrera La Chaux-de-Fonds
II. Avant cette rencontre, le classe-
ment est le suivant : 1. Pfadi Lyss I, 7
matchs et 12 points ; 2. Saint-Imier 7 et
9 ; 3. La Chaux-de-Fonds II 7 et 8 ;
4. Bienne II 7 et 6 ; 5. Boujean II 7
et 5 ; 6. Little Lions Bienne 7 et 2. La
deuxième place est donc en jeu ven-
dredi, (rj )

Volleyball

LE LOCLE QUALIFIÉ
EN FINALE DE LA COUPE

NEUCHATELOISE
La demi-finale de la Coupe neuchâ-

teloise de volleyball opposant Le Locle
à Colombier s'est déroulée récemment à
la halle de Beau-Site du Locle. Match
de bonne qualité où les locaux se sont
imposés sans surprise, par un score
de 3 sets à 0.

Quant à l'équipe féminine elle a
remporté son match contre Val-de-
Ruz et participera à un tour final de
trois équipes à l'issue duquel sera
proclamée l'équipe gagnante de la
Coupe.

C'est à La Chaux-de-Fonds dès 19
heures que se dérouleront les finales, au
Bois-Noir (Gymnase), vendredi, (sp)

Précisions de l'ASF au sujet de l'affaire Perroud

Dans un communiqué, le comité central de l'ASF et le comité de la Ligue
nationale prennent pour l'instant la position suivante relativement au ju-
gement du Tribunal fédéral. Le Tribunal fédéral a rejeté , le mardi 15 juin
dernier, le recours du FC Servette contre le jugement de la Chambre d'ap-
pel des prud'hommes du canton de Genève et condamne le club à payer

au joueur Perroud la somme décidée par l'instance précédente.

ATTENTE CALME CONSEILLEE
Il est totalement hors de propos (aus-

si longtemps que le texte écrit du ju-
gement n'est pas à disposition) de
tirer des conclusions ou de spéculer sur
la portée juridique de ce jugement sur
certaines dispositions des règlements
de l'ASF en vigueur.

De la retenue et une attente calme
sont dès lors conseillées jusqu 'à la pa-
rution écrite du jugement détaillé. La
date de cette couverture étant encore
inconnue, il est rappelé aux clubs et
à la presse que les dispositions régle-
mentaires de transfert en vigueur ne
sont pas encore atteintes pour la pé-
riode de transferts en cours, qui se ter-
minera le 10 juillet prochain , et qu 'el-
les conservent toute leur valeur.

L'ASF et la Ligue nationale étudie-
ront, une fois le jugement écrit en
mains, si une révision des dispositions
réglementaires actuellement en vi-
gueur est devenue nécessaire et pré-

sentera d'éventuelles propositions de
révision aux instances compétentes.
Tant les clubs de l'ASF que l'opinion
publique seront renseignés en temps
opportun.

«Ne pas spéculer sur la portée juridique du jugement»

Sur les courts de tennis de Wimbledon

Ils étaient 128, lundi en début d'a-
près-midi , engagés dans le tournoi de
Wimbledon. Le premier tour en a fait
disparaître la moitié et ils n 'étaient
plus , mardi soir , que 55 (après les pre-
mières rencontres du deuxième tour) à
pouvoir espérer triompher dans le plus
grand tournoi de tennis du monde. Et
parmi eux se retrouvaient trois cham-
pions venus à Londres animés par la
même envie d'être vainqueurs de ce
Wimbledon 1976 : l'Américain Jim Con-
nors, le Suédois Bjorn Borg, le Rou-
main Ilie Nastase.

Jim Connors, qui veut redevenir le
numéro 1 mondial , a eu deux premiers
tours faciles. Il a battu mardi un jeune
Anglais , Stephen Warboys , en ne cé-
dant que huit jeux. Il a, pour la deu-
xième fois , fait grosse impression.

Ilie Nastase (30 ans) a étonne le pu-
blic (encore 30.000 spectateurs) par la
facilité de ses coups et la gamme de
son talent devant le Yougoslave Zeljko
Franulovic, qu'il a battu à trois sets.
Bjorn Borg, quant à lui , n'a pas connu
d'inquiétude face à l'Américain Marty
Riessen.

En revanche, l'Italien Adriano Pa-
natta a paru moins à l'aise sur le ga-
zon de Wimbledon que sur la terre
battue de Rome ou de Paris, où il vient
de triompher. Il a passé très près de la
défaite face à un Australien moustachu
de 20 ans , Dan Collins.

L'ambition affirmée de Connors, Nastase et Borg

Dans le premier match du Tournoi
international de Paris, devant 35.000
spectateurs, une sélection européenne a
battu par 3-2 (mi-temps 1-2) l'équipe
olympique du Brésil. Les buts ont été
marqués par Jarbas (17e) et Erivelto
(26e) pour les Brésiliens, par Bremner
(40e), Georgescu (64e) et Bianchi (86e)
pour la sélection européenne.

Dans le deuxième match de la soi-
rée, Fluminense a pris le meilleur sur
Paris St-Germain par 2-0 (mi-temps
1-0). Les deux buts brésiliens ont été
marqués par Rivelino, aux 23e et 75e
minutes. La finale opposera donc la
sélection européenne à Fluminense.

Début du Tournoi de Par is

¦ 
Voir autres informations
sportives en page 19

Coureurs du Vignoble
en vedette

Lors des récentes courses sur pistes,
au vélodrome de La Pontaise, à Lau-
sanne, plusieurs coureurs du VC Vigno-
ble se sont mis en évidence. En caté-
gorie débutants , Charles Doninelli est
vainqueur final après avoir remporté
les deux manches (éliminatoire et
course aux points), tandis que Pascal
Bordera est quatrième. Chez les ama-
teurs , Daniel Schwab est 3e et son
camarade de club E. Rieder sixième
(Rieder 3e en éliminatoire et D. Schwab
vainqueur aux points). A ces belles
performances il faut ajouter le brassard
poursuite enlevé par D. Schwab, face
à Fragnière, de Genève et le bon com-
portement de E. Rieder , vainqueur du
match de sélection en vitesse, mais
battu en finale par A. Agrofoglio
(Nyon), tenant du challenge, en deux
manches.
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À LOUER tout de suite ou date à convenir, centre
ville , situation tranquille et ensoleillée dans ancienne
maison rénovée

Beau 3 pièces spacieux Fr. 443.-
Appartement 4 pièces Fr. 534.—
toutes charges comprises ; caves et galetas.
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Le moulin
du silence
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ANDRÉ BESSON

(ÉDITIONS FRANCE-EMPIRE!

A cause de la musique tonitruante de son
stand , le forain n 'entendit pas bien ce qu 'on
lui disait. Il insista :

— Allons, faites plaisir à Mademoiselle !
— Puisque je vous dis que je suis contre

les armes ! hurla François. Même contre les
vôtres ! Que je suis pour leur interdiction afin
qu'on n'apprenne plus aux gens comment s'en-
tre-tuer !

Cette fois, le patron du tir comprit la ré-
ponse. Il se mit à insulter copieusement son
interlocuteur. A se moquer de sa tenue, de
ses cheveux longs, et à mettre en doute sa
virilité.

Comme François s'apprêtait à répliquer, Syl-
via le tira par son blouson et l'entraîna vers le
bal.

— Quand on est adepte de la non-violence,

dit-elle en riant, il faut essayer de ne pas se
laisser emporter par la passion.

— Tous des imbéciles ! marmonna-t-il. Au-
jourd'hui , ils font des cartons, demain, c'est
eux qui serviront de cibles !

Elle se retourna pour le regarder et leurs
yeux se rencontrèrent.

— Vos convictions hippies font un peu boy-
scout ,, dit-elle. Mais ça ne fait rien. Je préfère
cent fois votre indignation au cynisme que
vous affectez d'habitude vis-à-vis des choses
de la vie. J'aime vous voir indigné.

En entendant ces mots, il s'arrêta net au
milieu de la foule et la retint d'une main
ferme. Son visage un instant contrarié s'éclaira
à nouveau d'un sourire.

— Répétez ce que vous venez de dire, de-
manda-t-il.

Il la tenait sous le charme de ses yeux bleus.
— Pourquoi ?
— Parce que je crois que c'est la première

fois qu'en parlant de moi vous avez prononcé
un mot important.

— Ah ! oui... Lequel ?
— Vous avez dit « J'aime » !
Elle ne répondit pas à cette boutade, mais

lorsqu 'il la prit par les épaules , elle ne chercha
pas à le repousser. Et c'est ainsi qu'ils fran-
chirent , côte à côte, les derniers pas qui les
séparaient du bal.

François tint à régler lui-même les entrées.

Il paya avec un billet de cent francs tout
neuf.

— Le salaire de la trahison, fit-il en clignant
de l'œil et en montrant la coupure à Sylvia.

Ce rappel incongru d'un souvenir désagréa-
ble déplut à la jeune fille et rompit le charme
de la scène précédente. Décidément , elle avait
affaire à un drôle de garçon. Un véritable
miroir aux alouettes. Un être contradictoire
et compliqué dont tous les sentiments se dissi-
mulaient sous le masque de l'impertinence.
Au moment où on croyait le comprendre, il
effectuait une pirouette et devenait aussi in-
saisissable qu 'un rayon de soleil.

Parlait-il sérieusement en montrant ce billet?
L'avait-il reçu ou non en échange des rensei-
gnements qu 'il pouvait fournir sur son compte
au propriétaire du château de Perceval ?

La jeune fille réalisa qu'après tout , il était
fort capable de se livrer aux facéties douteuses
dont elle était victime depuis quelques jours.
Il pouvait très bien avoir imaginé, peut-être
avec la complicité d'un autre mauvais sujet
de son espèce, cette mise en scène destinée
à lui faire peur.

De plus en plus, elle découvrait qu 'il s'a-
gissait d'un être totalement dénué de sens
moral. Une seule chose comptait pour lui :
vivre en marge, en rébellion contre la société,
tout en tirant profit de celle-ci par n'importe
quels moyens.

Sous la bâche dont on avait relevé les pans
par endroits, il régnait une chaleur étouffante.
L'orchestre occupait le fond , sur une estrade.
Six musiciens le composaient : deux accordéo-
nistes, un saxo, un trompettiste, un pianiste
et un batteur. Tous étaient en bras de chemise
et leurs visages ruisselaient de sueur.

La piste rectangulaire était presque entière-
ment occupée par les danseurs. Sur les côtés
se trouvaient les tables et les bancs où on
pouvait consommer.

François fraya un passage à sa compagne
en direction du fond où il venait de repérer
une table inoccupée. Ils s'y installèrent et il
commanda aussitôt deux consommations à un
serveur afin qu 'on leur réservât leurs places.

Il y avait une ambiance terrible dans la
salle. Malgré la chaleur , malgré l'affluence ,
les couples tournaient à en perdre le souffle
au son entraînant des valses musettes. Dès que
l'orchestre s'arrêtait, la foule scandait en
chœur :

— Une autre, Bébert ! Une autre !
Bébert , c'était le plus grand des deux accor-

déonistes. Un rouquin aux yeux bleus qui suait ,
soufflait comme un phoque et buvait sec à la
régalade. C'était lui le chef d'orchestre. Il se
retournait vers les autres musiciens, jetait un
titre et, après avoir rajusté la bretelle de son
instrument, il recommençait à laisser courir
ses doigts sur le clavier à la grande joie du
public. (A suivre)

CARDINAL
La bière de bon goût. çj jjl t
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cherche

garçon boucher
Téléphoner au (038) 25 16 33.

JE CHERCHE

VENDEUSE
de préférence jeune fille ou dame seule.
Travail indépendant.
Se présenter à Boulangerie C. Krebs,
Beau-Site 1.
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Débâcle des juniors de I Olympic
Sur le stade de la «Schutzenmatte», à Bâle. durant le week-end

Bernard Roth, le meilleur junior de
l'Olympic, dans le 1500 m.

Samedi sur la Schutzenmatte de
Bâle les juniors I de l'Olympic ont eu
un comportement nettement inférieur
à leurs possibilités ordinaires. Une cha-
leur étouffante et peut-être le vent
parfois assez fort ont handicapé les
Chaux-de-Fonniers, mais c'est croyons-
nous, surtout l'esprit qui fit défaut
au sein de cette formation où seuls
Roth et Botter ont émergé, alors que
Jenni concédait peu sur son rendement
habituel. G. Bauer terminait le 100
mètres en coupant son effort suite,
une fois de plus, à une douleur à la
cuisse, raison qui explique son renon-
cement au 400 mètres où Roth, après
avoir couru le 1500 m. fit mieux que
de la figuration. Le sauteur Daucourt
sentit lui aussi reparaître une douleur
au genou et ses performances restèrent
très inférieures à celles du week-end
précédent. Sur 3000 m. V. Jacot ne
fut jamais à son aise et effectua une
fin de course difficile pour se voir
annoncer le plus mauvais temps de cet-
te saison. En effectuant son premier
110 m. haies de la saison , Botter laissait
une bonne impression sur cette spécia-
lité où il eut cependant le tort de se

tromper de ligne d arrivée ; son temps
de 16"8 qui sanctionna ce parcours
sera certainement abaissé en cours de
saison.

En juniors II, Laurent Favre a connu
une journée faste avec deux records
personnels en longueur et au triple
saut. Grâce à Blanco, cette formation
a connu le rendement espéré, mais le
domaine des lancers reste à dévelop-
per.

PROGRESSION DES CADETS A
Les cadets A de l'Olympic ont su

profiter de ce meeting pour améliorer
leur précédent total de 223 points. Le
sauteur Bastardoz a pris une part dé-
cisive à cette progression, tout comme
Gilles Cuenat dans le 1500 mètres où il
devra apprendre à moins concéder lors
de la première partie de la course. Le
lanceur Hostettler n'utilisa pas une
technique très raffinée au jet du poids,
alors qu 'au lancer du marteau une aire
trop lisse fut un hadicap certain. Ainsi
donc une partie de la délégation des
jeunes Olympiens à Bâle a su mettre
à profit cette occasion.

WAREMBOURG ET W. AUBRY
EN FORME

Vendredi soir à Pulversheim, A. Wa-
rembourg, de l'Olympic, a couru le
3000 m. dans l'excellent temps de 8'
27"4 en se classant 2e de cette course
dont le niveau était élevé. A Bàle
samedi Willy Aubry remportait en 1"
19"6 la deuxième série de la course
des cadres sur 600 m., alors que dans
la série précédente Delapierre établis-
sait la meilleure performance suisse
en l'17"9 et le junior Pizzera (CEP
Cortaillod) un nouveau record neu-
châtelois en l'18"4.

Jr.
Résultats

JUNIORS , 100 m. : J. Blanco 12" ; G.
Bauer 12"1 ; Ph. Meyer 12"2. 400 m. :
J. Blanco 51"9 ; B. Roth 53"6. 1500 m. :
B. Roth 4'05"4 ; A. Aeschlimann 4'26"
6 ; G. Cuenat 4'27"6 ; D. Jaquier 4'48"6;
A. Moreno 4'59"5. 3000 m. : V. Jacot
9'21"7. no m. haies : M. Botter 16"8 ;
D. Gurtner 17"1. 4 x 100 m. : Olympic
juniors I, 45"2 ; Olympic juniors II,
46"9 ; Olympic cadets A, 47"4. Hauteur:
Ch. Bastardoz 1 m. 65 ; M. Delmi 1 m.
50. Longueur : L. Favre 6 m. 20;  P.
Daucourt 6 m. 08 : P. Schneider 5 m.

62 ; Th. Dubois 5 m. 52. Triple saut :
L. Favre 12 m. 72 ; M. Botter 12 m. 59 ;
P. Daucourt 12 m. 38 ; P. Schneider
11 m. 46 ; D. Gurtner 11 m. 29. Perche :
M. Botter 3 m. 30. Poids : R. Jenni
12 m. 40 (7 kg. 250) ; Ch. Hostettler
13 m. 39 (6,250). Disque : R. Jenni, 34 m.
42 ; R. Lazzarini 24 m. 74. Javelot :
R. Lazzarini 34 m. 52. Marteau : R. Jen-
ni 38 m. 04 (7,250) ; Ch. Hostettler 40
m. 32 (6,250).

Résultat final : SEP Olympic juniors
I, 7787 points ; SEP Olympic juniors II,
4645 ; SEP Olympic cadets A I, 4858.

L'Association neuchâteloise et jurassienne de hockey sur glace
a pris récemment, à Corgémont, d'intéressantes décisions

Cette association existe par le fait
qu 'elle organise le championnat des
séries inférieures. C'est là sa seule
activité. Or, il appert qu 'au vu des

problèmes inhérents à l'activité des
clubs de la région, l'association, si elle
possédait certaines structures sur le
plan régional , pourrait résoudre cer-
tains problèmes en collaboration avec
les responsables des clubs : devenir un
groupe de pression susceptible de faire
entendre la voix des clubs des séries
inférieures qui ont des intérêts spéci-
fiques à défendre.

Une commission ad hoc a donc été
formée. Elle a pour tâche de présenter
un rapport à la prochaine assemblée
du mois de septembre sur les possibi-
lités qu'il y a de structurer l'association
en tenant compte des contextes régio-
naux différents (Neuchâtel et Jura).
Cette commission est pour l'instant
composée de MM. Roger Perrenoud de
Cormondrèche, Jean-Pierre Jabas de
Moutier, Bernard Sartori de Reuche-
nette et Jean-Pierre Molliet de Delé-
mont, mais elle est ouverte à chacun.

FORMATION DES ENTRAINEURS
De grands progrès ont été réalisés

dans ce domaine surtout depuis deux
ans. Tout est cependant loin d'être
parfait. Plusieurs cas concrets sont ci-
tés qui mettent en relief certaines la-
cunes. Ils concernent notamment :

9 les problèmes de langue lors -des
cours

• la méthodologie et la pédagogie
# la collaboration avec Jeunesse et

Sport

9 les contacts entre les candidats
et les moniteurs

• la non-publication des résultats
concernant certaines enquêtes deman-
dées aux candidats

• la carence des inspections lors de
l'organisation de cours.

RÉPARTITION DES GROUPES
Le CP Sonceboz a retiré sa propo-

sition qui demandait de diminuer le
nombre d'équipes par groupe en 3e
ligue. La répartition des groupes a été
faite selon les critères suivants :

2e ligue : Arrivée de Tramelan et Le
Locle de la lre ligue. Vallorbe et Ni-
dau sont mutés dans d'autre régions.
Changements par rapport à la saison
écoulée : Gr. 9 : Saicourt et Tramelan
remplacent Nidau et Crémines. Gr. 10 :
Le Locle, Université NE et Ajoie II
remplacent Marin et Vallorbe et le
groupe compte maintenant huit équi-
pes.

3e ligue : Gr. 9 a : épicentre : Vallée
de Delémont. Gr. 9 b : épicentre : vallée
de Tavannes. Gr. 10 a : épicentre : val-
lée de Saint-Imier. Gr. 10 b : clubs neu-
châtelois.

¦ 

Voir autres informations
sportives en page 22

Officiel: Williams n'ira pas à Montréal
Steve Williams ne pourra participer

ni au 100 m., ni au 200 m., ni au relais
aux Jeux olympiques de Montréal. Le-
roy Walker, coach de l'équipe améri-
caine d'athlétisme, et Bob Giegengach,
président du comité de sélection, ont
été catégoriques à ce sujet , à Eugène.

« Ce serait contraire au règlement
actuellement en vigueur que de dési-
gner un athlète qui ne s'est pas qua-
lifié dans î'équipe de relais améri -
caine » a déclaré Leroy Walker.

De son côté, démentant également les
rumeurs selon lesquelles le comité de
sélection pouvait choisir un athlète
de son choix comme quatrième mem-

bre du relais, Bob Giegengach a ex-
pliqué que celui-ci ne devait pas, obli-
gatoirement, être le quatrième de la
finale du 100 mètres (Johnny Jones
dans le cas particulier) mais qu'il était
évident qu'il devait s'agir d'un cou-
reur s'étant qualifi é pour la finale des
épreuves de sélection (par exemple, le
quatrième ou le cinquième du 200
mètres pour le quatrième homme du
relais 4 x 100 ou un spécialiste du
400 m. haies pour le relais 4 x 400).

Quoi qu'il en soit, le comité dési-
gnera avant la date limite du 3 juillet
deux athlètes supplémentaires pour les
deux relais. Mais il ne s'agira pas de
Steve Williams.

«M- Mm- i

«Où placer mes économies
à long terme?»

«Sur un carnet d'épargne-placement
du Crédit Suisse, ma banque.
A un taux intéressant.»
CS - la banque qui mérite votre confiance.

m
CRÉDIT SUISSE
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Puisque vous jouirez de VOS VACANCES chez vous, profitez de visiter
à Colombier

• UNE EXPOSITION SPÉCIALE de meubles de
jardin garantis au climat jurassien

• Un nouveau rayon ROTIN IMPERMÉABILISÉ.
Les meubles nouvelle conception pour le jardin
et l'intérieur.

PRIX À LA PORTÉE DE CHACUN CHEZ

1 9  

Pour votre tennis de table en famille, TABLES j
PLIABLES dès Fr. 298.—. W

• SKIS nautiques Reflex avec un rabais substantiel. ! j

MACHINES
À LAVER
linge et vaisselle,
automatiques, neu-
ves, avec légers dé-
fauts émail, dès

690.-
pose et service ga-
rantis gratuits,
grandes facilités de
paiement, dès

Fr. 30.-
par mois.

Réparations toutes
marques.

suez san
La Chaux-de-Fonds
Tél. 039/22 45 75

EECD
À LOUER POUR
1er JUILLET 1976
ou à convenir

appartements
Situation : rue du
Locle
5 Vs pièces, tout
confort , 8e étage.
Loyer : Fr. 673 —
+ charges.
2 lh pièces, tout
confort, 8e étage.
Loyer : Fr. 398.—
+ charges.
Eventuellement un
garage à disposition
Loyer : Fr. 75.—.

Pour traiter :
G E C O  S. A.
Jaquet-Droz 58
2300
La Chaux-de-Fonds
Tél. 039/22 11 14-15

IMPORTANTE SOCIÉTÉ HOLDING cherche
pour son département fiduciaire, un '

expert-comptable
diplômé

Le poste à repourvoir englobe tous les domaines
spécifiques d'une société fiduciaire (révisions, boucle-
ments comptables, conseils fiscaux, etc.).

U s'agit d'une activité exigeant des qualifications les
plus élevées, qui conviendrait à une personnalité [
ayant plusieurs années d'expérience dans le secteur
financier. Poste de confiance offrant possibilités de
promotion.

Langues :
I français et allemand.

Date d'entrée :
à convenir.

Les candidats qui estiment remplir ces exigences sont priés d'adresser
leurs offres manuscrites avec les documents usuels, sous chiffres H !
920261 à Publicitas, 48, rue Neuve, 2501 Bienne.

| j Basketball

Changements pour
Fribourg Olympic

Suite à la demande de son entraî-
neur Celestin Mrazek, le comité de
Fribourg Olympic a nommé au poste
d'entraîneur-assistant pour la saison
1976-1977 Robert Koller, ancien joueur-
entraîneur du club.

Jean-Claude Vial, qui avait fonction-
né à ce poste au second tour de la
saison 1975-1976, a demandé à être
relevé de cette fonction pour des rai-
sons professionnelles. Le contrat de
l'Américain Gregory Howard a été re-
nouvelé pour un an. Le contingent de la
première équipe sera de onze joueurs.

Claude Denervaud et Christian Ma-
cherel ont obtenu leur lettre de sortie.
Rolf Werder , tout en restant au club,
a demandé à jouer dans un club fri-
bourgeois de séries inférieures la sai-
son prochaine. Tous les autres joueurs
restent au club. ' s*



A VOIR
Neiges d'Afrique

Il y a deux ou trois ans, nous
nous faisions en famille, une joie de
revoir sur le petit écran le film
d'Henri King, « Les neiges du Kili-
mandjaro ». Ce fut une déception
générale. Non pas en raison de l'his-
toire et de son interprétation, mais
à cause de l'état déplorable de la
copie diffusée par la télévision :
images rayées, coupures dans main-
tes séquences, longs trous dans le
son. Bref , un plaisir totalement
gâché uniquement par de mauvaises
conditions techniques.

Il est à souhaiter que la Télé-
vision romande, qui offre ce soir
ce beau film à ses téléspectateurs,
aura pu en trouver une meilleure
pellicule. Car, bien qu 'il perde un
peu de son emprise en raison de
la réduction de l'image sur petit
écran , ce film mérite d'être vu.

Lorsque Henri King entreprit
« Les Neiges du Kilimasdjaro » en
1952, il avait mis un nombre consi-
dérable d'atouts dans son jeu : hor-
mis un scénario directement inspiré
de l'oeuvre de Hemingway, il diri-
geait une pléiade d'artistes de re-
nom, tels que Gregory Peck , Ava
Gardner, Susan Hayward. Cette dis-
tribution était d'autant plus inté-
ressante pour lui , qu 'il avait déjà
tourné avec Susan Hayward et Gre-
gory Peck , et que ce dernier con-
venait tout particulièrement au style
du réalisateur. L'expression ferme
et classique de l'acteur réalisait à
merveille cette conception du monde
« sudiste » caractéristique de l'œuvre
de Henri King. Considéré comme
l'un des meilleurs vieux « routiers »
de Hollywood, le metteur en scène
allait donc pouvoir utiliser tous les
moyens mis à sa disposition.

Paradoxalement, en dehors de l'in-
térêt qu'a suscité le film dès les
premiers jours de tournage, « Les
Neiges du Kilimandjaro » ne fut pas
un réel succès commercial. Peut-être
faut-il voir dans le caractère psy-
chologique du scénario les raisons
de ce demi-échec ? Toujours est-il
que les prises de vues de la guerre
civile d'Espagne, les safaris se dé-
roulant devant la messe imposante
du Kilimandjaro , donnent à l'œuvre
un caractère de grande qualité que
les dialogues parfois un peu fournis
n'arrivent pas à effacer.

D'ordre philosophique , le récit dé-
montre l'absurdité de chercher à
l'autre bout du monde un bonheur
que -l'on , côtoie ¦ chaque jour. Un

-''abêtit uviet' 3 intellectuel " parcourt le-
globe, espérant trouver au travers
des guerres et des safaris un accom-
plissement, un sens à son existence.
Imposant des sacrifices inutiles
aux autres comme à lui-même, il
est finalement grièvement blessé, et
découvre à l'issue de cette épreuve,
ce bonheur tant recherché.

Ainsi débute l 'histoire : Harry
Street (G. Peck), reporter et écri-
vain, rencontre à Paris une compa-
triote, Cynthia (A. Gardner) qu 'il
entraîne en Afrique. Bien qu 'elle
rêve d'une existence familiale , elle
n'hésite pas à tout sacrifier pour le
suivre. Mais elle comprend bientôt
qu'ils seront toujours séparés par
leurs différentes conceptions de la
vie. Elle le quitte , faisant de lui un
homme désespéré. Sur la Côte d'A-
zur , Harry fait la connaissance de
Liz, sans pouvoir vraiment oublier
Cynthia. Un jour , il apprend que
cette dernière se trouve en Espagne,
alors en proie à la guerre civile...

A condition que la copie diffusée
ce soir soit bonne, les téléspecta-
teurs aimant le vrai et beau cinéma
suivront certainement cette émission
avec un réel plaisir. (ec)

Sélection de mercrediTVR

22.10 - 23.05 Le Pop art et l'art
américain d'aujourd'hui.
Une émission présentée
par le Service des Beaux-
Arts à l'occasion du bicen-
tenaire des Etats-Unis.

A la fin des années cinquante la
révolte couvait chez les jeunes ar-
tistes américains : l'« expressionisme
abstrait », qui durait maintenant de-
puis quelque deux décennies, avait
fait son temps. Les expositions de
1959 et 1960 organisées par le très
influent critique Clément Greenberg
— dont les commentaires pertinents
ponctuent de nombreuses séquences
de ce film — ainsi que l'exposition
du Musée d'Art moderne qui , sous
le titre de « Seize Américains » pré-
sentait notamment Rauschenberg,
John et Stella, levèrent le voile sur
un nouveau chapitre de l'art améri-
cain ; une ère nouvelle, dont les
facettes multiples avaient nom
« pop art », « Op art » , minimal
art », et « Post painterly abstrac-
tion ».

Le Pop art explosa à New York
dans toute son audace. Son aspect
familier allait lui permettre de tou-
cher instantanément un vaste pu-
blic, et d'étendre le domaine de
l'art jusqu 'aux milieux universitai-
res et aux média. L'un des buts de
ce film est précisément de décou-
vrir les « leaders » principaux de ce
mouvement typiquement américain ,
qu'il s'agisse des instigateurs comme
John Cage, le guru du pop, organi-
sateur de happenings flamboyants,
ou encore d'artistes accomplis et

A la Télévision romande, à 22 h. 10 : Le pop 'art et l' art américain d' au-
jourd'hui. C. Oldenburg (notre photo), l'un des leaders de cette nouvelle

culture qui vient d'Amérique. (Photo TV suisse)

aujourd'hui célèbres outre-Atlanti-
que, comme Oldenburg, Stella , No-
land ou Frankenthaler. Les corollai-
res du Pop art — Op, minimal,
post painterly — ' sont également
abordés. L'ensemble apparaît ainsi
comme une approche extrêmement
documentée et complète d'un mou-
vement caractéristique de notre
monde moderne...

TF 1

19.30 - 21.00 L'âne et la rose, de
Georges Coulonges.

Le Pays des Vignes vient de subir
l'occupation de l'Armée de Fer.
Comme celle-ci harcelée par les
paysans, s'apprête à quitter les
lieux , elle demande un otage desti-
né à couvrir sa retraite.

Pour le représenter dans cette
ambassade glorieuse, le Conseil dé-
signerait volontiers M. le Président
Bourgmestre soi-même. Mais M. Le
Pt Bourgmestre récuse la proposi-
tion avec une logique sans faille :

— Pourquoi m'avez-vous placé à
la tête de notre cité ?... Parce que
je suis le plus capable !... Et vous
voudriez que, dans la situation dra-
matique que nous connaissons, le
plus capable s'en aille ?...

Ce serait idiot en effet : suivant
ce raisonnement serein, on écartera
successivement de l'honorifique
fonction les adjoints, le prêtre, l'ins-
tituteur, tous les notables pour en
venir à cette idée grandiose : l'otage
doit être un inutile, un pauvre bou-
gre dont la disparition éventuelle ne
causerait aucun préjudice à la com-
munauté...

FR 3
19.30 - 21.00 Un été à Vallon. Un

film de Jean-Daniel Si-
mon.

Un été à Vallon, village des gorges
de l'Ardèche, des campeurs assom-
ment un paysan qui tentait de les
empêcher de piller ses pêchers et
le ligotent à l'un des arbres dont il
voulait protéger les fruits.

Inspirés par ce fait divers authen-
tique, les auteurs de l'œuvre re-
tracent la genèse de cet acte de
violence, aboutissement d'une in-
compréhension mutuelle et de
l'exaspération de rivalités dérisoires
entre la communauté rurale séden-
taire d'un bourg de deux cents ha-
bitants et la masse des estivants
venus des villes envahir la campa-
gne à la belle saison.

Communauté radiophonique des
programmes de langue française

(CRPLF)
Nuit de la poésie

Une veillée communautaire
à l'occasion de la Saint-Jean

Ce soir à 20 h. 05
Radio Suisse romande 2 (MF + OM)

Le dynamisme de la Communauté
radiophonique des programmes de lan-
gue française se traduit sur nos ondes
par de nombreuses émissions offrant un
reflet vivant de l'activité des radio-
diffusions francophones. De grandes
réalisations telles que le Grand Prix
de l'information, le Week-end musical,
les échanges d'animateurs, les séries
consacrées au « Troisième quart de siè-
cle » et au « Bicentenaire des Etats-
Unis » sont ainsi nées sous le sigle
CRPLF, symbole d'une coopération in-
ternationale dont les auditeurs sont les
premiers bénéficiaires.

Cette grande Nuit de la poésie , qui
coïncide avec le solstice d'été 1976, fi-
gure incontestablemest en bonne place
au palmarès des grandes opérations
communautaires. De 20 h. 05 à 1 h. 30
en effet , pendant plus de cinq heures
et en direct , une veillée inédite réunira
des poètes français , belges, canadiens
et suisses de notre temps pour évoquer
les traditions et légendes des pays cé-
lébrant la fête de la Saint-Jean. A
l'enseigne de la CRPLF, une grande
soirée poétique en perspective, produi-
te par Alain Trutat et réalisée par
René Farabet. (sp)

INFORMATION RADIO

19.30 Novitads. Informations en roman-
che. 19.40 Europe-jazz. 20.00 Informa-
tions. 20.05 Solstice - Nuit de la Poésie.
1.30 Hymne national.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 12.30, 14.00. 16.00 ,
18.00, 19.00, 20.00 , 22.00 , 23.00. — 12.15
Félicitations. 12.40 Rendez-vous de mi-
di. 14.05 Magazine féminin. 14.45 Lec-
ture. 15.00 Pages de Berlioz , Bizet ,
Liszt , Saint-Saëns et Johann Strauss.
16.05 Pour les aînés. 17.00 Onde légère.
18.20 Musique légère. 18.45 Sport. 19.00
Actualités. Musique. 20.05 Prisme. 21.00
Théâtre. 22.15-24.00 Music-box.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 14.30, 16.30, 23.30.
— 12.10 Revue de presse. 12.30 Actua-
lités. 13.05 Disques. 13.30 Elixir musi-
cal. 15.00 Paroles et musique. 16.00

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
12.15 Les uns, les autres. 12.30 Edition
principale. 13.00 Le rendez-vous de
l'humour et de l'humeur. 13.05 Décro-
chez la une. 14.05 Des ronds dans l'eau.
16.15 L'Affaire Blaireau (8). 17.05 En
questions. 18.00 Le journal du soir.
18.20 Edition régionale. 18.40 Informa-
tions sportives. 18.50 Revue de la presse
suisse alémanique. 19.00 Edition na-
tionale et internationale. 19.30 Méde-
cine et santé. 20.05 Contact. 22.05 Baisse
un peu l'abat-jour... 24.00 Hymne na-
tional.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
14.00 Informations. 14.05 La librairie
des ondes. 16.00 Suisse-musique. 17.00
Tutti tempi. 17.30 Rhythm'n pop. 18.00
Informations. 18.05 Jazz contact. 18.55
Per i lavoratori italiani in Svizzera.

Pour le plaisir. 18.00 Symphonie No 1,
Mendelssohn. 18.35 Actualités régiona-
les. 19.00 Actualités. 20.00 Rythmes.
20.25 Misty. 21.00 Cycles. 21.30 Disques.
21.45 Rencontres. 22.15 Chanteurs d'au-
jourd'hui. 22.30 Radiojournal. 22.45 Pa-
rade d'orchestres. 23.10 La voix de...
23.35-24.00 Nocturne musical.

JEUDI

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations toutes les heures, dc 6.00
à 23.00 , puis à 23.55. — 6.00 Le journal
du matin. 6.00, 7.00 , 8.00 Editions prin-
cipales. 7.35 Billet d'actualité. 8.05 Re-
vue de la presse romande. 8.15 Chroni-
que routière. 8.25 Mémento des specta-
cles et des concerts. 8.40 Microscope.
9.05 La puce à l'oreille. 10.05 Conseils-
santé. 12.00 Le journal de midi.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Suisse-musique. 9.00 Informations.
9.05 Cours d'allemand. 9.15 Initiation
musicale. 9.40 La psychologie hier et
aujourd'hui. 10.00 De vive voix. 10.15
L'aventure humaine et la mort. 10.50
L'homme et la nature : la ville. 11.00
Suisse-musique. 12.00 Midi-musique.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 6.00, 7.00, 8.00,
9.00, 11.00. — 6.05 Espresso. 9.05 Notes
avec Fritz Herdi. 10.00 Nouvelles de
l'étranger. 11.05 Concours Jecklin 1976
pour jeunes pianistes. 12.00 Musique
à midi.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 6.30, 7.00, 7.30,
8.00, 8.30, 10.30. — 6.00 Musique et in-
formations. 9.00 Radio-matin. 11.20 Un
acte. 12.00 Informations de midi.

(La plupart des émissions sont en couleurs)

SUISSE ROMANDE
17.50 Point de mire
18.00 Téléj ournal
18.05 Vacances-Jeunesse
18.40 Les Dernières Volontés

de Richard Lagrange
12e épisode. Feuilleton.

19.00 Au fil du Rhône
19.40 Téléjournal
20.00 Un jour, une heure

Emission d'actualité. - '¦"
20.25 les Neiges du Kilimandjaro

Un film de Henry King, interprété par Gregory
Peck, Ava Gardner et Susan Hayward.

22.10 Le «pop' art» et l'art américain
d'aujourd'hui

23.05 Téléj ournal

SUISSE
ALÉMANIQUE

17.00 Cours de formation
pour adultes *"
Les gammas, cours
de français (37).

17.30 « Jetz sind mir dra » !
Une semaine à la
montagne, émission
réalisée par 16 en-
fants.

18.10 Cours de formation
pour adultes

18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 La Famille Partridge

Future Vedette. Série
américaine.

19.30 Point chaud
19.35 Avant 20 heures
20.00 Téléjournal
20.15 Ici Berne
20.25 Meridian

Télépièce tchécoslova-
que.

21.55 Téléjournal
22.10 Humour et littérature

Et pourquoi pas la
théologie.

22.50 Les programmes

SUISSE
ITALIENNE

18.30 Programmes de l'été
pour la jeunesse

18.55 Musical Magazine
Nouvelles de musique
légère présentées par
Fiammetta et Giulia-
no Fournier.

19.30 Téléjournal
19.45 La merveilleuse

histoire des Jeux
olympiques
2. Les années folles.

20.45 Téléjournal
21.00 Spirito allegro

Pièce de Noël Co-
ward, traduction de
Vinicio Marinucci.

22.30 Aujourd'hui aux
Chambres fédérales

22.35 Peter Gordeno Show
Variétés musicales
présentées par la
BBC à la Goélette
d'Or de Knokke.

23.05 Chronique du Grand
Conseil tessinois

23.15 Téléjournal
3e édition.

FRANCE 1 (TF 1)
(Emissions uniquement en noir et blanc)

11.05 Réponse à tout
Jeu.

11.20 Voyage de M. Giscard d'Estaing
Arrivée à Westminster et discours au Parlement.
TF 1 actualités
en direct de Londres.

12.40 Les visiteurs du mercredi
12.40 Brok et Chnok. 12.44 Dessins animés. 13.05
La vie en toi. 13.10 Krempoli. 13.33 Entre nous.
13.46 Vive le sport. 14.02 Déclic. 14.25 Musique.
14.31 Le club. 15.32 La parade des dessins animés.
15.56 La surprise Walt Disney 15.59 Les infos. 16.16
Variétés. 16.30 Sébastien parmi les Hommes.

17.05 Nounours .... _*. K17.10 L'île at_$. enfqnj&air „^ J .** "L.* i
17.30 A la bonne heure . * 

¦« v
18.03 Château Espérance (28)

Série.
18.20 Actualités régionales
18.40 Une minute pour les femmes
18.47 Alors raconte
19.00 TF 1 actualités
19.30 L'Ane et la Rose

de Georges Coulonges.
21.00 Pleine page
22.00 TF 1 actualités

FRANCE 2 (A 2)
(La plupart des émissions sont en couleurs)

12.35 Magazine régional
12.50 Image de...
13.00 Flash information

Aujourd'hui Madame
14.00 Flash information

Bonanza
7. Terre promise. Série.

15.00 Flash information
15.05 Un sur cinq
17.00 Si les Français n'étaient pas venus (22)

Série.
Le palmarès des enfants

17.30 TV service
17.55 Des chiffres et des lettres
18.20 Actualités régionales
18.44 Y'a un truc
19.00 Journal de l'A 2
19.35 L'Homme de Fer

9. Le Bon Samaritain. Série.
20.35 C'est-à-dire

L'actualité de la semaine.
22.05 Journal de l'A 2

(La plupart des émissions
sont en couleurs)

FRANCE 3 (FR 3)
De 11 h. 05 à 17 h. 30, relais

des émissions de TF 1.

17.45 Jeux olympiques
jeunes
Une façon de vivre.

18.05 La télévision
régionale

18.40 Tribune libre
L'Eglise catholique.

18.55 FR 3 actualités
19.00 Au fil du Rhône
19.30 Un Eté à Vallon .,_,; ,

Un film de Jean-Da-
niel Simon.

21.00 FR 3 actualités

ALLEMAGNE 1
16.15 Téléjournal
16.20 Magazine littéraire
17.05 Pour les enfants

Lapislazuli. Série.
17.30 Histoires et chansons
17.55 Téléjournal
18.00 Programmes

régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 Stop !
21.00 Sans commentaires

Reportages et variétés.
21.45 Bangla Desh 1976
22.30 Téléjournal
22.50 Télésports
23.35 Téléjournal

ALLEMAGNE 2
16.20 Jeux d'enfants
16.30 Pour les petits
17.00 Téléjournal
17.10 Histoires drôles
17.40 Plaque tournante
18.20 Un Cas pour Stein

Meurtre ou Suicide ?
Série policière.

19.00 Téléjournal
19.30 Sports magazine
20.15 Magazine de la

Deuxième Chaîne
21.00 Téléjournal
21.15 Dieux d'Afrique
21.45 Théo Lingen présente
22.35 Téléjournal



La Chaux-de-Fonds

Samedi 26 juin 1976
Pavillon des Sports de la Charrière

(Dans le cadre de la Fête cantonale des pupilles et pupillettes)

GRANDE FÊTE
DE LA BIÈRE

DES 20 h. 30

SIX MUSICIENS - AMBIANCE DU TONNERRE

Petite restauration: saucisses et schublig grillés, sandwichs, cantine bien
achalandée, vins, bière et eaux minérales

Permission tardive 4 h. - Entrée : Fr. 5.—

BjLes virages... c'est plus facile H i

«Garage Métropole S.A. • |
¦ Vitrines d'exposition : ^1
I Léopold-Robert 102 Tél. (039) 22 22 68 z|

! Locle 64 Tél. (039) 26 95 95 A M \
j  LA CHAUX-DE-FONDS «BI

Centre de culture 3DC
SAMEDI 26 JUIN, à 20 h. 30

L E C O N T E U R

BRUNO DE LA SALLE
« TROUBADOUR D'HIER, POÈTE

D'AUJOURD'HUI »

Les places se réservent au Café ABC, tél. (039) \
23 69 70, membres abc 50 */o de réduction ;

A VENDRE

Alfasud
modèle 1974
expertisée

Garage
INTER AUTO

Av. Chs-Naine 33
Tél. (039) 26 88 44
privé (039) 31 20 86

Rbouquetfl|
iR^S magazine féminin suisse M£§3#

?EJ jâ? 17 pages de coiffures nouvelles •f^K-Sî

ftp SO Dans les radotages, une vieille ^P-ASS?

ï3______\ Une nouveau roman d'amour et X£ s;.:j

S Se* Le courrier romand des sans-fra- j&â SE

m H En vente partout m m

WÎX*^ /îflvt* rwnfc* •*rf i9m\mnf os- -ff m *~fff m çm ^FlR

VOYAGES

hertzei/en
Séjours balnéaires en autocars

10-17 juillet (8 jours) : '
SEMAINE BALNÉAIRE À CANNES

Fr. 490.— tout compris
10-24 juillet (15 jours) :
17-31 juillet (15 jours) : !

ITALIE - ADRIATIQUE, RIMINI ET CESENATICO
| Fr. 630.— et Fr. 730.— tout compris___W mSà Renseignements - inscriptions :

//ÊM M GLOVELIER - Tél. (066) 56 72 68
^ZT J m DELÉMONT, place de la Gare 8
È̂ mmmr _ ^\. (066) 22 65 22

V /

li l Toutes les lunettes solaires (Jl
;¦_ , Yves Saiut-Laurenï - Guy Laroche, etc. I

i/2HDEMI "PRIX!!!

)^3|PARFUMERIE
W^DEWENUE

45, Avenue Léopold-Robert (Hôtel Moreau)

\ gf le sauna
' ^ ï̂^^""̂  se Pra

ti<ïue 

en toute 

saison 

!

>^ V-ir>JW-ft^\ L'été vous supporterez mieux
\jjJBr IV? le chaud et l'hiver le froid -

/$fl[ vf Club Culturiste
Mj k  WILLY MONNIN
If |i Grenier 24 - Tél. 039/22 20 24

Toyota
Crown 2300, blan-
che, à vendre, mo-
dèle 68, 34.000 km.,
prix intéressant.

Tél. (039) 23 72 32.

A vendre

caravane
pliante « Raclet-
Quessant », 1976, 4
places. Fort rabais.

, T,él.l .C03W... <te i5j95
le.j soir. i.;;._, -

Transformation
et réparation
de manteaux
et vestes de

R. Poffet, tailleur,
Ecluse 10,

NEUCHATEL
Tél. (038) 25 90 17

A louer
tout de suite

chambre
meublée

centre ville

Tél. (039) 26 75 65
pendant les heures

de bureau

A louer, rue du
Bois-Noir, tout de
suite ou pour date
à convenir

studio
tout

confort
non meublé.

Tél. (039) 26 06 64.

____^̂ t__# _______________________b_______

i CIRQUE NATIONAL SUISSE J

I La Chaux-de-Fonds |
25 - 27 juin

PLACE DU GAZ
i 3 jours seulement |

Représentations : tous les soirs à

1 2 0  
heures |

Matinées : samedi et dimanche à J
15 heures I

[
Vendredi 25 juin , grande j j
PREMIÈRE DE GALA

I

avec la participation de la Musique !;
Militaire Les Armes Réunies, La !|
Chaux-de-Fonds, qui donnera un

I 

concert de 19 à 20 heures dans le jj
cirque j|

I 

Location des billets : i
La Tabatière du Théâtre, avenue I
Léopold-Robert 29, La Chaux-de-

I 

Fonds, caisse du cirque : 25 juin 3
dès 14 h., dès le 26 juin dès 10 h. j
Service téléphonique 039/23 94 94 '

I dès le 25 juin , de 9 h. à 23 h. 
J

I 

Cirque des enfants ¦
Dimanche 27 juin à 11 h. jl
Entrée gratuite pour les

jl visiteurs du zoo I

I 

Ouverture du zoo Knie ambulant:
25 juin de 14 h. à 19 h. 30 |
26 junVde 9 h. à 19 h. 30 ¦

1

27- juin -de 9 h. à 17 h. 30 
J

Plus de 300 animaux

I

du monde entier i

Déchargement des animaux : t
25 juin entre 8 et 10 heures .

| Horaires spéciaux aux guichets j
3 des entreprises de transport I

liBHii|BBiiH«SBB_l|

J Placement-Rentabilité J
• Vacances ou retraite •
J Sous le soleil •
• d'Espagne dans les •
• pins à proximité •
m immédiate de la mer m
• et des criques •
m de sable fin 9m (Restaurant , piscine •
• et tennis) J

j VILLA à BAGUR j
• sur la m

j COSTA BRAVA j
m à 70 km. de la frontière française <»
• Prix exceptionnel •
S dès Fr. 33 500.— }
• Hypothèques à disposition •• 1er versement
• Fr. 10 000.— au comptant •

J Pour tous renseignements, 5
• veuillez adresser le coupon •
? ci-dessous à la case postale 196 •
• 2002 Neuchâtel m

• Nom : •

• Prénom : •

• Rue : •
• Localité : •
• Tél. : •
e •

A LOUER tout de suite ou date à con-
venir

beaux studios
coin à cuire, WC-douche, 1 cave.
Loyer dès Fr. 232.—, centre ville.

S'adresser à GERANCIA S.A., Léopold-
Robert 102, 2300 La Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 23 54 34.

_n_A ____k _A i» _M _a i«____k _M _A _A _B_ik A _AA__k _A _A _mA _A _A A _A._BA

Hôtel-restaurant du Cheval Blanc
16, RUE DE L'HOTEL-DE-VILLE - TÉL. (039) 23 40 74

LA CHAUX-DE-FONDS

Jeudi 24 juin dès 6 heures

RÉOUVERTURE
SES PRIX :
V I N S  B L A N C S  1 dl 2 dl 3 dl 5 dl
NEUCHATEL 1.30 2.50 3.60 5.80
VAUDOIS 1.30 2.50 3.60 5.80
FENDANT 1.40 2.60 3.90 ' 6.50

V I N S  R O U G E S
MONTAGNE 0.40 0.80 1.20 2.—
ALGÉRIE, FRANÇAIS, ROSÉ 0.70 1.40 2.— 3.—
COTES-DU-RHONE 0.90 1.70 2.50 4.—
GAMAY 0.90 1.70 2.50 4.—

V I N S  E N  B O U T E I L L E S
ALSACE k mm Q f\  BORDEAUX BLANC k 

 ̂ Q f\
BEAUJOLAIS 

^
IJ  ̂ OU BORDEAUX ROUGE»3 OU

MÀCON V ** " CORBIÈRES V *̂ ¦ CtC

WHISKY \m. A. _______ _ f\ FRAMBOISE k J r A
POIRE WILLIAM 

 ̂
1 OU ABRICOTINE W I  OU

VODKA ORANGE W U m VERMOUTH DOUBLE T

A louer
APPARTEMENT,

2 lli pièces, tout
confort, prix 328 fr.
charges comprises.
Libre dès le 30 juin
1976 + garage, rue
du Nord 50.
Mme RAPPO Ma-
rie-Claire, 79, rue
du Progrès, La
Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 23 12 00,
heures repas.

1

Décalqueuse
qualifiée cherche
changement de si-
tuation.
Ecrire sous chiffre
IC 12432 au bureau
de L'Impartial.

[BekunisJ
contre la
constipation et af. ^

En vente dans les pharmacies et drogueries

 ̂ Greiter Distribution S.A., 9450 Altslâtten M

A LOUER tout de suite ou date à con-
venir, rue Fritz-Courvoisier, dans im-
meuble neuf : _ . •

APPARTEMENTS
2 PIÈCES Fr. 360.—
3 PIÈCES Fr. 456.—

tout confort , balcons; charges comprises;

STUDIOS Fr. 288.—

S'adresser à GERANCIA S.A., Léopold-
Robert 102, 2300 La Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 23 54 34.

mmmmmmmmwÊmmmmm mm

Camping-Gaz
International.

La liberté se
passe de prises

de courant.O
Complétez votre j ^^k __u ' \
équipement pour une ^̂ k _J__\
nouvelle nantie de liberté !r i---r!s ™- -- '.-^
radieuse. »i ii: i.nii.i ,î

T0ULEFER S.A.
QUINCAILLERIE

Place Hôtel-de-Ville

Camping-Gaz Internationa!pour la cuisine,
réclairage et le chauffage.

in-__-______n___DB_aiara

À VENDRE À COURTELARY

maison
familiale
5 chambres, cuisine, salle de bain ,
STUDIO 2 PIÈCES,
garage, chauffage mazout.

Ecrire sous chiffre 17-122087, à
Publicitas, 2001 Neuchâtel.

il '
! Vacances gratuites I
I pour fiancés ou amateurs l
\ de meubles. \
\ Renseignements chez : \
V MEUBLES GRABER \
\ AU BUCHERON \\ Tél. (039) 22 65 33 \

i BH > f  ̂a O^MHBTl'T '7é l * ï â •ï!'!»
H&K_is_nbenlin_H_D_mRBfl

KHwWBHWPnlWWfHB \ I

i __\

JOLI STUDIO meublé, bain , indépen-
dant. Libre 1er juillet, Hôtel-de-Ville 25,
1er étage. Tél. (039) 23 29 85.

MEUBLÉE, indépendante, centre ville.
S'adresser : M. Chs-A. Robert , avenue
Léopold-Robert 31, tél. (039) 22 41 94.

TENTE DE CAMPING marque Gott-
schalk, 4 places, chambres séparées +
matériel . Très bon état. Tél. (039)
23 43 16, heures repas.

PIANO BRUN en parfait état , B. Squire.
Prix à discuter. Tél. (039) 23 54 44.

VÉLO DEMI-COURSE CILO, 10 vites-
ses, état de neuf. Prix Fr. 300.—. Tél.
(039) 31 11 71.

INSTALLATION STEREO marque Intel ;
1 vélo demi-course, 5 vitesses; 1 guitare
12 cordes, marque Epiphone. Prix à
discuter. S'adresser à M. René Kurz,
J.-J.-Huguenin 23, Le Locle, le soir.



IMPORTANT GROUPE INTERNATIONAL
cherche pour compléter son réseau de vente en
Suisse romande

• collaborateurs (trices)
Nous demandons :
— présentation impeccable
— volonté d'appliquer une méthode de vente efficace

et rentable
— un certain goût de liberté dans le travail
— motivation : salaire très élevé tout de suite
— Suisses ou permis C.
Nous offrons :
— salaire évolutif selon rendement
— primes mensuelles et annuelles
— voyages-primes en Afrique et Extrême-Orient
— promotions en Suisse, France, Belgique ou Canada
— formation complète pour débutants (tes)
— appui constant de la société.
Téléphonez ce jour pour fixer un rendez-vous dans
votre région au (022) 35 25 22.

MANUFACTURE DE BOITES DE MONTRES

cherche

CADRE
SUPÉRIEUR
pour son département des ventes.

Connaissances :
— de la boîte de montre

— du français , de l'allemand

— si possible de l'anglais

La préférence sera donnée à la personne qui aura de
bonnes relations dans les milieux horlogers.

Les offres doivent être adressées à la Fiduciaire
Générale S. A., (G. Stuker), Schauplatzgasse 21, 3001
Berne.

,

Nous cherchons pour date à convenir

PEINTRE
en carrosserie, capable de travailler de manière t
indépendante.

Ecrire sous chiffre RF 12257 au bureau de LTmpar- I
tial.

I

cherche pour son département
terminaison de mouvements

¦

horlogers
expérimentés dans :

— le remontage de finissage
— les mécanismes
— l'achevage et la mise en marche

lemrïcn + cie
cadrans soignés

engagerait pour tout de suite ou date à convenir

mécanicien de précision
qui serait appelé à collaborer,'j aâhS'lé,'*'bâ'drë' î(ë '-i'otré'
atelier de mécanique, à l'entretien de nos inachines
de production et d'un outillage assez important, de
même qu'à la construction d'accessoires et d'outilla-
ges divers.

Prière de faire offres ou de se présenter après pré-
avis téléphonique : rue du Doubs 163, 2301 La
Chaux-de-Fonds, tél. (039) 23 19 78.

PLATRER. E ¦ PEINTURE M
PAPIERS PEINTS M
PLAFONDS SUSPENDUS 

^
CH. PERRET 1
Crêtets 80 W

INSTALLATIONS SANITAIRES Y

A^O/B^R Grenier 31 M
mWMS$S££& m™fBi-tHantmrta _

Corthesy &. Girard m

DUCOMMUN S.A. J
Parquets - Linos - Plastiques - W
Tapis d'Orient - de fond - milieux %

Revêtement de façades M
__]rW

t
j l_  - Vente d'E.ernit - M

I IBn mSk Constructions métolli- ¦
" i i I I ques - Serrurerie «

¦H PAUL STEINER \

Maçonnerie - Carrelage _W
Transformations O

EMILE WAEFLER I
Musées 26 %

¦ 
^
J>noël forney f\ f _y Chauffages centraux ¦

MICHAUD MEUBLES I
Fabrication, restauration, entretien, m
vente, etc. ¦

INSTALLATIONS ÉLECTRIQUES ET TÉLÉPHONE \

PAPIERS PEINTS PRÉENCOLLËS I
Demandez nos collections à votre m
maître d'état S

EUGENIO BEFFA •> M

Couverture en bâtiment - Tuile - W
Ardoises • Eternit %

LAURENT WENGER f
Marché 2 m

CSNQ RECORDS DU MONDE BATTUS
Les nageurs américains en forme olympique

Cne gerbe d'exploits (trois nouveaux records du monde) a marqué les épreuves
de sélection américaines, à Long Beach. Shirley Babashoff (19 ans), en remportant
le 800 m. nage libre en 8'39"63, a effacé le nom de l'Allemande de l'Est Petra
Thumer des tabelles du record mondial de la spécialité, record qu'elle détenait en
8'40"68 depuis le 6 juin dernier. Les épreuves de sélection se sont ainsi soldées
par un succès pour Shirley Babashoff qui , en dehors de son nouveau record mon-
dial sur 800 mètres, a amélioré ses propres records américains du 100, du 200 et

du 400 m. nage libre.

RYTHME INFERNAL
La grande et puissante Californienne,

qui a nagé le 800 m. sur un rythme
infernal , dosant cependant magnifique-
ment sa course (elle ne se porta en
tête que dans les cent derniers mètres)
se pose d'ores et déjà comme la grande
favorite du 800 m. olympique de Mont-
réal.

Brian Goodell et Bobby Hackett ont
été les deux autres héros de la der-
nière soirée. Dans le 1500 m. libre ,
emmené à un train d'enfer d'abord par
Hackett puis par Goodell , les deux
nageurs ont pulvérisé les deux records
du 800 et du 1500 m. détenus par l'Aus-
tralien Stephen Holland. Hackett s'est
octroyé au passage le record du 800 m.
en 8'01"54 (1"37 de mieux que Holland)
tandis que Goodell , prenant la tête
au 1200 mètres, remportait nettement
la course dans le temps incroyable de
15'06"66 (contre 15'10"89 à Holland).

Brian Goodel (17 ans) a ainsi amé-
lioré son deuxième record du monde
en l'espace de quatre jours. Vendredi
soir, il avait battu le record du 400 m.

libre en 3'53"08 (contre 3'53"31 à Tim
Shaw).

AUTRES EXPLOITS
Deux autres performances d'un ni-

veau mondial ont été enregistrées au
cours de la dernière réunion. D'abord
dans le 100 m. papillon masculin, gagné
par Joe Bottemon en 54"97 , temps qui
constitue la meilleure performance
mondiale de l'année et la troisième de
tous les temps. Puis dans le 100 m.
papillon féminin , remporté par Ca-
mille Wright en l'01"84, nouveau re-
cord des USA.

BILAN FINAL
Au total , cinq records du monde au-

ront donc été battus au cours des
épreuves de sélection américaines à
Long Beach. Il s'agit de ceux du 800
m. libre dames par Shirley Babashoff
en 8'39"63, du 400 m. libre messieurs
par Brian Goodel en 3'53"08, du 800 m.
libre par Bobby Hackett en 8'01"54, du
1500 libre par Goodell en 15'06"66 et
du 200 m. dos par John Naber en
2'00"64.

L'élite internationale en lice
Les courses hippiques d'Yverdon débutent vendredi

Cette année, grâce aux Jeux Olym-
piques qui ont obligé le grand concours
allemand d'Aix-la-Chapelle à avancer
sa date, Yverdon pourra compter sur
la présence de toute l'élite équestre
suisse, Paul Weier en tête. Toutes ces
dernières années, le CSIO d'Aix se
déroulait en même temps qu'Yverdon,
privant ainsi la capitale du Nord-Vau-
dois de très bons cavaliers. Plusieurs
épreuves seront qualificatives pour le
championnat suisse des cavaliers et
certaines pour le championnat romand.
En tête de l'actuel classement pour le
titre national , nous trouvons Gerhard
Etter (80 pts avec Havana Royal), Willi
Melliger (66 pts avec Rhonas Boy) ,
Walter Gabathuler, le détenteur du
titre, acquis à Yverdon en septembre
dernier , (58 p

^
ts avec . ^

Harley), Kurt
Maeder ~£i% p|s^vec Abr^ispn) et Bruno
Candrian (41 pts avec Golden Shuttle).
Yverdon est la sixième occasion de se
qualifier qu'ont les cavaliers après
Brugg, Bâle, Frauenfeld , le CSIO
d'Aix et le CSIO d'Olzstyn.

Lors du second week-end, d'intérêt
plus régional , les dragons, les cava-
liers en possession d'une licence ré-
gionale et les adeptes du combiné
dressage-saut succéderont aux cava-
liers de l'élite nationale, en selle le
premier week-end seulement.

Les cavaliers juniors de dressage
auront l'occasion de se qualifier pour
le championnat suisse de dressage de
cet automne avec deux programmes
créés tout spécialement à leur intention
après la suppression des épreuves de
Prilly.

DES RECORDS JAMAIS
ATTEINTS !

En tout pour les deux week-ends
d'été, la SARC a mis sur pied cin-
quante épreuves (courses et concours
hippiques) qui totalisent 1200 départs
dans les diverses catégories ; un record
jamais atteint jusqu 'ici ! Record d'af-
fluence mais aussi de générosité, car

les dotation des épreuves atteint les
130.000 fr.

Début des courses vendredi à 13 h. 15,
reprise samedi à 9 h. (fin vers 23 h. 15)
et le dimanche de 9 h. à 17 h. 15. Les
3 et 4 juillet début le samedi à 9 h.
et fin le dimanche à 17 h. 30.

RETOUR DES HONGROIS
Lors du second week-end, les courses

connaîtront une participation interna-
tionale avec le retour des drivers hon-
grois. Deux courses leurs sont réser-
vées. Au galop également, nous aurons
des cavaliers étrangers pour la course
de la FEGENTRI (Fédération euro-
péenne des gentlemen-riders). Les gui-
chets du pari mutuel seront ouverts
pour toutes les courses. La SARC aime-
rait introduire un système de TV en
'circuit-^TïtettVe' pdur"ânlnïer les paris
et aider les parieurs dans leur choix.
Des postes de télévision seront vrai-
semblablement installés un peu partout
sur le champ de courses. Zurich, Aarau
et Lucerne ont déjà testé ce système
qui permet de revoir la course, d'indi-
quer les cotes progressives etc. L'ini-
tiative est relativement coûteuse mais
paraît-il efficace.

Yverdon, pour ses efforts , mérite les
faveurs du public.

Championnat suisse de relais
de course d'orientation

Le championnat suisse 1976 avait
lieu cette année dans le canton de
Neuchâtel, plus précisément dans les
forêts de « La Tête plumée » , près de
Chaumont. Le Co Chenau, club orga-
nisateur, avait pour l'occasion sorti une
nouvelle carte d'orientation au 1 : 15.000

Cent septante-deux équipes de 3
coureurs répartis dans 8 catégories
étaient inscrites à cette importante ma-
nifestation, le titre de champion suisse
étant attribué uniquement aux caté-
gories Elite A, Juniors A, Dames A,
Dames juniors A. En Elite A, le titre
a été attribué sur le fil , puisque Stein-
hauer (Argus) a devancé Marti (ST
Berne) d'une poitrine sous la banderolle
d'arrivée. Chez les dames A, la victoire
est revenue à l'équipe de l'université
de Zurich.

Une équipe neuchâteloise s'est mise
en évidence en remportant la victoire
en Elite B, sans titre, il s'agit du Co
Laita I avec Hugo Mcesch, Michel Du-
ruz et Alain Juan. (JBA)

Résultats
Elite « championnat » : 1. Argus

(John Karl , Meier Robi, Steinhauer
Martin) 3 h. 30'02". Champion suisse
1976 ; 2. OLG Berne (Walther Hans,
Hulliger Dieter, Marti Bernard) 3 h.
30'02" ; 3. Ostschweiz-Rougis (Trunz
Hernst , Wolf Dieter , Rihyn Guido)
3 h. 32'15" ; 4. Zentralschweiz (Hàfeli

Hans , Gruniger August , Gerber Hans)
3 h. 37'13" ; 5. ASV Zurich (Scholl Tho-
mas, Billeter Rudi , Theus Tony) 3 h.
39*51".

Dames : 1. ASV Zurich (Baumberger
Ruth , Furrer Lotti , Dutsch Annelise)
3 h. 49'46". Champion suisse 1976 ; 2.
OLV Aarau (Humvel Ruth , Luscher
Rosemarie, Fischer Alice) 3 h. 00'21" ;
3. Zuriland (Caluori Doris , Zurcher
Béatrice, Maag Ruth) 3 h. 07'02" ; 4.
OLG Bienne-Berne (Hirter Christine,
Imhof Ursula , Stauffer Brigitte) 3 h.
07'12" ; 5. OLK Argus (Zumsteg Bri-
gitte , Keller Margrit , Hasler Marelyse)
3 h. 08'54".

Juniors H 18-20 : 1. OLG Cordoba
(Stappung Markus, Humbel Achilles,
Suter Léonard) 3 h. 01'20" ; 2. OLK
Kapreolo (Steinegger , Buchmann,
Dutsch) 3 h. 08'38" ; 3. OLG Thun
(Rathgeb , Niklaus , Butikifer) 3 h. 16*25" .

Dames Juniors D 16-18 : 1. Stafa
Cordoba Baselland (Tobere Régula ,
Rennhard Katerin , Brôgli Christine)
2 h. 33'17" ; 2. Kostala (Luscher Su-
zanne, Kohler Régina , Duppenthaler
Suzy) 2 h. 33'29" ; 3. Thun Berne Cor-
doba (Sutter May, Hâusermann Ursula ,
Oppliger Elisabeth) 2 h. 38'13".

Cadets H 16-17 : 1. OLG Berne (Hâu-
sermann Bernard , Burri Hans, Gygaz
Andréas) 2 h. 41'09" ; 2. Ludi-Blochen-
2 h. 44'36" ; 3. OLG Cordoba (Tambou-
rin!, Sacher, Huser) 2 h. 51*34".
rini , Sacher, Huser) 3 h. 51'34".

SCIERIE
LAINE DE BOIS

pour vos emballages

LOUIS THIEBAUD
Scierie (0 (038) 61 24 13 Appart. ® (038) 61 17 69

2115 BUTTES

JFUMÉVREX S.A.
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Nous cherchons pour notre administration, une

secrétaire
ayant quelques années d'expérience, apte à

i travailler de façon indépendante et sachant
diriger petit nombre de personnes. ;

! Langues : français-allemand, si possible avec
des notions d'anglais.
Nous offrons un cadre de travail agréable dans

: une usine moderne, des prestations sociales
élevées, un salaire en rapport avec les exi- '
gences du poste.
Entrée : tout de suite ou à convenir.

j Les personnes intéressées voudront bien adres-
ser leurs offres détaillées avec copies de cer- ;

i tificats au Service du personnel de l'entreprise.

j Fabrique de meubles de camping - Atelier de galvanoplastie

[g  Boxe

Le championnat Monzon-
Valdez sera-t-il reconnu ?
L'Association mondiale de la boxe

(WBA) ne reconnaîtra pas le combat
Monzon-Valdez de samedi à Monte-
Carlo comme le championnat du monde
des moyens si elle n'est pas invitée à
y assister. C'est ce qu'a déclaré le
président de cet organisme, le Dr Elias
Mardoqueo Cordova.



MONSIEUR HERMANN FEUZ

très touché de l'affectueuse sympathie qui lui a été témoignée de toute
part pendant ces jours de deuil , adresse à toutes les personnes qui l'ont
entouré ses sentiments de profonde reconnaissance.
Les visites à l'hôpital , les envois de fleurs , ont été un grand réconfort.

LA MUTUELLE HELVÉTIQUE
SOCIÉTÉ DE SECOURS
EN CAS DE MALADIE
LA CHAUX-DE-FONDS

a le pénible devoir d'informer
ses membres du décès de

Monsieur

Paul ROCHAT
ancien membre dévoué

du comité et membre honoraire
de la société

T 

Maman et grand-maman, si tes
yeux sont clos, ton âme veille sui
nous. Ta vie ne fut qu'amour et
dévouement.

Monsieur et Madame Aldo Trupiano-Franchon et leurs enfants Patricia
et Corinne ;

Monsieur et Madame René Trupiano-Robert et leurs enfants Nathalie
et Barbara,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de
faire part du décès de

Madame

Maria TRUPIANO
née VACCARO

leur chère et regrettée maman, belle-maman, grand-maman, tante,
grand-tante, parente et amie, que Dieu a rappelée à Lui, mardi, après
une courte maladie, munie des sacrements de l'Eglise.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 22 juin 1976.
Une messe de sépulture sera célébrée en l'église de Notre-Dame de

la Paix, vendredi 25 juin, à 8 h. 30.
L'incinération aura lieu vendredi 25 juin.
Cérémonie au crématoire, à 10 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile de la famille : 7, rue Biaise-Cendrars.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE
PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU.

3V___*BH^^E_________W__«__H__BKfl««HnB____i______________Hi_ni_ Hii...H...^..

LES CONVERS s/RENAN Ne crains point , je t'ai racheté,
je t'ai appelé par ton nom, tu es à
moi.
Furchte dich nicht, denn ich habe
dich erlôst ; ich habe dich bei
deinem Namen gerùfen du bist

| mein.
Esaïe 43, v. 1.

Madame Clara Stauffer-Reymond, Les Convers ;
Monsieur et Madame Louis Stauffer-Hohermuth et leurs enfants

Josianne, Daniel et Roland , Les Convers ;
Madame et Monsieur Richard Gôetz-Stauffer et leurs enfants Isabelle,

Pasqual , Miriamme, à Fehraltorf ;
Madame et Monsieur Walther Marti-Stauffer et leurs enfants Roberto,

Olivier , Jamin, Pegui, Hubert , Daniel et Alexandre, aux Geneveys-
sur-Coffrane ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Edouard
Reymond,

ainsi que les familles Stauffer , parentes et amies, ont le chagrin de
faire part du décès de leur cher époux , père, beau-père, grand-père,
beau-frère, oncle, cousin, parent et ami

Monsieur

Ulysse STAUFFER
que Dieu a rappelé à Lui, dans sa 82e année, après une longue maladie,
supportée avec courage.

LES CONVERS s/RENAN, le 22 juin 1976.
L'incinération aura lieu le jeudi 24 juin 1976, à 10 heures, au cré-

matoire de La Chaux-de-Fonds ; le corps repose au pavillon.
Das Leichengebet, findet Donnerstag den 24. Juni 1976 in Krema-

torium von La Chaux-de-Fonds um 10 Uhr statt , wo der liebe Verstor-
bene aufgebahrt ist.

Une urne sera déposée sur la place du village.

Cet avis tient Heu de lettre de faire-part. '.". ~~ " ";;:;".,"

Assemblée de Pro Radio-Télévision
.PAYS" NEUCHÂTELOIS • PAYS NEUCHÂTELOIS]

Sous la présidence de M. Joseph
Gefter, directeur, s'est déroulée à Neu-
châtel l'assemblée générale de l'asso-
ciation Pro Radio-Télévision. Dans son
exposé sur l'activité, le président a sou-
ligné que la suppression des centres
régionaux de déparasitage de Saint-
Gall , Olten, Renens et Bellinzone, ainsi
que la diminution du personnel que
cela entraîna représentaient des mesu-
res économiques, qui s'imposaient avec
la diminution du nombre d'appareils
perturbateurs. Il est à relever que cette
rationalisation ne représentait pas de
désavantage pour le public, étant don-
né que le nouveau Centre de dépara-
sitage de Wabern près de Berne assu-
mait les prestations fournies jusqu'ici
par les ateliers régionaux. Quant à la
diminution du personnel, elle a pu se
faire de façon satisfaisante en ce sens
qu 'il a été possible de trouver un nou-
vel emploi pour les cinq personnes
licenciées.

Sur le plan de l'information, une car-
te de réception OUC a été publiée, afin
de présenter aux auditeurs les possi-
bilités de réception des programmes en
modulation de fréquence et de leur per-
mettre d'en tirer un meilleur profit.

Après la partie officielle, le vice-
président de l'association informa les
participants sur le nouveau plan des
fréquences de Genève et sur les con-
séquences que ce dernier aura pour la
Radiodiffusion suisse en ondes moy-
ennes.

Les participants ont pris le repas de
midi sur un bateau qui navigua au
large, sous un soleil merveilleux. La
journée ne fut perturbée par aucun
parasite...

Nidau : la réclusion pour le directeur
d'une maison d'importation de camions

Le Tribunal de district de Nidau a
rendu, hier , son jugement contre qua-
tre prévenus d'une maison d'importa-
tion de camions de Brugg (BE) . Le tri-
bunal a retenu l'escroquerie par mé-
tier dans les quatre cas. Il a prononcé
une peine de 28 mois de réclusion con-
tre le directeur général de l'entrepri-
se et le conseiller technique du ser-
vice des camions et de 18 à 13 mois

d'emprisonnement avec sursis contre
le secrétaire général et le directeur
technique. Des amendes de 20.000, deux
fois 2000 et 200 francs ont en outre
été infligées. Trois des condamnés ont
annoncé leur intention de faire re-
cours.

A partir de 1970, les quatre préve-
nus ont vendu des camions améri-
cains en donnant de fausses indica-
tions sur leur puissance. Les presta-
tions effectives des véhicules n 'auraient
d'ailleurs pas correspondu aux pres-
criptions en vigueur en Suisse. Ils
ont prétendu que la maison américaine
les avait induits en erreur, ce que le
tribunal n'a pas admis, ayant eu con-
naissance du fait que la maison ber-
noise avait prié l'entreprise américaine
d'éloigner tous les prospectus conte-
nant la liste des prestations exactes
des véhicules, à l'occasion d'une vi-
site de clients suisses aux Etats-Unis.

(ats)

L'Association des établissements
d'enseignement privé du canton de
Neuchâtel et environs a tenu son as-
semblée générale annuelle à La Neu-
veville , le 11 juin 1976.

M. P. A. Piaget, après une présidence
hautement appréciée de six années a
transmis ses fonctions à M John Vou-
mard. L'assemblée s'est rappelé qu'elle
organise depuis trente ans des examens
de français pour attester par un cer-
tificat ou un diplôme les études des
élèves des diverses institutions de l'As-
sociation et elle a exprimé sa recon-
naissance à M. Jean Humbert, de Fri-
bourg, qui a conduit avec une fidélité
indéfectible et une compétence sans
faille également les nombreuses ses-
sions et les interrogatoires de près de
2000 candidats en la présence d'un dé-
légué de l'Etat. (Comm)

Assises de l'Association
des établissements

d'enseignement privé

Lettre ouverte de l'Association
«Neuchâtel Tunnel Sud» au Conseil d'Etat

Tribune libre

Messieurs tes conseillers d Etat,
Vn quotidien a salué votre réponse

à notre cri d'alarme du 2 j uin comme
une « f e rme  mise au point ». Nous y
avons vu surtout des inexactitudes, et
la confirmation de votre volonté, gra -
vement abusive à nos yeux, de ne rien
dévoiler du tracé « Métropolitain » de
la N5.

A notre demande d'information gé-
néralisée, vous répondez que, « confor-
mément à la loi, les plans 1-1000 seront
soumis à l' enquête publique lorsqu'ils
seront achevés ».

Or, vous le savez mieux que nous,
malgré son nom une telle mise à l' en-
quête ne donne aucun droit à la popu-
lation de s'exprimer, et ne l'oriente pas
sur le fond du problème. Etablie pour
indiquer aux propriétaires concernés
les démolitions et les achats d'immeu-
bles, elle ne renseigne pas sur les e f -
f e t s  d'une rout e pour la circulation.
Ainsi, nous nous trouverions devant un
fai t  accompli.

Votre déclaration que « les travaux
avancent d'une manière très satisf ai-
sante » ne s u f f i t  pas à nous rassurer,
car nous n'af f irmons pas à la légère
que rien n'est résolu :

Vous dites que nous avons trompé
le public en publiant la p hotographi e
d'une maquette de l 'échangeur de la
Cuvette. Or. cette maquette est stric-
tement conforme aux plans du dossier
o f f i c i e l  « Métropolitain » base de la dé-
cision, et remis à la Confédération en
1974 après de laborieuses années d'étu-
des. Depuis lors, l'échangeur n'a guère
été modifié , et nous doutons absolu-
ment que de nouvelles recherches puis-
sent l'améliorer d'une façon essentiel-
le. Si, dans la Cuvette, le trafic nord-
est se superpose au trafi c est-ouest qui
n'a rien à y faire , l'échangeur ne peut
être que démesuré.

Si l' exposition d'un projet o f f i c i e l
constitue une tromperie, c'est qu'en vé-
rité, rien n'est résolu !

Quand on interroge vos services sur
les deux autres échangeurs (ou jonc-
tions) prévus à proximi té du lac, on
s'entend dire : « Nous étudions d' au-
tres solutions » .

Quand on les questionne au sujet du
viaduc qui surplomberait la route ac-
tuelle tout au long de Serrières — et
encore au sujet de l'autoroute en sur-
face , au bord du lac, qui prolon gerait
« Métropolitain » ju squ'à Saint-Biaise,
même réponse : « Nous étudions d'au-
tres solutions ».

Qu'est-ce à dire, sinon que l'impasse
est complète , malgré la fortune dépen-
sée depuis plus de quatre ans pour ten-
ter (sans résultat) d' aboutir à une so-
lution satisfaisante ? Lorsque les frais
d'études auront dépassé quelques mil-
lions , on répondra aux objections :

« C'est trop tard ». Et la réflexion s'im-
pose que le Conseil fédéral , impression-
né par l'unanimité du Conseil d'Etat , et
très mal orienté par ses services, a ap-
prouvé bien hâtivement une option aux
conséquences désastreuses.

Messieurs les conseillers d'Etat ,
Quelle que soit la solution adoptée,

la N5 modifiera profondément les lieux,
et exercera une influence décisive sur
la vitalité de tout le Littoral.

Tout citoyen a le droit d'être orien-
té sur un problème d'intérêt public. Il
est de votre devoir de ne plus dissimu-
ler les caractéristiques de « Métropo -
litain » , ni ses conséquences, tant pour
la circulation et le Stationnement que
pour l' environnement . Cela est d' autant
plus vrai que vous avez écrit à la Con-
fédération que ce tracé s'imposait afin
de « combler les vœux de la popula-
tion » .

Nous maintiendrons fermement cette
revendication, jus qu'à ce que satisfac-
tion nous soit donnée. Les citoyens ont
répondu favorablement à notre appel.
Nous produirons la liste impressionnan-
te de ceux qui appuient notre demande
d'information si besoin est.

Cependant , d' autres divergences nous
opposent encore. Pensant qu'un échange
de vues pourrait être profitable , nous
nous permettons de solliciter de votre
part une prochaine audience.

Nous vous prions d'être persuadés ,
Messieurs les conseillers d'Etat , de no-
tre considération la plus haute.

Pour le comité :
Cyprien Calame, Louis Carrard ,
Charles Castella, Werner Soerensen.
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Condamnation
au Tribunal de district
Le Tribunal pénal du district de

Moutier a siégé hier matin sous la pré-
sidence de Me Schlappach. A l'ordre
du jour, trois jeunes gens de la ré-
gion de Bienne qui comparaissaient
sous la prévention d'infractions à la loi
sur les stupéfiants pour avoir déte-
nu , consommé et vendu de la drogue
ainsi que de tentative de cambriolage
de drogue. Un des prévenus, récidi-
viste, a été puni de 12 mois de prison
sans sursis, sous déduction de la dé-
tention préventive, qui dure depuis le
17 janvier de cette année. Les deux
autres prévenus ont été condamnés
à des peines de trois mois d'emprison-
nement avec sursis pendant trois ans.

(kr)

Pour embellir le nouveau
centre hospitalier

Une oeuvre d' art réalisée par cinq
artistes de la région, M M .  Fred-André
Holzer , Max Kohler, Francis Monnin,
Umberto Maggioni et Roger Voser, a
été présentée hier à la presse par le
président de la commission, le pasteur
Diacon de Grandval, et M. Max Ro-
bert. Cette oeuvre, qui est destinée à
décorer le nouveau Centre hospitalier,
se compose de deux éléments ; le pre-
mier est une sculpture de 10 mètres de
haut qui sera p lacée devant le parc à
voitures, le second décorera le hall
d' entrée. Les artistes ont voulu créer
un ensemble joyeux qui tienne lieu
d' accueil. C' est une ouverture, sur le
pl an du travail d' ensemble, destinée à
détruire le mythe de la machine à soi-
gner qu'est devenu l'hôpital. Les artis-
tes ont ainsi essayé d'intégrer l'esprit
de la vie et des couleurs pour lutter
contre ce climat psychologique.

L'oeuvre coûtera au total 150.000 fr . ,
dont une bonne partie a été prise en
charge par les fournisseurs du nouveau
Centre hospitalier. Elle a été créée par
cinq artistes de la région et est réali-
sée par des artisans locaux, (r j )

MOUTIER

Les comptes municipaux
bouclent favorablement

Lors de sa dernière séance, le Conseil
municipal a approuvé les comptes de
l'exercice 1975 qui bouclent avec un
excédent de recettes de 15.150 fr. 65.
Au cours de l'année dernière, des pré-
lèvements de fonds ont été opérés
pour le paiement des factures, selon la
destination du fonds. Il s'agit notam-
ment de 1.115.000 fr. du fonds des Tra-
vaux publics et 388.651 fr. 30 de celui
de l'épuration des eaux usées ; ces
montants figurent aux recettes et aux
dépenses de l'exercice courant, et des
mises en réserve pour un montant de
55.000 fr. ont en outre-été effectuées. • ¦

Lors de la prochaine assemblée mu-
nicipale fixée au lundi 28 juin, les élec-
teurs et électrices présents statueront
sur ces comptes. Ils auront d'autre part
à discuter et décider l'adhésion de la
commune à CELTOR, syndicat en voie
de constitution pour l'élimination des
ordures ménagères, et accorder un cré-
dit de 16.000 fr. à cet effet. Enfin, ils
décideront aussi d'un crédit de 51.330
francs à prélever du fonds communal
et à valoir en avance au Syndicat de la
station d'épuration des gorges, SEGO,
pour le collecteur des eaux usées, (rj)

PÉRY-REUCHENETTE

Fin mai 1976, le chômage complet
touchait encore 4402 personnes dans le
canton de Berne, soit 207 de moins que
le mois précédent (—4 pour cent). Les
principaux secteurs bénéficiaires de ce
recul furent la métallurgie et l'indus-
trie des machines, de même que le
secteur de la construction. En revanche
l'horlogerie et les professions commer-
ciales accusèrent une légère progression
du chômage.

Egalement en hausse le mois dernier,
le chiffre des places vacantes s'est si-
tué à 664 le jour du contrôle après une
progression de 30 pour cent comparé
au mois d'avril. Les offices du travail
du canton ont pu placer 570 personnes
en mai, soit 126 de plus que le mois
précédent (+ 28 pour cent).

Enfin dans le Jura, le nombre des
chômeurs à fin mai s'élevait à 618. (oid)

Recul du chômage
dans le canton

de Berne

BOUDEVILLIERS
Séance de constitution

des autorités
Le Conseil général issu des élec-

tions des 8 et 9 mai derniers est con-
voqué pour aujourd'hui à la Salle
communale pour nommer le bureau du
Conseil général, le Conseil communal
et les diverses commissions réglemen-
taires. Le Conseil communal sera vrai-
semblablement composé de trois mem-
bres du groupe des intérêts commu-
naux (plus un) et de deux radicaux
(sans changement), (jm)

Réception des ordres: jusqu 'à 22 heures

BIENNE

IMPORTANT VOL
Dans la nuit de lundi à mardi, des

inconnus se sont introduits par effrac-
tion dans les bureaux de la maison Es-
toppey à Bienne et ont emporté deux
coffres-forts contenant 16.000 francs, 5
kilos de plaque d'argent, un lingot d'or
de un kg, 25 vrenelis or de 20 francs,
quatre carnets d'épargne, une montre-
bracelet or, divers documents et pa-
piers de la maison, ainsi que différen-
tes matières toxiques très dangereuses
(cyanure et rhodium). La police enquê-
te, (be)

Vingt-cinq ans de service
M. P. Stampfli, employé aux servicess

de l'électricité et le caporal de la po-
lice municipale M. Alfred Kundig vien-
nent d'être fêtés comme il se doit pour
leurs 25 ans de fidèles et loyaux ser-
vices, (be)

En cas de décès : R. Guntert
NUMA-DROZ 6
Téléphone jour et nuit 039/22 44 71

PRIX MODERES

La famille de

Monsieur Marcel BÉGUIN
remercie sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à son grand
chagrin.

Les présences, les messages, les dons ou les envois de fleurs lui ont été
un précieux réconfort et la preuve de toute l'estime portée à son cher
disparu.



VIVE LE ROI
UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR 

Qu'il était resplendissant le sou-
rire de M. Giscard , alors que le car-
rosse royal le promenait aux côtés
de la reine Elisabeth , au travers des
rues de Londres.

Et qu 'ils sonnent hauts et nobles
les innombrables échos mondains
dont nous gratifient les agences de
presse d'outre-Jura à l'occasion du
voyage du président de la Républi-
que français e en Grande-Bretagne.
Du suprême de saumon Glamis au
Grand Cordon de la Légion d'hon-
neur du duc d'Edimbourg, portant
culottes à la française je vous prie ,
en passant par les appartements du
palais de Buckingham destinés à
abriter le président Giscard , rien ne
nous est caché.

Faut-H que ce voyage soit im-
portant.

Pour la France ? En fait , pas tel-
lement. Les rapports franco-britan-
niques sont ce qu 'ils ont toujours
été ces derniers temps, traversés de
hauts et de bas, faits d'un mélan-
ge d'estime et de méfiance récipro-
ques. Cette visite n'y changera rien.

Pour M. Giscard , qui rencontre
quelques difficultés à faire avali-
ser la noblesse de son d'Estaing, cet-
te visite vient au contraire à son
heure.

Baiser la main de la reine d'An-
gleterre quand on se croit un des-
cendant des rois de France, n'est-ce
point là un acte qui ne peut que
vous enchanter ? et justifier n'im-
porte quel voyage ? Certes, cette pa-
renté royale lointaine ne serait re-
devable qu'aux amours buissonniè-
res d'une monarchie qui n'en fut pas
ladre. Et encore est-elle, avec hu-
mour mais vigoureusement , contes-
tée par la plupart des spécialistes en
la matière.

Mais qu importe la moquerie des
manants lorsque l'on sent battre du
sang bleu dans ses veines.

M. Valéry Giscard d'Estaing au-
rait d'ailleurs décidé de confier à un
éminent héraldiste le soin de fixer
les armoiries de sa famille avant dc
les graver dans la pierre de son châ-
teau familial.

Pour la plus grande joie des ga-
zettes spécialisées, lasses de devoir
se nourrir des mariages de souve-
rains métèques, espagnols ou sué-
dois, la France retrouvera-t-elle
bientôt son Roi ?

Roland Graf

La formation d'un nouveau gouvernement
risque d'être extrêmement difficile

Apres les élections italiennes

? Suite de la lre page
Un porte-parole du Vatican a dé-

claré que les résultats confirmaient
« le choix fondamental des élec-
teurs en faveur de la démocratie et
de la liberté » .

M. Berlinguer, secrétaire général
du PC, a estimé que la campagne
anticommuniste des évêques italiens
avait certainement influé sur les ré-
sultats. Quant au vote des jeunes
de 18 ans appelés aux urnes pour la
première fois dans des élections lé-
gislatives, s'il a probablement pro-
fité aux communistes, il semble
avoir été moins marqué à gauche
que beaucoup ne l'avaient prédit.

Parmi les nouveaux visages du
nouveau Parlement figure a'u Sénat
M. Umberto Agnelli , vice-président

directeur de Fiat , élu sous 1 etiquet-
te démocrate-chrétienne.

Eviter la cassure
Quant aux électeurs communistes,

ils ont élu sous l'étiquette du PCI
plusieurs indépendants, tel le gé-
néral Nino Pasti, ancien comman-
dant-adjoint de l'OTAN, M. Altiero
Spinelli, membre de la Commission
du Marché commun, et M. Raniero
La Valle, ancien rédacteur en chef
de l' « Avvenire » , organe de l'épis-
copat italien.

M. Sandro Saccuci , député néo-
fasciste emprisonné à Londres et ac-
cusé en Italie après la mort d'un
jeune communiste lors d'un meeting
électoral du MSI, n'a pa's été réélu
mais de peu.

Plus de 93 pour cent des 40 ,4 mil-
lions d'électeurs ont voté (le vote
est obligatoire en Italie).

M. Berlinguer a déclaré devant
des sympathisants qui brandissaient
des drapeaux rouges que le PC avait
accompli « un grand bond en avant» .

« Nous devrons traiter avec les
démocrates-chrétiens et ils vont fi-
nir par se rendre compte qu 'ils doi-
vent traiter avec nous » , a-t-il ajou-
té. On sait que la démocratie-chré-
tienne a fa'it campagne contre ce
« compromis historique » . M. Ber-
linguer s'est déclaré hostile à une
« collision frontale » entre commu-
nistes et démocrates-chrétiens, as-
surant qu 'une « cassure » du pays
pouvait être évitée, (ap)

Rome aura peut-être un maire communiste
Les communistes ont remporté mardi les élections municipales de la ville
de Rome, devançant de 2,4 points de pourcentage les démocrates-chré-
tiens, qui enregistrent cependant un redressement remarquable. Les com-
munistes ont obtenu 676.618 voix, soit 35,5 pour cent, soit encore 10,1 pour
cent de mieux qu'aux municipales de 1971. Sur les 80 sièges du Conseil

municipal, ils en obtiennent 30, contre 21 dans le Conseil sortant.

La Ville éternelle a*ura donc peut-
être un maire communiste, après
la ville de Nazareth, autre haut lieu
de la chrétienté, qui s'est donnée
un maire communiste lors des élec-
tions de décembre.

Le pape Paul VI avait demandé
au Clergé de mettre en garde les
catholiques contre un vote commu-
niste, et des curés des pa'roisses
avaient organisé des réunions de pa-
roissiens à cet effet. Le cardinal Po-
letti , vicaire du Pape, évêque de Ro-
me, avait déclaré que la Ville éter-
nelle deviendrait une « ville sans
Dieu » aux mains des communistes.
Le Pape lui-même avait sévèrement
critiqué certains laïcs catholiques
qui s'étaient présentés sous l'éti-
quette communiste tant aux légis-
latives qu 'aux municipales.

Mais une organisation, les «chré-
tiens pour le socialisme » , qui comp-

te des prêtres et des laïcs parmi ses
membres, a' salué le résultat des élec-
tions, ainsi que « la désobéissance
massive aux directives politiques de
la hiérarchie ».

Les démocrates-chrétiens obtien-
nent 27 sièges au Conseil municipal,
trois de plus qu 'en 1971. Les autres
partis sur leur droite ont subi des
pertes : le Mouvement social italien
(néo-fasciste) n 'a plus que huit siè-
ges contre 13 au Conseil sortairt, et
les libéraux n'ont plus qu'un siège,
contre trois auparavant .

Les socialistes obtiennent six siè-
ges, soit un de moins qu 'en 1971.

Les sociaux-démocrates et les ré-
publicains obtiennent trois sièges
chacun. La démocratie prolétarien-
ne et le parti radical ont un siège
chacun.

Jusqu 'ici , le parti démocrate-chré-
tien, en tête au Conseil municipal ,
avait pu diriger une coalition avec
les petits partis. Il sera plus facile
maintenant pour les communistes
de rallier une majorité. Depuis la
fin de la Deuxième Guerre mondia-
le, tous les maires de Rome ont été
des démocrates-chrétiens.

Une centaine environ de commu-
nes italiennes ont élu également un
Conseil municipal au cours du week-
end. Parmi ceux-ci, celui de Gênes
comptera 34 communistes (+ 5),
24 démo-chrétiens (+ 3), 10 socia-
listes (— 1), 3 néo-fascistes (— 1),
3 sociaux-démocrates (— 4), 2 libé-
raux (— 2), et 3 républicains (0).

(ap, Impar)

• WASHINGTON. — Le Fonds mo-
nétaire international procédera le 14
juillet prochain à se seconde vente
d'or aux enchères. Il offre la même
quantité d'or que la première fois , soit
780.000 onces (plus de 24 tonnes).
• TOKYO. — Trois dirigeants de

la compagnie aérienne japonaise AN A,
accusés d'avoir touché des pots-de-vin
de la Lockheed ont été arrêtés à To-
kyo.
• BRUXELLES. — Une commission

officielle belge a proposé la suppres-
sion de l'interdiction de l'avortement
en Belgique et l'adoption d'une lé-
gislation très libérale dans ce domai-
ne.
• LONDRES. — Le « Dorchester »

l'un des hôtels les plus prestigieux de
la capitale britannique, a été vendu
pour neuf millions de livres (envi-
ron 40 millions de francs suisses) à un
groupe d'hommes d'affaires arabes.
• MOSCOU. — L'historien dissident

Vladimir Moroz a été déclaré sain
d'esprit et va quitter l'asile psychia-
trique pour un camp de travail.

Les caprices du temps en Europe
Tandis que la Russie d Europe

vient de connaître son printemps le
p lus humide depuis 1878 , et que
l'Italie a échappé à la sécheresse,
l'ouest européen subit la période la
plus sèche qu'il ait connue depuis
1727. Mal gré quelques ondées , les
réservoirs et les cours d' eau sont
bien au-dessous de leur niveau habi-
tuel.

Mais d' un bout à l' autre du conti-
nent, que le sol soit trop humide ou
trop sec, la grande inquiétude est
commune : les récoltes sont mena-
cées.

La France est l'un des pays d Eu-
rope les plus atteints par la séche-
resse. Les spécialistes prévoient que
si cela continue, la France perdra
des millions de tonnes de blé , d' orge
et de betteraves à sucre, ainsi qu 'une
quantité importante de légumes.

S'il en est ainsi , on peut redouter
que la rareté des denrées alimentai-
res en fasse  monter le prix , ajoutant
ainsi à la tendance inflationniste.

Le prix de la viande provenant
d' animaux nourris de céréales aug-
menterait aussi , et des dizaines de
milliers d' agriculteurs, lésés par la
sécheresse , pourrai ent recevoir des
dédommagements compensatoires.

L'Espagne sou f f re  aussi de la sé-
cheresse. Deux mois sans p luie, sur-
tout dans le centre du pays, ont déjà
causé des dégâts estimés à p lus de
56 millions de francs aux récoltes de
céréales.

Les pertes de bétail sont très im-
portantes , car les pâturages sont
secs. La sécheresse a réduit le ni-
veau des barrages, notamment dans
le sud , à quelque 25 pour cent de
leur capacité , alors qu'en cette sai-
son ils sont habituellement à 75 pour

cent de leur contenance. Le gouver-
nement étudie un plan d' aide pour
les rég ions ayant subi de graves
pertes.

Le Portugal est f rappé , lui aussi .
Selon les services météorolog iques,
c'est là la plus grave sécheresse
qu 'ait connue le pays depuis 120
ans. La problème est aggravé par le
manque d'installations pour l' appro-
visionnement en eau. A Cintra, tout
près de Lisbonne , par exemp le, il n'y
a pas eu virtuellement de distribu-
tion d' eau depuis trois semaines, tan-
dis que dans d' autres régions, l' eau
a été rationnée à raison de trois
heures par jour.

La Grande-Bretagne n'avait pas
connu pareille sécheresse depuis 250
ans. C' est le sud qui est le plus dure-
ment touché. Les cultivateurs pré-
voient une maigre récolte de fruits
et de légumes et les consommateurs
une augmentation des prix d ans les
boutiques.

En Allemagne de l'Ouest , la situa-
tion est meilleure mais un porte-
parole du ministère de l' agriculture
a déclaré que les premières récoltes
de légumes ont été inférieures de

En Inde, l'extrême-gauche
critique vivement Mme Gandhi
Mme Indira Ga'ndhi, qui a récem-

ment effectué un voyage à Moscou ,
se trouve en butte à des critiques
de plus en plus vives de la part du
Parti communiste indien.

Les communistes, tout en main-
tenant leur soutien à l'état d'ur-
gence décrété par Mme Gandhi, ont,
en effet , depuis quelques mois, ma-
nifesté des réserves à l'égard de ce
qui est, selon, un glissement à la
droite de la politique du premier
ministre et l'influence croissante du
fils de Mme Gandhi, Sanjay, 29
a*ns.

Un récent éditorial de « Mains-
tream », un hebdomadaire pro-com-
muniste, a donné un ton plus vif
à la querelle en condamnant la ré-

cente approbation par le parti gou-
vernemental du Congrès d'un pro-
gramme économique en quatre
points présentés par Safrjay Gan-
dhi.

Cette approbation , d'après l'édi-
torial , a dissipé « l'illusion selon la-
quelle il y aurait des divergences
politiques entre Indira Gandhi et
Sanjay Gandhi, entre la position
centre-gauche de la mère et la fra'n-
che position antigauche du ifls » .

L'hebdomadaire a également con-
testé l'engagement socialiste de Mme
Gandhi , lui reprochant de ne pas
avoir introduit une réforme agraire
et de n'avoir pa's libéré le parti du
Congrès de « l'emprise puissante »
des riches propriétaires terriens.

En Sicile

Un homme de 53 ans, Matteo
Corrado, soupçonné d'appaTtenir à
la mafia, et son fils, Vincenzo, 18
ans, ont été assassinés lundi , à 40
kilomètres de Palerme (Sicile).

Corrado et son fils ont été tués
à coups de fusil et de revolver par
deux hommes alors qu 'ils circulaient
en voiture. Le père a été tué sur le
coup tandis que son fils a1 été abat-
tu au moment où il tentait de pren-
dre la fuite.

Il y a 12 ans, Matteo Corrado avait
échappé à un règlement de comptes
non loin de Palerme dans lequel
son frère avait trouvé la mort, (afp)

Double assassinat

A Berlin-Ouest

Mlle lise Jcindt, 38 ans, qui avait
été reconnue coupable d'avoir or-
donné une exécution terroriste, a
été condamnée hier à la prison à
vie par un tribunal de Berlin-Ou-
est.

C'est la sentence la plus sévère
qui ait été prononcée jusqu'ici au
cours d'une série de procès d'anar-
chistes.

Le juge-président a déclaré que
Mlle Jandt était à l'origine d'un
plan ayant abouti à l'exécution d'un
garçon de 22 ans, Ulrich Schmuec-
ker, qui fut un temps membre de
la bande et était devenu un infor-
mateur de la police.

Schmuecker, mortellement blessé
par balles, avait été découvert mou-
rant dans une forêt de Berlin-Ouest
le 4 juin 1974, par un soldat améri-
cain.

La Cour a identifié l'exécuteur
comme étant Wolfgang Wesslau,
28 ans. L'acte avait été commis à
la suite d'un simulacre de jugement
se terminant sur une condamnation
à mort.

Wesslau a été condamné à huit
ans de prison. Peux complices ont
été condamnés à quatre ans.

Le tribunal a estimé que Mlle
Jandt avait la confiance de la vic-
time et qu'elle en a orofité pour
l'attirer dans les bois, dans un guet-
apens. (ap)

Prison à vie pour
une terroriste

? Suite de la lre page
Cela signifie plus de bonnets à

poil dans les haies d'honneur, plus de
chevaux et plus de musique.

MARGARET EN ROBE
DE MOUSSELINE

Arrivés à 11 h. 25 à l'aéroport de
Gatwick , M. et Mme Giscard d'Estaing
ont été accueillis par la p rincesse Mar-
garet , en robe de mousseline coqueli-
cot avec chapeau assorti , qui les a ac-
compagnés par le train jusqu 'à la gare
de Victoria. C' est là qu'attendaient à
12 h. 30 la reine Elizabeth , en robe et
chapeau turquoise , et le p rince Philip,
en grand uniforme.

Après les honneurs militaires , le pré-
sident de la République a pris place
dans un landau à la gauche de la rei -
ne. Mme Giscard d'Estaing , en robe de
mousseline bouton d' or avec chapeau
tambourin de même couleur , était as-
sise dans un deuxième landau à la
droite du prince. Dans une troisième
voiture, la princesse Marg aret accom-
pagn ait M. Sauvagnargues , le ministre
des Af fa ires  étrangères.

Depuis plus de deux heures, la foule
attendait derrière les gardes de la reine

impeccablement alignes sur le Mail ,
port ant bonnet à poil , tunique rouge à
baudrier blanc et pantalon noir.

Seule fausse note : devant la gare,
une quarantaine de personnes ont ma-
nifesté contre la vente d'armes françai-
ses à l'Afrique du Sud , dans l ' indiffé-
rence générale .

HORAIRE RESPECTÉ
Le carillon de Big Ben sonnait une

heure de l'après-mi di lorsque le lan-
dau royal , tiré par six chevaux gris ,
franchit la porte du palais. A la secon-
de près, l'horaire était respecté.

Dans la cour d honneur , le président
de la République présenta les membres
de sa suite à la reine. Puis un déjeuner
priv é eut lieu dans les appartements
royaux.

Dans l'après-midi , M. Giscard d'Es-
taing allait d'abord rendre hommage
au maréchal Foch dont la statue se
dresse dans Whitehall , puis il s 'incli-
nait devant la dalle de granit noir qui ,
dans l'Abbaye de Westminster, marque
le tombeau du soldat inconnu.

Après avoir été reçu par le lord-
maire de Westminster au palais Saint-
James , et avoir rendu une visite de
courtoisie à la reine-mère Elizabeth à
Clarence House , M.  Giscard d'Estaing
avait , en f in  d' après-midi , son premier
entretien , pendant trois quarts d'heure ,
avec le premier ministre , M. James Cal-
laghan. La journée se terminait par un
gr and banquet au palais de Buckin-
gham, occasion pour le chef de l'Etat
de prononcer sa première allocution
politiq ue, (ap)
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Aujourd'hui...

Genève: une «profession» où l'on ne
sent pas les effets de la récession

Le Conseil municipal (législatif) de la ville de Genève a accepté hier
d'augmenter de l'ordre de 30 pour cent les traitements des cinq membres
du Conseil administratif (exécutif) de la ville. Avec effet rétroactif au 1er
janvier dernier, leur traitement passe à 104.096 francs, allocations de vie
chère comprises, plus 9000 francs d'indemnités (voiture et frais de représen-
tation), le tout par an. Les libéraux, radicaux et démocrates-chrétiens ont
voté l'augmentation, les socialistes se sont abstenus, le parti du travail et
vigilance ont voté contre. Avec leurs traitements d'avant l'augmentation,
les conseillers administratifs étaient moins bien payés qu'un petit nombre
de fonctionnaires municipaux de rang élevé ou hors-classe, (ats)

La pression barométrique est pra-
tiquement la' même sur la majeure
partie de l'Europe : les vents sont
donc très faibles

Le temps restera ensoleillé et très
chaud, avec quelques foyers ora-
geux locaux l'après-midi et le soir.
5 à 10 pour cent à celles des années
précédentes, (ap)

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier, à 6 h. 30 ; 429,21.

Prévisions météorologiques


